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  1	� Royaume des Deux-Siciles - Ordre de Saint-
Janvier, fondé en 1738, plaque de chevalier, 
légèrement réduite dite « taille des princes » en argent 
ciselé en pointes de diamant, les branches repercées, le 
saint en or émaillé, fixation par épingle basculante. 

	 55 x 55 mm 
	 France, second tiers du XIXe siècle.
� SUP 3 000 / 4 000 €
	 Provenance : 
	 Prince Louis de Bourbon, Comte d’Aquila, nommé en 1829.

  2	� Royaume des Deux-Siciles - Ordre de Saint-
Ferdinand et du Mérite, fondé en 1800, plaque 
de grand-croix légèrement réduite dite «  taille 
des princes » en argent ciselé en pointes de diamant, 
les branches repercées, le saint et la légende en or 
émaillé, fixation par épingle basculante. 

	 56 x 57 mm 
	 France, second tiers du XIXe siècle.
� SUP 3 000 / 4 000 €
	 Provenance : Prince Louis de Bourbon, Comte d’Aquila.

  3	 �Royaume des Deux-Siciles - Médaille commémo-
rative de la Campagne de Sicile de 1849, IVe classe 
en bronze patiné, ruban non conforme. 

	 38 x 29 mm 
	 Naples, milieu du XIXe siècle.� TTB 120 / 150 €
	 Provenance : Prince Louis de Bourbon, Comte d’Aquila.

  4	 �Royaume des Deux-Siciles - Important écrin 
en maroquin rouge à grain long aux armes des 
Deux-Siciles ayant contenu la très grande médaille 
de l’inauguration du télégraphe électrique en 1852 
(vide, usures, manque un crochet). 

	 17,5 x 17,5 cm � 100 / 150 €

  5	� Royaume des Deux-Siciles - Médaille commé-
morative des fêtes données à Naples le 3 janvier 
1855 pour la proclamation du dogme de l’Immaculée 
Conception, en argent, au profil de Pie IX à gauche 
par Lugi Arnaud, dans un écrin en chagrin rouge, 
le couvercle frappé aux armes des Deux-Siciles 
(infimes chocs sur la tranche, charnière déchirée). 

	 36,5 mm 
	 Naples, vers 1855.� TTB 80 / 120 €

  6	 �Royaume des Deux-Siciles - Croix pectorale 
prélatrice en bronze doré et ciselé de motifs 
rocailles, anglées de gloires, le centre des branches 
chargé d’une croix gironnée de sable et d’argent 
émaillé (couleurs de l’ordre des Dominicains), 
bélière. 

	 92 x 68 mm 
	 Naples, Espagne, XVIIIe siècle.� TTB 800 / 1 200 €

  7	 �Empire d’Autriche - Ordre de Saint-Étienne 
de Hongrie, fondé en 1764 par l’impératrice Marie-
Thérèse, plaque de grand-croix légèrement 
réduite en argent ciselé à rayons lisses, le centre en 
or en plusieurs parties délicatement ciselées, le fond 
guilloché et bombé, fixation par épingle basculante. 

	 72,5 mm 
	 France, milieu du XIXe siècle.� TTB 3 000 / 4 000 €
	 Provenance : 
	 Prince Louis de Bourbon, Comte d’Aquila, nommé en 1851.
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Lots 1 à 371

Précieux souvenirs de Son Altesse Royale et Impériale Louis de Bourbon,
prince royal des Deux-Siciles, prince impérial du Brésil, comte d’Aquila 

et de ses descendants les comtes de Roccaguglielma

Louis Charles Marie Joseph de Bourbon (1824-1897), est le fils cadet du roi François Ier des Deux-Siciles. Né à Naples 
en 1824, il décéde à Paris en 1897. Titré comte d’Aquila, il épouse en avril 1844 la princesse Janvière du Brésil, fille de 
l’empereur Pedro Ier. Bien que devenu membre de la famille impériale et amiral honoraire de la flotte brésilienne, sa 
mésentente avec son beau-frère l’empereur Pedro II le pousse à quitter définitivement le Brésil quelques mois après 
son mariage. Revenu à Naples avec son épouse, il est alors nommé vice-amiral de la marine des Deux-Siciles, puis 
après l’insurrection de 1848, vice-roi de Sicile. Soupçonné de vues libérales, il est chassé des Deux-Siciles en 1860 par 
le roi François II, son neveu, et assiste à l’unification italienne depuis Paris.

ORDRES de CHEVALERIE et DÉCORATIONS
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  8	 �Empire du Brésil - Ordre de la Rose, important collier de grand-croix 
composé de trente maillons figurant alternativement quinze écus en vermeil à double 
bordure perlée, le champ à grènetis chargé des lettres P et A enlacées en or ciselé en 
pointes de diamant partiellement amati et bruni, le revers uni  ; et quinze roses en 
ronde-bosse en trois parties en or émaillé au naturel anglés de quatre feuilles émaillées 
vert translucide, les roses et les feuilles fixées sur un fond en vermeil délicatement 
ciselé au revers ; le maillon sommital en forme de rose constituant le fermoir grâce à  
deux anneaux d’or fixés par une vis en acier ; le maillon central soutient un nœud  
à six boucles en or émaillé aux couleurs du ruban de l’ordre, rose à deux liserés 
blancs, un anneau d’or soutient l’important bijou de l’ordre ; le bijou en or en forme 
d’étoile à six pointes émaillé blanc, anglées d’une guirlande de dix-huit roses en 
ronde-bosse émaillées au naturel, le centre d’avers en trois parties, chargé des lettres 
P et A enlacées sur fond de grènetis, la légende de l’ordre « AMOR E FIDELIDADE » 
sur fond d’émail bleu nuit, revers en une seule partie figurant la date 2-8-1829 brunie 
sur fond rayonnant amati, ceinte des noms « PEDRO E AMELIA » sur fond bleu 
nuit, l’étoile surmontée d’une haute couronne impériale à huit arches en or amati, les 
reliefs brunis, sommée d’un orbe, anneau de suspension.

	 113 x 65 mm, poids brut : 53,92 g 
	 Brésil, milieu du XIXe siècle. 
	� État de conservation  : sur le bijou, petits éclats aux émaux blancs des branches, 

manque au revers de la branche inférieure, important éclat à une rose au revers, 
éclats divers aux émaux verts ; sur le collier, deux roses entièrement décollées, deux 
partiellement, manque le cœur d’une rose, deux décollés, la feuille XII décollée, la 
feuille XXX manque, un anneau brisé, éclats divers.� TB à TTB 15 000 / 20 000 €

	� Provenance : Prince Louis de Bourbon, Comte d’Aquila, nommé en 1844 lors de son mariage. 
	� L’ordre de la Rose fut fondé par Pedro Ier le 17 octobre 1829 à l’occasion de son mariage avec 

Amélie, princesse de Leuchtenberg et Eichstaedt, fille du prince Eugène. Il devait perpétuer 
par une institution utile la mémoire d’une époque heureuse et en conserver le souvenir à la 
postérité. Cet ordre de mérite récompensait la fidélité à l’empereur et les services civils ou 
militaires rendus à l’État, il pouvait être remis aux étrangers. Il était statutairement divisé en 
six classes : 16 grand-croix (8 titulaires et 8 honoraires), 16 grands dignitaires, 32 dignitaires, 
et un nombre illimité de commandeurs, officiers et chevaliers. Seuls les 8 grands-croix 
titulaires avaient droit au port du collier. 
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  12	 �Royaume d’Italie - Ordre des Saints 
Maurice et Lazare, institué en 1572, croix 
de chevalier en or et émail, ruban étroit. 

	 39 x 37 mm, poids brut : 7,28 g 
	 Italie, dernier tiers du XIXe siècle.
� TTB à SUP 150 / 200 €

  13	 �Royaume d’Italie - Lot de deux déco-
rations : ordre colonial de l’Étoile d’Italie, 
fondé en 1914, une étoile de chevalier en 
bronze doré et émail, 56  x  40  mm  ; une 
croix du Mérite de guerre du modèle de 
la République italienne en bronze patiné, 
46 x 39 mm, avec rubans. 

	 Italie, XXe siècle.� TTB 80 / 120 €

  14	 �Royaume de Serbie - Ordre de l’Aigle 
blanc, fondé en 1882, bijou de IVe classe 
(officier) à titre militaire, en vermeil et émail, 
l’aigle surmonté de deux épées croisées, dans 
l’écrin en toile blanche aux armes de Serbie 
signé Arthus-Bertrand. Joint une cocarde au 
chiffre de Pierre Ier. 

	 64 x 35 mm 
	 France, Première Guerre mondiale.
� TTB à SUP 150 / 200 €

  9	 �Royaume d’Espagne - Ordre de Charles III, fondé 
en 1771, plaque de grand-croix légèrement réduite 
dite «  taille des princes  » en argent ciselé en pointes de 
diamant, les branches repercées, la vierge et les légendes en 
or émaillé (infimes éclats), fixation par épingle basculante. 

	 56 x 56 mm 
	 France, second tiers du XIXe siècle.
� TTB 1 000 / 1 200 €
	� Provenance : 
	 Prince Louis de Bourbon, Comte d’Aquila, nommé le 30 mars 1830.

  10	 �France - Ordre de la Légion d’honneur, fondé en 1802, 
plaque de grand-croix du modèle du début du Second 
Empire, légèrement réduite en argent, les branches ciselées de 
sequins imitant les plaques brodées, centre en trois parties, 
l’aigle tête à gauche, fixation par épingle basculante. 

	 76 mm
	 France, milieu du XIXe siècle.
� TTB à SUP 1 000 / 1 500 €
	� Provenance : 
	 Prince Louis de Bourbon, Comte d’Aquila, nommé le 27 juillet 1844.

  11	� Duché de Parme - Ordre de Saint-Louis, fondé en 
1836 par l’Infant Charles Louis (1799-1883), alors duc 
de Lucques, plaque de grand-croix en argent ciselé 
en pointes de diamant ajourées, la croix en or émaillé 
(infimes éclats), le centre en trois parties, cartouche de la 
maison « Lemaitre, 42, rue Coquillère » au dos, fixation 
par épingle et deux crochets, poinçon tête de sanglier. 

	 86 x 86 mm 
	 France, milieu du XIXe siècle.� TTB 3 000 / 4 000 €
	� Provenance : 
	 Prince Louis de Bourbon, Comte d’Aquila, nommé le 10 août 1851.

SOUVENIRS 
HISTORIQUES
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SOUVENIRS 
HISTORIQUES

  15	 �France, famille royale, ensemble de souvenirs et 
reliques  : saint Louis, Louis IX roi de France (1214-
1270), relique enfermée dans un petit médaillon métallique 
vitré, avec l’authentique de Mgr Joseph Castellani, évêque 
titulaire de Porphyéron, datée du 4 août 1844  ; Louis 
Antoine Henri de Bourbon, duc d’Enghien (1772-1804), 
morceau de tissu dans un papier plié portant l’inscription 
«  cordon de M le Duc Danguein »  ; Madame Élisabeth, 
sœur de Louis XVI (1764-1794), fragment de tissu 
moucheté, dans un papier plié portant l’inscription 
«  morceau d’une robe de Mme Elizabeth  »  ; Madame 
Élisabeth et la duchesse d’Angoulême, fille de Louis XVI 
(1778-1851), morceau de ruban et de dentelle dans un papier 
plié portant l’inscription «  ruban de Mme la Duchesse 
d’Angoulême et dentelle de Mme Élisabeth  »  ; duchesse 
d’Angoulême, papier plié portant l’inscription « cheveux 
et épingle venant de Mme la Duchesse d’Angoulême, fille 
de Louis XVI » ; Henri, duc de Bordeaux, Henri V de jure 
(1820-1883), paire de bas d’enfant en coton brodé d’un H 
couronné, dans un papier annoté «  bas qui proviennent 
de Monseigneur le Duc de Bordeaux ». Joint divers petits 
papiers manuscrits et un galon brodé. � 400 / 600 €

  16	 �France, Comte de Chambord, bijou 
légitimiste, longue épingle à chapeau en or 
aux armes de France bifaces, couronnées et 
ceintes des colliers des ordres, poinçon tête 
d’aigle. 

	 16,2 cm, poids : 9,6 g 
	 France, seconde moitié du XIXe siècle.
� TTB 300 / 400 €

  17	 �France, Comte de Chambord, broche 
légitimiste aux armes de France en or, 
figurant deux écus accolés, couronnés et 
ceints des colliers des ordres, écrin violoné 
doré au fer et frappé aux armes de France, 
fixation par épingle, poinçon tête d’aigle. 

	 22 x 30 mm, poids : 7,39 g 
	 France, seconde moitié du XIXe siècle.
� TTB 200 / 300 €

15
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  18	 �France, famille royale, lot de trois  : une intaille gravée sur verre aux 
armes de France couronnées ceinte du collier de la Toison d’or, 20 x 18 mm  ; 
deux éléments de harnachement en plomb argenté, figurant le collier de l’ordre 
du Saint-Esprit couronné, 88 x 45 mm. 

	 France, seconde moitié du XIXe siècle.� BE 150 / 200 €

  19	 �France, Empire et Restauration, deux livres-médailles  : un célébrant 
la Campagne d’Espagne de 1823, dans une médaille en laiton doré au profil du 
duc d’Angoulême lauré « Il nous a rendu la Victoire », dans l’écrin d’origine en 
maroquin rouge (texte incomplet) ; un intitulé « Napoléon le Grand, médaillons 
historiques par un ancien soldat de l’Empire, vie de Napoléon illustrée en 88 
tableaux gravés » (complet), dans un écrin en forme de médaillon en cartonnage 
vert et profil doré.  

	 France, Restauration et Retour des Cendres.� 150 / 200 €

  20	 �Famille royale des Deux-Siciles, lot de souvenirs héraldiques 
comprenant : une grande couronne d’applique en bronze doré, une composition 
héraldique en métal doré aux armes des Deux-Siciles, deux sceaux, un à cire 
monogrammé HM, un à encre de la commune de Saint Rémy (Meuse) et 
divers boutons (Empire, Restauration, Deux-Siciles, couronne royale). Joint 
un mouchoir figurant le drapeau vert d’Irlande et le drapeau des États-Unis 
d’Amérique. � 100 / 150 €

  21	 �Famille royale des Deux-Siciles, prince Louis de Bourbon, Comte 
d’Aquila  : un porte-monnaie en soie fermé par deux anneaux, un doré et un 
argenté coulissant avec note manuscrite « souvenir des noces d’or et d’acier du 
Cte et Ctesse d’Aquila, Louis-Charles et Januaria » ; huit boutons de manchette en 
or orné de la photo sous verre du comte d’Aquila, certain dans un encadrement à 
décor de cordage d’autres lisses, poinçon hibou, 15 et 14 mm, poids brut : 17,2 g. 
� 300 / 400 €

  22	 �Famille royale des Deux-Siciles, petit calendrier imprimé, relié, fermé 
par un crayon ayant appartenu au prince Louis de Bourbon, Ier comte de 
Roccaguglielma, fils aîné du comte d’Aquila (1845-1909), sur lequel il marquait 
les anniversaires des membres de sa famille, avec enveloppe explicative annotée. 
� 100 / 150 €
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  27	 �Espagne, précieux souvenir de la reine 
Isabelle II (1830-1868), éventail en toile peinte, 
le devant orné de bouquets de roses et de cinq 
médaillons, au centre une large scène galante 
et champêtre animée de personnages, à gauche 
un médaillon figurant Séville et sa légende 
« NO8DO », à droite les armes d’Espagne, chacun 
surmonté d’une partie du chiffre royal « Y2 » dans 
une couronne soutenue par des colombes, aux 
extrémités, un cartouche à décor architecturé, 
animé de colombes et des symboles d’amour, un 
portant la dédicace « Lo dedica A. S. M. Micaela 
de la Barrena, Sevilla, 1863  », chaque médaillon 
souligné de paillons dorés, le dos orné de fleurs, 
oiseaux, rinceaux et de trois médaillons, au centre 
une scène galante, et deux aux armes de Séville et 
d’Espagne, monture en nacre ajourée décorée d’une 
scène galante dans le goût de la Renaissance. Dans 
une boîte portant la mention manuscrite « éventail 
offert par la Reine Isabelle II à mon arrière-grand-
mère, Marie Amélie Hamel, épouse du Prince 
Louis de Bourbon S. »

	 26 x 50 cm � 300 / 400 €
	 �Provenance : Isabelle II puis Marie Amélie Hamel (1847-1914), 

épouse de Louis de Bourbon, Ier comte de Roccaguglielma, fils 
aîné du comte d’Aquila (1845-1909). 

  28	 �Famille royale des Deux-Siciles, prince 
Louis de Bourbon, Comte d’Aquila, partie 
de service de verres à pied en cristal gravé 
d’un décor de frises de palmettes et de guirlandes 
de fleurs encadrant deux L liés par une couronne 
royale. Environ 67 pièces  : flûtes à champagne, 
verres à eau, à vin rouge, à vin blanc, à digestif, 
gobelet à eau, carafes. � 300 / 400 €

  23	 �Famille royale des Deux-Siciles : étui à cire en 
or jaune à décor ciselé de feuillage en or vert, matrice 
gravée d’une couronne royale, poinçon tête d’aigle, 
écrin en maroquin noir signé «  Au Vieux Paris, 
Houzeau  », le couvercle frappé d’une couronne 
royale, 121 x 20 mm, poids : 42,8 g.� 800 / 1 200 €

  24	 �Famille royale des Deux-Siciles  : étui à cire 
en argent, matrice gravée d’un B sous couronne 
royale, bouton poussoir orné d’une pierre bleue, 
poinçon 900, 122 x 18 mm.� 150 / 200 €

  25	 �Famille royale des Deux-Siciles, souvenirs de 
Louis de Bourbon, 2e comte de Roccaguglielma 
(1873-1940)  : paire de boutons de manchette en 
or émaillé orné du symbole du 23e régiment de 
cavalerie « Umberto I » (éclat sur un). 

	 22 x 15 mm, poids : 11,86 g
	 Italie, fin du XIXe siècle.� TTB 200 / 300 €

  26	 �Famille royale des Deux-Siciles, lot de souvenirs :  
une paire de boutons de manchette en or au chiffre 
CB (Carlo de Bourbon, 1905-1968, 4e comte de 
Roccaguglielma)  ; 24  mm, poids  : 17,45 g  ; un petit 
crucifix en argent gravé au revers « Souvenir de notre 
cher grand Père S.A.R.I. Louis Marie Ferdinand 
Prince de Bourbon Deux Siciles 27 novembre 1909 », 
poinçon au crabe, 77 x 42 mm ; un crucifix en nacre 
et argent gravé au revers «  Louis-Ch de Bourbon,  
27 novembre 1910 Champittet », 93 x 50 mm, en écrin 
monogrammé LB ; un manuel abrégé de messe et de 
confession, en portugais, imprimé à Paris en 1846, avec 
envoi de la reine Marie de Portugal à son cher neveu 
Louis de Bourbon (1845-1909), fils aîné du comte 
d’Aquila), daté 1849 ; quatre rosettes de boutonnière ; 
deux épingles de cravate en forme de couronne royale 
en métal argenté  ; deux monogrammes L couronnés 
en argent doré  ; un monogramme CB en métal 
argenté ; une paire de boutons en nacre monogrammé 
L couronné. � 300 / 400 €
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  29	 �Royaume des Deux-Siciles, Ferdinand Ier (1751-1825), gravure encadrée par 
Camunccini et Maldanelli, le roi en habit portant quatre plaques d’ordres, cadre 
ovale en bois noirci et laiton. 

	 9,3 x 7 cm à vue� 60 / 80 €

  30	 �Royaume des Deux-Siciles, François Ier (1777-1830), miniature ovale, le roi 
de profil à gauche en uniforme, arborant la Toison d’or et cinq plaques, dans un 
cadre en or ceint d’une couronne de laurier ajourée, avec attache de boutonnière. 

	 15 x 11 mm à vue� 300 / 400 €
Voir la reproduction page 11

  31	 �Royaume des Deux-Siciles, paire de photos rehaussées : François II, roi des 
Deux-Siciles (1836-1894), en uniforme de général, arborant la Toison d’or et 
l’ordre de Saint Ferdinand et du Mérite et son épouse la reine Marie Sophie de 
Bavière (1841-1925), vue ovale, encadrées.

	 15 x 11 cm à vue� 300 / 400 €

  32	� Empire du Brésil, Pedro Ier, empereur du Brésil (1798-1834), lithographie par 
Antoine Maurin titrée « Dom Pedro  », sous verre avec Marie-Louise à vue ovale 
(petites taches, verre fendu). 

	 17 x 13 cm à vue� 80 / 120 €

  33	 �Empire du Brésil, Pedro II, empereur du Brésil (1825-1891), deux médaillons 
en bois durci au profil à gauche de l’empereur légendés « PETRUS II IMPERADOR 
DO BRASIL » (manque un anneau de suspension). 

	 11,4 cm� 80 / 120 €

  34	 �Quatre miniatures  : Marie-Antoinette, reine de France (1755-1793), signée 
Daisy, large cadre en broderie, 48 x 38 mm à vue  ; Louise de Bourbon Sicile, 
duchesse de Toscane (1773-1802) signée Vernier, cadre en laiton, verre biseauté, 
97 x 77 mm à vue ; Marie-Christine de Savoie, reine des Deux-Siciles, (1812-1836), 
signée Duclaire, cadre en laiton, verre biseauté, 97  x  78  mm à vue  ; princesse 
anonyme en robe bleue et chapeau à plume, cadre en laiton, 54 x 41 mm à vue. 

	 Milieu du XIXe siècle. � 300 / 400 €

  35	 �Lot de quatre : la duchesse de Berry (1798-1870), dessin signé Brun fecit 1887, 
encadrée, 17 x 12 cm à vue ; le comte d’Artois (1757-1836), médaillon en plâtre, 
15 cm  ; Charles de Montesquieu, médaillon façon Wedgwood, 49 mm  ; profil 
d’homme à gauche par Caunois, plâtre, cadre en bois et laiton, 12 x 10 cm. 

	 XIXe siècle. � 200 / 300 €

  36	 �Lot de quatre  : Élisabeth de Bavière, impératrice d’Autriche (1837-1898), 
médaillon orné d’une photo sur métal émaillé, 2,5  cm  ; miniature sur émail, 
femme de qualité, cadre en pierres du Rhin, épingle, 27 x 25 mm ; homme décoré, 
miniature sur métal émaillé, 29 x 23,5 mm ; broche aux armes du Portugal en 
argent émaillé, 31 x 26 mm. � 150 / 200 €

DESSINS, MINIATURES, PHOTOS
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  37	 �Italie, Duché de Parme et de Plaisance - Important sceau à cire aux  
armes ducales adoptées le 29 janvier 1852 par le duc Charles III (1823-1854).  
En laiton ciselé, il présente dans un écu ovale une composition aux armes des 
maisons  : Farnèse, Gonzague, Hesse, Médicis, Malaspina, Savoie, Corregio, 
Pallavicino, Paléologue et Landi ; sur le tout, les armes d’Espagne et sur le tout 
du tout, les armes Bourbon Parme telles qu’adoptées en 1837 par le duc Charles 
Louis (1799-1883) qui sont de France à la bordure de gueules chargées de huit 
coquilles d’argent en mémoire de l’ordre de Saint-Jacques de l’Épée dont il était 
chevalier. Sommé d’une couronne royale, l’écu est ceint des colliers de l’ordre 
du Saint-Esprit et de la Toison d’or et, en dessous, du collier de l’ordre angélique 
et constantinien de Saint-Georges et de l’écharpe de grand-croix de l’ordre de  
Saint-Louis de Parme. Au dos, une prise percée latéralement permettait de le fixer 
à une presse et une fleur de lys gravée sur la tranche de l’orienter. 

	 Avec une empreinte en cire rouge, 73 mm� TTB  1 500 / 2 500 €
	� Ce sceau d’état permettait de sceller les lettres patentes et autres actes souverains émis par le 

duc de Parme. Depuis l’annexion du duché par le royaume de Piémont-Sardaigne en 1860, il 
est demeuré en mains privées.

  38	� Premier Empire, précieux portefeuille attribué à l’Empereur Napoléon, 
en carton recouvert de soie blanche brodée de fils d’or, de soie polychrome et de 
sequins, sur une face figurent les grandes armes impériales reposant sur un trophée 
d’armes et de drapeaux surmontant la légende brodée « KAISER NAPOLEON », 
sur l’autre face, au-dessus de l’année 1805, un N ceint d’une couronne de laurier 
et sommé d’une couronne impériale ornée d’une étoile de la Légion d’honneur, 
avec un rabat à pans coupés, chaque face encadrée d’un galon doré, l’intérieur, 
en fine toile orangée, présente deux compartiments à soufflet encadrés d’une 
bordure dorée. Avec une note manuscrite ancienne « Enveloppe ayant appartenu 
à l’Empereur Napoléon 1er, donnée par lui à son frère le Roi Louis de Hollande. - 
Plus tard, donnée par le Roi à mon grand-père Cuvillier Fleury ». Conservé dans 
un sous-main écritoire en maroquin rouge à grain long, roulette dorée à motifs de 
pampres et palmettes monogrammé AD. (Usure et décolorations).

	 21,5 x 27 cm
	 Allemagne, 1805. � 1 200 / 1 500 €
	 �Provenance : Alfred-Auguste Cuvillier-Fleury (1802-1887), secrétaire du roi Louis de Hollande  

en exil à Rome et Florence, précepteur du duc d’Aumale en 1827 puis son secrétaire. En 1834, 
il entre au Journal des Débats, dont il est un des principaux rédacteurs jusqu’en 1860. Il est élu 
à l’Académie française en 1866.

  39	 �Chaplain, Jules Clément (1839-1909), Henri d’Orléans, duc d’Aumale, 
grande médaille en bronze au profil du duc d’Aumale en uniforme de général, 
le revers figurant une vue cavalière du château de Chantilly surmonté des armes de 
Condé ceintes de la légende « CHANTILLY DONNÉ À L’INSTITUT DE FRANCE 
- MUSÉE CONDÉ » à l’exergue « LE 25 OCTOBRE 1886 », écrin d’origine signé 
Nonet (manque le monogramme sur le couvercle). 

	 114 mm 
	 France, 1886.� TTB 150 / 200 €
	 Provenance : Alfred-Auguste Cuvillier-Fleury (1802-1887).

À divers
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  40	� Italie, Royaume Des Deux-Siciles - Ordre 
de Saint Janvier, fondé en 1738, collier 
de chevalier en vermeil et émail, la chaîne 
composée de trente-six maillons uniface et d’un 
petit fermoir  : dix-huit en forme de fleurons 
séparant chacun des autres ; deux ornés d’un C sur 
deux drapeaux croisés émaillés blanc ceint d’une 
couronne de laurier émaillé vert ; huit en forme de 
lys orné de palmettes ; deux ornés d’une tour sur 
quatre drapeaux, deux blanc et deux rouge ; deux 
ornés d’une composition figurant deux ampoules 
du sang de saint Janvier émaillé rouge sur un 
livre fermé surmonté de deux palmes du martyre 
émaillées vert ; deux ornés d’un ciboire surmonté 
d’une hostie, croisé avec une crosse épiscopale et 
un calice ; au sommet, un lion couronné sur deux 
drapeaux croisés, un émaillé blanc, l’autre rouge ; 
en bas, soutenant la croix, une mitre émaillée 
rouge ornée d’une croix blanche, reposant sur 
une crosse et une croix patriarcale croisés. La 
croix à huit pointes anglées de fleur de lys, 
les bras bordés de blanc à réserves ciselées de 

Collection de la Fondation Bovenberg de Décorations Espagnoles

Aad Bovenberg (1930-2010) fut le fondateur et le président de Bovenberg Beton, une entreprise active dans 
l’industrie cimentière. Dans sa jeunesse, la guerre civile espagnole était l’un des principaux sujets de discussion 
à la table familiale. Elle a éveillé son intérêt pour l’Espagne, son histoire et sa culture. Lorsque les circonstances 
l’ont permis, Aad Bovenberg a commencé à constituer une collection de pièces de monnaie et de timbres 
espagnols. Plus tard, son attention s’est portée sur les ordres et les décorations. De 1975 environ jusqu’à sa mort 
en 2010, Aad Bovenberg a réussi à rassembler la plus grande collection d’objets phaléristiques espagnols en 
dehors de l’Espagne.

Avec son numéro de membre 1, Aad Bovenberg a été l’un des pères fondateurs de l’association néerlandaise de 
collectionneurs Studiekring Ridderorden en Onderscheidingen (SRO), dont il a été le secrétaire et le président 
pendant de nombreuses années. Bovenberg n’était pas seulement un participant régulier aux réunions de la 
SRO, mais il a également publié plusieurs contributions et articles sur la phaléristique espagnole.

En 2001, Aad Bovenberg et son épouse Ada Bovenberg-Kind ont créé une fondation dénommée Stichting 
Bovenberg Collectie Spaanse Decoraties. En tant que propriétaire de la collection, la fondation a déposé tous les 
ordres et décorations espagnoles en prêt à long terme au Palais Het Loo à Apeldoorn. Jusqu’en 2017, certaines 
de ses plus belles pièces étaient exposées au musée de la Chancellerie des Ordres des Pays-Bas.

Dans la nouvelle exposition phaléristique permanente du Palais Het Loo, il n’y a pas de place pour les ordres 
et les décorations étrangères. La Stichting Bovenberg Collectie Spaanse Decoraties n’étant plus en mesure de 
réaliser l’un de ses principaux objectifs, à savoir « être au service des spécialistes et de toutes les personnes 
intéressées », elle a finalement décidé de retirer le prêt accordé au Palais Het Loo et de vendre l’ensemble de 
la collection aux enchères. La fondation espère ainsi que la collection pourra enfin profiter à tous ceux qui 
s’intéressent à la phaléristique espagnole.

flammes émaillées rouges, à l’avers saint Janvier 
en tenue épiscopale émaillé rouge, blanc et bleu, 
tenant deux ampoules, une crosse et bénissant  ; 
au revers, dans une couronne de laurier, sur un 
livre ouvert, deux ampoules. Dans l’important 
écrin d’origine en cuir rouge, le couvercle frappé 
d’un collier et bordé d’une frise fleuronnée, signé 
de la maison madrilène Cejalvo (petit manque de 
cuir à un coin). Avec un collier de boutonnière en 
vermeil à treize maillons unifaces, avec attache de 
boutonnière. 

	 La croix : 56,1 x 53,9 mm
	 Longueur de la chaîne : 105 cm 
	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 2 000 / 2 500 €
	� Après l’annexion du royaume des Deux-Siciles en 1861 

et l’exil du roi François II à Rome, les ordres napolitains 
sont devenus des ordres dynastiques. Aujourd’hui, ils sont 
remis par deux rameaux de la famille royale  : le duc de 
Calabre de la branche aînée à Madrid et le duc de Castro 
de la branche cadette à Naples.
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  44	� Ordre de la Toison d’or, insigne des officiers 
de l’ordre figurant un soleil ovale en vermeil orné 
d’un médaillon en deux parties chargées du bijou 
de l’ordre en vermeil émaillé, fragment de cravate. 

	 57,5 x 46 mm
	 Espagne, seconde moitié du XXe siècle.
� TTB à SUP 400 / 600 €

44 bis	 �Ordre royal et distingué de Charles III, fondé en 
1771, collier de chevalier du collier en vermeil et émail, 
composé de quarante-deux maillons : sept au chiffre 
de Charles III, quatorze figurant un lion, quatorze 
une tour, six un trophée d’armes, le dernier, à motif 
de rinceaux, simulant un fermoir ; le bijou, uniface à 
couronne articulée, est suspendu par deux chaînettes à 
deux maillons au lion (accident à la chaînette).

	 Le bijou : 92 x 65 mm
	 Espagne, milieu du XXe siècle.
 � TTB à SUP 2 500 / 3 000 €

  45	 �Ordre royal et distingué de Charles III, 
plaque de chevalier du collier en argent ciselé en 
pointes de diamant, les branches ajourées, les lys 
dorés, le centre en plusieurs parties, le fond en 
or ciselé, la Vierge en peinture à l’émail, le revers 
doré, fixation par épingle et deux crochets.

	 93,2 x 83,5 mm 
	 Espagne, début du XXe siècle.� SUP 600 / 800 €

Voir la reproduction page 21

  46	 �Ordre de Charles III, collier de chevalier 
du collier miniature en vermeil et émail uniface, 
composé de treize maillons  : quatre figurant un 
lion, quatre une tour, deux un trophée d’armes, 
trois au chiffre de Charles III, le dernier soutenant 
la croix de l’ordre, boucle de suspension à épingle, 
poinçon de titre 925. 

	 La croix : 28 x 16 mm, longueur totale : 127 mm 
	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 300 / 400 €

Voir la reproduction page 21

  47	� Ordre de Charles III, bijou de grand-croix 
en or et émail, le centre d’avers en deux parties, la 
Vierge en peinture à l’émail, la légende au revers 
sur fond blanc, la couronne de laurier fixe, les 
reliefs partiellement brunis ou amatis, les liserés 
des branches guillochés, écharpe complète. Écrin 
d’origine en cuir bleu, le couvercle frappé aux armes 
d’Espagne dans un losange, étiquette de Cejalvo en 
dessous (manque la plaque, charnière endommagée). 

	 65 x 42 mm, poids : 20,8 g 
	 Espagne, milieu du XIXe siècle.
� TTB à SUP 600 / 800 €

Voir la reproduction page 21

ORDRES NATIONAUX

  41	 �Ordre de la Toison d’or, fondé en 1430 à Bruges 
par Philippe le Bon, duc de Bourgogne, séparé en 
deux branches après 1700, une espagnole et une 
autrichienne, collier de chevalier en métal doré 
uniface, la chaîne composée de vingt-huit paires 
de briquets encadrant vingt-huit pierres à feu 
partiellement laquées, l’une soutenant la dépouille 
du bélier, l’autre faisant office de fermoir. Dans un 
écrin. Reproduction pour collectionneur.

	 Le bélier : 42 x 32 mm
	 Longueur de la chaîne : 120 cm 
	 Espagne, fin du XXe siècle.� TTB à SUP 800 / 1 000 €

  42	� Ordre de la Toison d’or, collier de chevalier 
miniature en vermeil et émail, à onze maillons 
uniface, six doubles briquets et cinq pierres à feu 
enflammées, l’une soutenant la dépouille du bélier, 
suspension par bouton, poinçon de titre 925. 

	 Longueur : 80 mm 
	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 300 / 400 €

  43	�� Ordre de la Toison d’or, bijou de chevalier 
en bronze doré figurant la dépouille du bélier, 
cousu à une cravate rouge. 

	 54,6 x 50,5 mm 
	 Espagne, XXe siècle.� TTB 150 / 200 €

ORDRES DE CHEVALERIE, DÉCORATIONS ET MÉDAILLES D’ESPAGNE

44 bis
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  53	� Ordre de Charles III, croix de chevalier 
en or et émail, le centre d’avers en trois parties, la 
légende au revers sur fond bleu (infimes cheveux), la 
couronne de laurier articulée, les reliefs partiellement 
brunis ou amatis, anneau cannelé, sans ruban. 

	 58 x 39 mm, poids brut : 16,6 g 
	 France, milieu du XIXe siècle.� TTB 300 / 400 €

  54	� Ordre de Charles III, croix de chevalier en 
vermeil et émail, le centre d’avers en deux parties, 
la légende au revers sur fond bleu, la couronne de 
laurier articulée, poinçon tête de sanglier (infimes 
éclats restaurés à une pointe et au bandeau du 
centre d’avers), ruban à rosette. 

	 60 x 38,5 mm 
	 France, dernier tiers du XIXe siècle.
� TB à TTB 80 / 120 €

  55	� Ordre de Charles III, croix de chevalier en 
vermeil et émail, les centres en or, celui d’avers 
en deux parties, la Vierge en peinture à l’émail, la 
légende au revers sur fond blanc, la couronne de 
laurier articulée, les liserés des branches guillochés, 
sans ruban. 

	 66,5 x 42,5 mm 
	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB à SUP 80 / 120 €

  56	� Ordre de Charles III, lot de huit  : une croix 
de chevalier demi-taille en or émaillée, couronne 
fixe, anneau lisse, centre d’avers en deux parties, 
légende sur fond blanc (petite restauration à 
l’émail d’une branche), sans ruban, 34 x 23,5 mm,  
poids  : 4 g, premier tiers du XIXe siècle  ; une 
réduction de chevalier monobloc en bronze doré 
et émail, ruban postérieur, 33,5 x 19,5 mm, second 
quart du XIXe siècle  ; une réduction de chevalier 
monobloc uniface en vermeil et émail, ruban, 
22,4  x  13,4  mm, dernier tiers du XXe siècle  ; une 
rosette de boutonnière en tissus ornée d’une 
petite croix de l’ordre en bronze doré et émail 
(restauration), bouton, 14  mm  ; deux rosettes de 
boutonnière en tissus aux couleurs des ordres de 
Charles III et d’Isabelle la Catholique, bouton, 
14,5  mm et 12  mm  ; une écharpe de grand-croix 
en soie moirée à bords frangés (sans rosette)  ; une 
cravate de commandeur. � TTB 400 / 600 €

  48	� Ordre de Charles III, plaque de commandeur 
du nombre en argent ciselé en pointes de diamant, 
les branches repercées, le centre en plusieurs parties 
en vermeil émaillé (deux branches restaurées), 
fixation par épingle et deux crochets. Écrin en cuir 
bleu, le couvercle frappé aux armes d’Espagne, 
signé Cejalvo. 

	 77 x 74 mm 
	 Espagne, fin du XIXe siècle.� TTB 400 / 600 €

  49	� Ordre de Charles III, bijou de commandeur 
en or et émail, le centre d’avers en trois parties, la 
Vierge en peinture à l’émail, la légende au revers 
sur fond blanc, la couronne de laurier articulée, 
les reliefs partiellement brunis ou amatis (éclat de 
surface à une pointe), cravate complète. 

	 78 x 52 mm, poids brut : 25,7 g 
	 France, milieu du XIXe siècle.� TB à TTB 600 / 800 €

  50	� Ordre de Charles III, bijou de commandeur 
en vermeil et émail, les centres en or, celui d’avers 
en deux parties, la Vierge en peinture à l’émail, 
la légende au revers sur fond blanc, la couronne 
de laurier fixe, les liserés des branches guillochés, 
fragment de cravate complète. Dans un écrin en 
cartonnage bleu, le couvercle frappé aux armes 
d’Espagne, signé Cejalvo. 

	 73 x 49,5 mm 
	 Espagne, début du XXe siècle.
� TTB à SUP 400 / 600 €

  51	� Ordre de Charles III, croix de chevalier 
en or et émail, le centre d’avers en deux parties, 
la Vierge en peinture à l’émail, le revers sur fond 
blanc, la couronne de laurier articulée, les reliefs 
partiellement guillochés, brunis ou amatis, les 
pommettes facettées, ruban cousu. 

	 64 x 36,8 mm, poids brut : 14,3 g 
	 Espagne, premier tiers du XIXe siècle.
� TB à TTB 400 / 600 €

  52	� Ordre de Charles III, lot de deux brevets 
de chevalier sur papier orné d’une grande frise 
gravée figurant le collier de l’ordre  : un par lequel 
Ferdinand VII nomme chevalier surnuméraire Don 
Paul Amédée de Rotrou, lieutenant des gardes du 
corps de Monsieur (Frère du Roi), donné au Palais 
d’Aranjuez le 4 mai 1824, signature manuscrite  
Yo el Rey, nombreux contreseings, sceau de l’ordre 
sous papier, et cachet à l’encre (entoilé, déchiré aux 
pliures, raccourci), présenté sous verre, 45  x  33  cm  
(à vue) ; un par lequel Alphonse XII nomme chevalier 
Don Robert Horace Walpole, daté du 1er mars 1878, 
signé Yo el Rey (griffe), nombreux contreseings, sceau 
à sec, avec enveloppe, 62 x 44 cm. � 120 / 150 €

	� Robert Horace Walpole, 5e comte de Orford (1854-1931), 
pair britannique, diplomate et officier, en 1878, il fait 
partie de la mission envoyée au mariage d’Alphonse XII et 
Mercedes d’Orléans.
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  62	� �Ordre de Saint-Ferdinand, plaque de 1re classe 
en argent ciselé en pointes de diamant ajourées, 
centre en trois parties en or émaillé (cheveux), 
fixation par épingle basculante. 

	 54,5 x 55 mm 
	 Espagne, milieu du XIXe siècle.� TTB 200 / 300 €

  63	� �Ordre de Saint-Ferdinand, lot de quatre  : 
trois croix laurées du modèle 1920, une taille 
ordonnance en bronze doré et émail, fixation par 
épingle basculante, 68 x 68 mm ; deux réductions de 
boutonnière en vermeil et émail, une à fixation par 
boléro, poinçon de titre 925, 22,5 mm, une à fixation 
par épingle, 18  mm  ; une croix laurée brodée, 
Espagne, seconde moitié du XXe siècle.

 � TTB à SUP 200 / 300 €

  64	 �Ordre de Saint-Ferdinand, médaille commé-
morative de la remise de l’ordre au régiment du génie 
(ingeniores), en cuivre patiné, avers au profil à droite 
de la reine Isabelle II par Pingret, au revers, dans une 
couronne de laurier la légende «  EN MEMORIA DE 
LOS HECHOS HEROICOS DEL REGIMIENTO DE 
INGENIEROS SIMBOLIZADOS EN LAS CORBATAS 
DE LA ORDEN MILITAR DE Sn. FERNANDO 
OBTENIDA EN JUICIO CONTRADICTORIO 24 DE  
SEPTIEMBRE DE 1847  », poinçon cuivre et main 
indicatrice (petits chocs sur la tranche, traces de  
vert-de-gris). 

	 56,5 mm
	 France, milieu du XIXe siècle.� TB à TTB 60 / 80 €
	� Le drapeau du régiment du Génie fut décoré de l’ordre de 

Saint-Ferdinand pour récompenser ses actions héroïques 
pendant la Seconde Guerre carliste. La Reine remit cette 
décoration aux trois bataillons du régiment lors d’une 
cérémonie tenue le 15 novembre 1850. Il semble qu’une 
médaille fut remise à chaque sapeur, soit un peu moins de 
400 exemplaires.

  57	� Ordre royal et militaire de Saint-Ferdinand, 
fondé en 1811, collier de grand-maître, modèle 
du règlement de 1978, en vermeil et émail, la 
chaîne composée de vingt-cinq maillons unifaces : 
douze reprenant la forme de la croix laurée de 
Saint-Ferdinand émaillé rouge et vert, treize un 
lac d’amour dans un rectangle émaillé rouge, l’un 
faisant office de fermoir, deux soutenant la croix de 
l’ordre, le centre d’avers en deux parties. Dans un 
écrin bleu nuit, le couvercle orné d’un médaillon 
métallique doré aux armes d’Espagne. 

	 La croix : 61 x 41 mm
	 Longueur de la chaîne : 102 cm 
	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 1 500 / 2 000 €

  58	 �Ordre de Saint-Ferdinand, croix de chevalier 
lauré en or et émail, centre en une partie, couronne 
articulée (charnière fragile, cheveux), anneau cannelé,  
poinçon tête de bélier, ruban usé. 

	 42,2 x 38,8 mm, poids brut : 15,58 g 
	 France, 1819-1838.� TB à TTB 600 / 800 €

  59	 �Ordre de Saint-Ferdinand, croix de chevalier 
lauré du modèle réservé aux officiers français pour 
l’expédition d’Espagne de 1823, demi-taille en or 
et émail, centre en une partie, entre les branches la 
couronne de laurier orientée vers le bas (petits éclats 
épars), anneau cannelé, ruban à bouffette. 

	 32,5 x 20,5 mm, poids brut : 6,8 g 
	 France, vers 1823.� TB à TTB 400 / 600 €

  60	� �Ordre de Saint-Ferdinand, croix de chevalier 
en or et émail, centre en une partie (infimes éclats 
aux légendes), anneau cannelé, sans ruban. 

	 37 x 33,5 mm, poids brut : 6,9 g 
	 Espagne, second quart du XIXe siècle.
� TTB 200 / 300 €

  61	� �Ordre de Saint-Ferdinand, croix de chevalier 
en or et émail, centre en une partie (petits éclats aux 
légendes et à deux pointes), anneau cannelé, ruban 
approximatif. 

	 37 x 34,5 mm, poids brut : 7,5 g 
	 Espagne, second quart du XIXe siècle.
� TB à TTB 200 / 300 €
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  65	 �Ordre royal américain d’Isabelle la Catholique, fondé en 1815, collier 
de grand-croix du collier (grade instauré en 1927), modèle de la Régence de 
Franco en vermeil et émail la chaîne composée de seize maillons unifaces : huit 
aux chiffres émaillés rouges de Ferdinand et Isabelle la Catholique reliés par le 
joug et les flèches, alternent avec sept motifs figurant le centre de la plaque de 
grand-croix en peinture à l’émail, le maillon central figurant les grandes armes 
d’Espagne sur un aigle soutient, par une double chaînette, le bijou de l’ordre. 
Dans un grand écrin bordeaux (manque la plaque). 

	 La croix : 79 x 57,5 mm - Longueur de la chaîne : 92 cm 
	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.� TTB à SUP 2 000 / 2 500 €

  66	 �Ordre d’Isabelle la Catholique, collier de grand-croix miniature 
en vermeil et émail uniface à seize maillons  ; quatre figurant un arc et un 
carquois, quatre deux flèches croisées, quatre un médaillon émaillé orné de deux 
mappemondes, trois un médaillon émaillé au chiffre de Ferdinand VII, le dernier 
soutenant la croix de l’ordre, passant de suspension à épingle. 

	 La croix : 22 x 14 mm - Longueur totale : 120 mm 
	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.� TTB à SUP 150 / 200 €

  67	� �Ordre d’Isabelle la Catholique, ensemble de grand-croix du modèle 
royal avant 1931 comprenant : le bijou en vermeil et émail, le centre d’avers en 
deux parties, le médaillon en peinture à l’émail, 82,8 x 54 mm : la plaque  : en 
vermeil et émail, les réserves des branches rapportées à bord guilloché, le centre 
en deux parties en peinture à l’émail, fixation par épingle et deux crochets, 
78,5 x 77,4 mm ; l’écharpe raccourcie, le nœud détaché. Dans un écrin en cuir 
bordeaux, le couvercle frappé aux armes d’Espagne, signé Cejalvo. 

	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB à SUP 800 / 1 200 €

  68	� �Ordre d’Isabelle la Catholique, plaque de grand-croix, modèle royal en 
vermeil et émail, les réserves des branches rapportées à bord guilloché, le centre en 
deux parties en peinture à l’émail, sommé des initiales couronnées du fondateur F7,  
fixation par épingle et deux crochets. 

	 76,5 x 77 mm 
	 Espagne, fin du XIXe siècle.� TTB à SUP 400 / 600 €

  69	 �Ordre d’Isabelle la Catholique, plaque de grand-croix, modèle royal 
en vermeil et émail, les réserves des branches rapportées à bord guilloché, le 
centre en trois parties la composition rapportée sur un fond rayonnant, sommé 
du chiffre couronné du fondateur FR, fixation par épingle et deux crochets. 

	 70 x 70,5 mm 
	 Espagne, premier tiers du XXe siècle.� TTB à SUP 400 / 600 €
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  76	� �Ordre d’Isabelle la Catholique, bijou de 
commandeur, modèle royal en vermeil et émail, 
le centre d’avers en deux parties, le médaillon en 
peinture à l’émail, le revers en une seule partie, 
cravate complète légèrement postérieure. Dans un 
écrin en cuir bordeaux, le couvercle frappé aux 
armes d’Espagne, signé Cejalvo. 

	 77 x 56 mm 
	 Espagne, premier tiers du XIXe siècle.
� SUP 300 / 400 €

  77	� �Ordre d’Isabelle la Catholique, bijou de 
commandeur, modèle IIe République en vermeil 
et émail, les centres en deux parties, le médaillon 
d’avers en peinture à l’émail, le revers à la 
caravelle dorée, cravate complète. Dans un écrin 
en toile verte, le couvercle frappé aux armes de la 
République espagnole, signé Cejalvo. 

	 77,5 x 56 mm 
	 Espagne, vers 1931.� SUP 600 / 800 €

  78	� �Ordre d’Isabelle la Catholique, bijou de 
commandeur, modèle de la Régence de Franco en 
vermeil et émail, le centre d’avers en deux parties, le 
revers en une seule partie aux initiales FY couronnées, 
cravate complète à crochet. Dans un écrin en cartonnage 
bordeaux, le couvercle orné d’une composition 
métallique dorée aux armes d’Espagne, signé Cejalvo. 

	 77 x 56 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.
� TTB à SUP 300 / 400 €

  79	� �Ordre d’Isabelle la Catholique, croix de 
chevalier, modèle de la création, demi-taille 
en vermeil et émail, les branches non pommetées 
et sans bordure, les centres en une seule partie, 
celui d’avers en or, anneau cannelé, poinçon tête 
de sanglier (petits éclats épars), ruban mixte tissé 
aux couleurs de la Légion d’honneur, d’Isabelle la 
Catholique, de Léopold et du Nichan Iftikhar. 

	 40 x 23,4 mm 
	 France, second tiers du XIXe siècle.
� TB à TTB 200 / 300 €

Voir la reproduction page 29

  80	� �Ordre d’Isabelle la Catholique, croix de 
chevalier légèrement réduite, modèle royal en 
vermeil et émail, les centres en or en une seule 
partie, ruban à rosette elliptique. 

	 47 x 30 mm
	 Espagne, second tiers du XIXe siècle.
� TTB à SUP 150 / 200 €

Voir la reproduction page 29

  81	� �Ordre d’Isabelle la Catholique, croix de 
chevalier, modèle royal en vermeil et émail, les 
centres en une seule partie (petits éclats, notamment 
au revers), poinçon tête de sanglier, ruban à rosette. 

	 62 x 38 mm 
	 France, dernier tiers du XIXe siècle.
� TB à TTB 80 / 120 €

Voir la reproduction page 29

  70	� �Ordre d’Isabelle la Catholique, plaque de 
commandeur du nombre (grade créé en 1847), modèle 
royal en vermeil, les réserves et le centre en or émaillé, 
ce dernier en deux parties (éclat au motif sommital  
et dans le nœud de la légende), fixation par épingle et  
deux crochets. Dans un écrin en cuir bordeaux, le 
couvercle frappé aux armes d’Espagne, signé Cejalvo. 

	 71 x 71 mm 
	 Espagne, dernier tiers du XIXe siècle.
� TTB à SUP 300 / 400 €

  71	 �Ordre d’Isabelle la Catholique, plaque de 
commandeur du nombre, modèle royal en vermeil 
et émail, les réserves des branches rapportées à 
bord guilloché, le centre en trois parties le chiffre 
ajouré sur fond émaillé bleu de roi (infimes éclats 
au feuillage, petit manque au nœud), fixation par 
épingle et deux crochets. 

	 69 x 69 mm 
	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 300 / 400 €

  72	� �Ordre d’Isabelle la Catholique, plaque de 
commandeur du nombre, modèle royal en vermeil 
et émail, les réserves des branches rapportées à 
bord guilloché, le centre en deux parties le chiffre 
sur fond grenu, le bandeau de la légende ondulé, 
fixation par épingle et deux crochets, cartouche de 
la maison berlinoise Godet & Söhne. 

	 70,5 x 70 mm 
	 Allemagne, début du XXe siècle.
� TTB à SUP 300 / 400 €

  73	� �Ordre d’Isabelle la Catholique, plaque de 
commandeur du nombre, modèle royal en bronze 
doré et émail, les branches monoblocs, le centre 
rapporté en une partie, fixation vis écrou et contre-
écrou (remplacé, infimes cheveux). 

	 69 x 69 mm 
	 Espagne, milieu du XIXe siècle.� TTB 200 / 300 €
	� La qualité d’exécution dans un matériel peu onéreux est 

caractéristique de l’époque des guerres carlistes. �

  74	� �Ordre d’Isabelle la Catholique, plaque de 
commandeur du nombre, modèle de la Régence 
de Franco en vermeil et émail, les réserves des 
branches rapportées, le centre en deux parties, 
fixation par épingle et deux crochets. 

	 71,5 x 71 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.
� TTB à SUP 200 / 300 €

  75	 �Ordre d’Isabelle la Catholique, bijou de 
commandeur, modèle royal en vermeil et émail, les 
centres en deux parties, celui d’avers à la composition 
en relief émaillé (petit éclat de surface à une tour), le 
monogramme au revers ajouré, fragment de cravate. 

	 74,5 x 48,5 mm 
	 Espagne, dernier tiers du XIXe siècle.
� TTB à SUP 300 / 400 €
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  86	� Ordre d’Isabelle la Catholique, lot de deux 
documents : un brevet sur papier orné d’une frise gravée 
figurant le collier de l’ordre par lequel Franco nomme 
chevalier Don Juan Antoni de Tapia y Diaz, daté de 
Madrid le 14 avril 1945, signé Franco (griffe), nombreux 
contreseing, timbre à sec de l’ordre, présenté sous verre, 
39 x 45 cm (à vue) ; une lettre d’annonce de nomination de 
commandeur au nom de Paul Vidal, datée du 17 mai 1925, 
émanant du ministère d’État, avec enveloppe. � 60 / 80 €

  87	� Ordre d’Isabelle la Catholique, croix d’argent 
(grade créé en 1903), modèle royal, premier type en 
argent, les branches et émaillées, la couronne uniface 
émaillée, le centre d’avers en deux parties, la composition 
en relief, ruban à passant de suspension à épingle (usé). 

	 67 x 45 mm 
	 Espagne, premier tiers du XXe siècle.� TTB 80 / 120 €

  88	� Ordre d’Isabelle la Catholique, lot de trois croix 
d’argent, modèle royal du deuxième type en argent, 
les branches et la couronne sans émail : une aux centres 
émaillées, celui d’avers en deux parties, le médaillon en 
peinture à l’émail (anneau ressoudé, charnière brisée), la 
couronne uniface, sans ruban, 60 x 45 mm ; une au centre 
d’avers émaillé en deux parties, celui du revers en argent 
sans émail, ruban, 58,5 x 39,5 mm ; une aux centres en une 
partie, sans émail, la couronne uniface, ruban postérieur, 
57,5 x 39 mm.

	 Espagne, premier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 100 / 150 €

  89	� Ordre d’Isabelle la Catholique, lot de deux 
médailles de l’ordre du modèle royal (créée en 1907) : 
une en argent, ruban à passant de suspension à épingle ; 
une en bronze patiné, ruban. 

	 32,5 mm
	 Espagne, premier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 80 / 120 €

  90	� Ordre d’Isabelle la Catholique, lot de deux 
médailles de l’ordre du modèle de la Régence de Franco 
en argent  : une à l’avers identique au modèle royal, le 
revers aux initiales FY couronées, 33  mm  ; l’autre en 
argent amati, la bordure d’avers guillochée, les initiales 
FY gravées au revers, la couronne en relief, poinçon de 
titre 925, 34 mm, ruban court et approximatif. 

	 Espagne, premier milieu du XXe siècle.
� TTB à SUP 80 / 120 €

  91	� Ordre d’Isabelle la Catholique, lot de cinq 
croix miniatures : trois du modèle royal, une en or et 
émail, les centres en peinture à l’émail, anneau cannelé, 
ruban postérieur à passant de suspension à épingle, 
22,7  x  13,9  mm, poids brut  : 4 g  ; deux en vermeil 
émaillé, le centre en or, rubans, 24,8  x  15,4  mm et 
25 x 15 mm ; une du modèle de la Régence de Franco en 
or émaillé, suspendue à une broche en forme de nœud 
de ruban émaillé, 32,4 x 14,1 mm, poids  : 7,17 g  ; une 
croix d’argent de l’ordre du modèle royal, en argent, les 
centres émaillés, ruban, 19 x 17,7 mm. 

	 Espagne, XIXe et XXe siècle.� TTB 100 / 150 €

  82	 �Ordre d’Isabelle la Catholique, lot de 
trois croix de chevalier du modèle royal  : 
une demi-taille en bronze doré et émail, centre 
en une seule partie, couronne fixe, ruban 
postérieur, 41  x  27  mm, époque des guerres 
carlistes, Espagne, milieu du XIXe siècle  ; une 
en vermeil et émail, les centres en une seule 
partie (petites restaurations), poinçon tête de 
sanglier, ruban, 60 x 38,5 mm, France, dernier 
tiers du XIXe siècle  ; une en vermeil et émail, 
centre d’avers en deux parties, le médaillon en 
peinture à l’émail (infimes éclats au revers), 
ruban à passant, 64 x 45 mm.

	 Espagne, premier tiers du XXe siècle.
� TTB 150 / 200 €

  83	 �Ordre d’Isabelle la Catholique, lot de 
trois croix de chevalier du modèle royal  : 
une demi-taille en bronze doré et émail, centre 
en une seule partie, couronne articulée, ruban à 
passant de suspension à épingle, 45,5 x 29 mm, 
époque des guerres carlistes, Espagne, seconde 
moitié du XIXe siècle ; une en vermeil et émail, 
les centres en une seule partie (petits éclats 
à l’avers), poinçon tête de sanglier, ruban, 
58  x  39,5  mm, France, dernier tiers du XIXe 
siècle  ; une en vermeil et émail, les centres en 
or, celui d’avers en deux parties, le médaillon en 
peinture à l’émail, sans ruban, 65 x 41,5 mm.

	 Espagne, premier tiers du XXe siècle.
� TTB et SUP 150 / 200 €

  84	� Ordre d’Isabelle la Catholique, lot de 
trois croix de chevalier du modèle royal  : 
une demi-taille en bronze doré et émail, centre 
en une seule partie, couronne fixe, manque une 
pommette), sans ruban, 41 x 27 mm, époque des 
guerres carlistes, Espagne, seconde moitié du XIXe 
siècle ; une en vermeil et émail, les centres en une 
seule partie (petits éclats à l’avers), poinçon tête 
de sanglier, ruban, 63 x 38,5 mm, France, dernier 
tiers du XIXe siècle  ; une en vermeil et émail, le 
centre d’avers en deux parties, le médaillon en 
peinture à l’émail, ruban, 65 x 43 mm.

	 Espagne, premier tiers du XXe siècle.
� TB, TTB et SUP 150 / 200 €

  85	� Ordre d’Isabelle la Catholique, lot de 
trois  : deux croix de chevalier du modèle de la 
Régence de Franco en vermeil et émail, le centre 
d’avers en deux parties, le revers aux initiales 
couronnées FY, l’une poinçonnée Cejalvo 
sur l’anneau (manque un revers), sans rubans, 
66  x  43  mm  ; une plaque de grand officier du 
modèle royal, fabrication extrêmement bombée en 
vermeil et émail (manque le monogramme central), 
fixation par aiguille, signée Cori, 69 x 68 mm. 

	 Espagne, seconde moitié du XXe siècle.
� TTB et TB 150 / 200 €
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  92	� Ordre d’Isabelle la Catholique, lot de huit : cinq écrins signés Cejalvo, 
un de grand-croix en toile bordeaux, le couvercle orné des armoiries de la 
Régence de Franco en bronze doré, deux pour plaque de grand officier, un 
en toile bordeaux, le couvercle orné des armoiries de la Régence de Franco en 
bronze doré, un en cartonnage bordeaux, les armes de la Régence de Franco 
frappées à l’or sur le couvercle, un de commandeur en cartonnage bordeaux, 
les armes royales frappées à l’or sur le couvercle (accident à la charnière), un 
de chevalier en toile verte, les armes de la IIe République frappées à l’or sur le 
couvercle (accident à la charnière) ; deux boîtes en modernes signées Plandez et 
Tustas S.A. et un écrin rectangulaire en cartonnage bordeaux. � 120 / 150 €

  93	 �Ordre du Mérite Civil, fondé en 1926, restauré en 1942, ensemble de 
grand-croix du deuxième type, comprenant  : le bijou en vermeil et émail, 
74,5  x  50,5  mm  ; la plaque en vermeil ciselé en pointes de diamant, la croix 
émaillée, fixation par épingle et deux crochets, poinçon d’orfèvre 23M, 
78 x 74 mm ; l’écharpe complète. 

	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.� TTB à SUP 300 / 400 €

  94	� Ordre du Mérite Civil, ensemble de commandeur du nombre du deuxième 
type comprenant  : le bijou en vermeil et émail, 74,5  x  51  mm, avec cravate 
complète  ; la plaque en argent ciselé en pointes de diamant, la croix émaillée, 
fixation par épingle et deux crochets, poinçon d’orfèvre 23M, 71  x  70  mm.  
Dans un écrin en cartonnage bleu-vert signé Flandez. 

	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.� TTB à SUP 200 / 300 €

  95	� Ordre du Mérite Civil, lot de deux : un bijou de commandeur du deuxième 
type en vermeil et émail, 73  x  47  mm, cravate complète, dans un écrin en 
cartonnage bleu, le couvercle frappé aux armes de la Régence de Franco signé 
Cejalvo ; une miniature en vermeil et émail, ruban, 26,5 x 17 mm. 

	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.� TTB à SUP 120 / 150 €

  96	� Ordre du Mérite Civil, lot de trois  : un insigne d’officier du troisième 
type à couronne royale en vermeil et émail (infime éclat à la légende), couronne 
en relief, bélière fil, ruban, 71  x  48,5  mm  ; un insigne d’officier miniature du 
deuxième type en vermeil et émail, 25 x 14 mm ; un insigne de chevalier en argent 
et émail, le centre en trois parties à fond émaillé blanc, ruban, 77 x 50 mm.

	 Espagne, seconde moitié du XXe siècle.� TTB 80 / 120 €

  97	� Ordre du Mérite Civil, lot de trois : un insigne d’officier du troisième type 
à couronne royale en vermeil et émail (petit éclat à la couronne royale), bélière 
fil, 71 x 48,5 mm ; deux croix d’argent, une du premier type avant 1931 en argent, 
le centre simplement orné de la légende « AL MERITO CIVIL » au-dessus d’une 
petite couronne de laurier, 47 x 33 mm, une du troisième type en argent, le centre 
en trois parties, 52 x 34 mm, rubans, deux avec passant de suspension à épingle. 

	 Espagne, vers 1926-1931 et dernier quart du XXe siècle.
� TTB et SUP 100 / 150 €
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102	� Ordre de la République Espagnole, lot de  
deux étoiles miniatures en vermeil émaillé  : 
une au centre rapporté en deux parties, 
20 x 14,5 mm ; une au centre en une seule partie 
au profil de la République coiffée du bonnet de 
la liberté, poinçon tête de sanglier, 19 x 13,8 mm, 
sans rubans. 

	 Espagne, France, 1932-1939.� TTB 80 / 120 €

103	� Ordre de la République Espagnole, lot de 
six : deux médailles de l’ordre, une en argent, une 
en bronze patiné, 40 x 29 mm, ruban avec passant 
de suspension à épingle, frappe postérieure  ; 
une réduction de la médaille d’argent, en argent, 
ruban, 19  x  13  mm  ; un insigne de distinction 
collective en bronze doré et émail, à fixer sur la 
manche de l’uniforme, avec contre-plaque en 
aluminium, 38 mm  ; une médaille non identifiée 
en argent estampée figurant Athéna casquée, 
ceinte de la légende « AL MERITO » ; une épingle 
de cravate en bronze doré émaillé figurant le 
drapeau de la République espagnole. 

	 Espagne, seconde moitié du XXe siècle.
� TTB à SUP 80 / 120 €

104	� Gouvernement Républicain en exil, Ordre 
de la Libération de l’Espagne, fondé à Paris 
en 1947, croix de chevalier en vermeil et émail 
(petite restauration à une pointe et aux légendes), 
ruban. 

	 51 x 40 mm 
	 France, milieu du XXe siècle.� TB à TTB 350 / 350 €

105	 �Ordre de la Libération de l’Espagne, médaille 
de l’ordre en bronze patiné, ruban usé. 

	 38 mm 
	 France, milieu du XXe siècle.� TTB 200 / 300 €

  98	� Ordre de la République Espagnole, fondé en 
1932, aboli en 1939, ensemble de grand-croix  
comprenant  : le bijou en vermeil et émail, le 
centre en trois parties, orné d’un buste féminin 
symbolisant la République sur un fond d’émail 
opalin, surmonté d’une couronne murale 
articulée, 59 x 45 mm ; la plaque en argent ornée de 
l’étoile de l’ordre en vermeil émaillé, fixation par 
épingle et deux crochets, 73 x 73 mm ; l’écharpe 
complète  ; dans l’écrin d’origine en toile rouge, 
le couvercle frappé aux armes de la République, 
signé Cejalvo (manque les rosettes). 

	 Espagne, 1932-1939.� TTB à SUP 3 000 / 4 000 €
	 Il ne fut attribué que 144 grand-croix. 

  99	� Ordre de la République Espagnole, plaque 
de grand officier en argent, ornée de l’étoile 
de l’ordre en argent émaillé, fixation par épingle 
et deux crochets, dans l’écrin d’origine en 
toile rouge, le couvercle frappé aux armes de la 
République, signé Cejalvo. 

	 73 x 73 mm 
	 Espagne, 1932-1939.� TTB à SUP 1 200 / 1 500 €
	 Seulement 146 attributions. 

100	� Ordre de la République Espagnole, bijou 
de commandeur en vermeil émaillé, le centre en 
trois parties, surmonté d’une couronne murale 
articulée, sans ruban. 

	 66 x 51 mm 
	 Espagne, 1932-1939.� TTB à SUP 800 / 1 200 €
	 Seulement 254 attributions. 

101	� Ordre de la République Espagnole, étoile 
de chevalier en argent émaillé, le centre en 
trois parties, surmonté d’une couronne murale 
articulée, ruban avec épingle de fixation, dans 
l’écrin d’origine en toile rouge, le couvercle frappé 
aux armes de la République, signé Cejalvo. 

	 59 x 44 mm
	 Espagne, 1932-1939.� TTB à SUP 400 / 600 €
	 Seulement 380 attributions. 



33

98

99

100

101

102

103

104

105



34

111	� Lot de quatre  : Maîtrise royale de chevalerie 
de Saragosse, fondé en 1819, une réduction d’un 
insigne de poitrine en vermeil et émail, ruban avec 
passant de suspension, dans un écrin en cartonnage 
bleu, 13  mm  ; Corps royal de la noblesse de 
Madrid, fondé en 1782, un insigne de poitrine en 
vermeil et émail, ruban à passant de suspension, 
36,7 x 27,6 mm, dans un écrin en cuir bleu  ; une 
portée de deux miniatures en vermeil avec ruban 
sur un passant portant une plaque miniature de 
la noblesse de Madrid, 18 mm, et une croix de la 
Confrérie des nobles chevaliers de Notre-Dame de 
Portillo, fondé en 1941, 26,3 x 14,3 mm.

	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 100 / 150 €

112	 �Lot de trois  : Fraternité royale des infants de 
Notre-Dame de la Charité de la ville impériale 
d’Illescas, fondé en 1926, une croix de chevalier 
en vermeil et émail biface (petite restauration au 
revers), ruban à passant de suspension, dans un 
écrin aux armes de la Régence de Franco signé 
Cejalvo, 44,3  x  39,3  mm  ; Fraternité royale du 
Saint Calice, Corps de la noblesse de Valence, 
fondée en 1917, deux insignes, un de poitrine en 
vermeil et émail à couronne articulée, ruban, 
47,1  x  24,9  mm, une réduction de boutonnière 
en vermeil uniface, portée à un nœud de ruban, 
25,8 x 13,2 mm. 

	 Espagne, troisième tiers du XXe siècle.
� TB à TTB 100 / 150 €

113	� Établissement militaire royal de la Princi- 
pauté de Gérone, Confrérie de Saint-Georges, 
restauré en 1928, ensemble de grand-croix 
comprenant : le bijou en vermeil et émail, surmonté 
d’une couronne articulée, 47,8 x 35 mm ; la plaque en 
vermeil, les épées et la couronne rapportée, fixation 
par épingle et crochets, 83,8  x  65  mm  ; l’écharpe 
complète. 

	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 200 / 250 €

ORDRES CHEVALERESQUES et CONFRÉRIES

106	 �Ordre militaire de Santiago, lot de trois  : 
une plaque de chevalier en vermeil et émail, 
la bordure guillochée, fixation par épingle et 
crochets, 81,1 x 49,4 mm ; un bijou de boutonnière 
en vermeil émaillé en forme d’écu sur un trophée 
d’armes et de drapeaux, ruban, 18,1 x 12,9 mm  ; 
une petite médaille de boutonnière en vermeil, la 
croix émaillée en taille d’épargne, poinçon 23M, 
ruban rapporté, 17,5 mm. 

	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 150 / 200 €

107	� Ordre militaire de Calatrava, lot de trois : 
une plaque de chevalier en vermeil et émail, la 
bordure guillochée, fixation par épingle et crochets, 
64,8  x  63,6  mm  ; une plaque de boutonnière en 
vermeil , 17 mm ; un insigne d’applique en bronze 
doré, 27 x 27,4 mm. 

	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 150 / 200 €

108	� Ordre militaire d’Alcantara, lot de deux : 
une plaque de chevalier en broderie de laine 
appliquée sur une croix en bronze, fixation par 
épingle et crochets, 63,5 x 63,5 mm ; une médaille 
de poitrine circulaire en vermeil ornée de la croix 
émaillée, ruban, 30,9 mm. 

	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
 � TTB  120 / 150 €

109	� Ordre militaire de Montesa, lot de trois  : 
une plaque de chevalier en vermeil et émail, la 
bordure guillochée, fixation par épingle et crochets, 
64,7 x 63,5 mm ; deux médailles de poitrine, une en 
forme de losange ornée de la simple croix de Saint-
Georges, surmonté d’un trophée d’armes, ruban, 
50 x 32,3 mm, une circulaire en vermeil ornée de la 
croix émaillée, ruban, 40,5 mm. 

	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 150 / 200 €

110	 �Maîtrise royale de chevalerie de Grenade, 
fondée en 1686, insigne de poitrine légèrement 
réduit en argent ciselé en pointes de diamant, 
le centre et la couronne en or émaillé, ruban 
fragmentaire. 

	 35,2 x 23,3 mm 
	 Espagne, milieu du XIXe siècle.
� TTB à SUP 100 / 150 €
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118	 �Religiosa, lot de sept  : association des dames 
de Sainte-Barbara des Artilleurs, fondée en 1893, 
deux insignes de l’association en laiton, un avec 
cordon, l’autre avec ruban aux couleurs espagnoles, 
52,1  x  32,4  mm  ; association royale des dames de 
Marie immaculée, patronne de l’Infanterie, médaille 
en métal argenté, couronne fixe, sans ruban, 
54,8 x 28,7 mm ; association royale de la Vierge du 
Pilier, patronne de la Garde civile, fondée en 1960, 
médaille en métal argenté, couronne mobile, ruban 
à passant de suspension, 66,8 x 51,4 mm ; association 
des dames de la Santé militaire, deux croix en bronze 
doré émaillé (petits éclats), ruban, un non conforme, 
54,6 x 47 mm et 61,9 x 40,8 mm ; congrégation royale 
de la pure Conception des membres de l’Académie 
royale de jurisprudence et de législation, insigne en 
argent, numéroté au revers, fixation par crochets, 
63,7 x 64,2 mm. 

	 Espagne, fin du XIXe, début du XXe siècle.
� TTB 120 / 150 €

119	� Religiosa, lot de trois : archiconfrérie pontificale 
et royale sacramentelle de Saint Isidro de Madrid, 
médaillon en bronze doré et émail, en trois 
parties, uniface, surmonté d’une tiare pontificale, 
cordon avec coulant à la Vierge couronnée, écrin 
d’origine en cartonnage bordeaux, 70,1 x 45,4 mm ; 
77,5 x 48,3 mm  ; confrérie des chevaliers de Saint-
Ferdinand de Séville, médaillon en bronze doré 
biface, cordon, 77,5  x  48,3  mm  ; médaillon d’une 
congrégation royale en l’honneur de ND de la 
Conception, en métal argenté et doré, sans ruban, 
77,4 x 43,2 mm. 

	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 120 / 150 €

ORDRES et DÉCORATIONS MILITAIRES

120	 �Ordre royal et militaire de Saint-Hermene- 
guilde, fondé en 1814, lot de deux croix légèrement 
réduites : une en or et émail, le centre d’avers en trois 
parties (infimes cheveux), couronne royale articulée, 
anneau cannelé, ruban renforcé, 44,5  x  27  mm,  
poids : 7,4 g ; une en bronze doré émaillé, centre en 
une partie, sans ruban, 41 x 24 mm. 

	 Espagne, second quart du XIXe siècle.
� TTB 150 / 200 €

Voir la reproduction page 39

121	� Ordre de Saint-Hermeneguilde, plaque de 
grand officier en bronze, les branches dorées 
à motif des sequins, les rayons lisses et argentés, 
le centre en plusieurs parties, le saint sur fond 
d’émail blanc, légende sans émail, large couronne 
de laurier émaillée (petites restaurations), fixation 
par épingle et crochets. 

	 71 x 69 mm
	 Espagne, second tiers du XIXe siècle.
� TTB 200 / 300 €

Voir la reproduction page 39

114	 �Confrérie de fantaisie de « L’ordre du Grand 
Amiral  » (Christophe Colomb), ensemble de 
chevalier comprenant la croix de poitrine en 
vermeil et émail uniface, ruban avec passant de 
suspension, 42,9  x  42,3  mm  ; la plaque en argent 
ciselé en pointes de diamant repercées, la croix en 
vermeil émaillée (infime éclat de surface), fixation 
par épingle et crochet, 87,6 x 87,3 mm. 

	 Espagne, troisième tiers du XXe siècle.
� TB à TTB 120 / 150 €

115	� Confrérie non identifiée, placée sous l’hypo-
thétique protection du duc de Montpensier, 
plaque de chevalier, taille des princes, en 
argent ciselé en pointes de diamant, orné au 
centre d’une croix de l’ordre de Calatrava chargée 
des armes de l’ancienne maison de Montpensier, 
cartouche de la maison Boullanger au dos, 
poinçon tête de sanglier, fixation par épingle 
(crochet cassé). 

	 63,7 x 64,2 mm 
	 France, début du XXe siècle.� TTB 150 / 200 €

116	 �Lot de sept  : Chapitre noble des chevaliers de 
Notre-Dame de la Merci, confirmé en 1974, un 
bijou en bronze doré et laqué, fragment de cravate, 
71,8  x  31,3  mm, un insigne de boutonnière en 
argent et émail, une réduction en vermeil et émail, 
sans ruban, un écusson brodé  ; Corps collégial 
des Chevaliers et Dames du Roi Don Fernando 
Guanarteme de la Grande Canarie, fondé en 1986,  
croix de chevalier en bronze doré et émail, 
cravate, 58,4 x 48 mm ; institution des chevaliers 
hospitaliers de Saint-Jean-Baptiste, deux insignes, 
un bijou en bronze doré, cordon de suspension, 
50,9  x  46,5  mm, une plaque en bronze doré et 
émail, signé Castells, fixation par épingle et deux 
crochets, 58,6 x 58,3 mm.

	 Espagne, fin du XIXe, début du XXe siècle.
� TTB 80 / 120 €

117	 �Corps royal du collège des chapelains 
d’honneur du palais, décoration instaurée par 
Isabelle II avant 1857, plaque en argent ciselé en 
pointes de diamant, l’étoile en vermeil et émail, 
le centre en trois parties, fixation par épingle et 
crochets. 

	 91,2 x 87,5 mm 
	 Espagne, début du XXe siècle.
� TTB à SUP 300 / 400 €
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127	� Ordre de Saint-Hermeneguilde, lot de 
deux : une croix du premier modèle de la Régence 
de Franco, avant 1951, en vermeil et émail, les 
bords des branches et des centres guillochés, 
le centre large, celui d’avers en trois parties, 
surmontée d’une couronne impériale, sans ruban, 
46,5  x  37  mm  ; une plaque de grand officier en 
bronze, les branches dorées, les rayons argentés, 
le centre en trois parties, le saint sur fond d’émail 
bleu ciel, la légende sur fond blanc, la couronne de 
laurier émaillée, fixation par épingle et crochets, 
64 x 64 mm, dans un écrin en cartonnage violet 
aux armes d’Espagne, signé Medina. 

	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB à SUP 120 / 150 €

128	� Ordre de Saint-Hermeneguilde, lot de trois : 
une croix du deuxième modèle de la Régence de 
Franco, après 1951, en bronze doré et émail uniface, 
le centre en une partie, couronne royale biface, ruban 
à passant de suspension à épingle, 56 x 38 mm ; deux 
plaques de grand officier en bronze, les branches 
dorées, les rayons argentés, le centre en trois parties, 
une au saint vers la droite sur fond bleu ciel, l’autre 
au saint vers la gauche sur fond bleu nuit, fixation 
par épingle et crochets (manque le centre d’un 
revers), 63 x 63 mm. 

	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 120 / 150 €

129	� Ordre de Saint-Hermeneguilde, lot de trois : 
une croix du deuxième modèle de la Régence de 
Franco, après 1951, en bronze doré et émail uniface, 
le centre en une partie, couronne royale biface, ruban 
à passant de suspension à épingle, 54 x 37 mm ; deux 
plaques de grand officier en bronze, les branches 
dorées, les rayons argentés, le centre en trois parties, 
une au saint sur fond bleu ciel 62 x 62 mm, l’autre, 
légèrement réduite sur fond bleu nuit (manque le 
centre d’un revers), 53 x 53 mm, fixation par épingle 
et crochets. 

	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 120 / 150 €

130	� Ordre de Saint-Hermeneguilde, lot de 
trois  : un ensemble de grand-croix du modèle 
actuel comprenant, la croix en métal doré et 
émail, le centre en deux parties, couronne royale 
ajourée, 55 x 37 mm, avec écharpe sans nœud, la 
plaque en métal, les branches dorées diamantées 
et repercées, les rayons argentés, le centre en trois 
parties, le saint sur fond bleu nuit, surmonté d’une 
couronne royale émaillée, fixation par épingle et 
crochets, 62 x 62 mm ; un bijou de commandeur 
(grade créé en 1994) en métal doré et émail, le 
centre en une partie, le saint sur fond bleu nuit, 
ceint d’une couronne de laurier émaillé, couronne 
royale ajourée, cravate complète, 55 x 37,5 mm. 

	 Espagne, fin du XXe siècle.� TTB à SUP 200 / 250 €

122	� Ordre de Saint-Hermeneguilde, plaque de 
grand officier en argent, les branches dorées à 
motif des sequins, les rayons lisses, le centre en bronze 
doré en plusieurs parties, le saint sur fond d’émail 
bleu, la légende sur fond blanc, la couronne de laurier 
émaillée, fixation par épingle et crochets, cartouche 
en bronze de la maison Medina à Barcelone. 

	 77 x 76 mm
	 Espagne, dernier tiers du XIXe siècle.� TTB 200 / 300 €

123	� Ordre de Saint-Hermeneguilde, plaque de 
grand officier en bronze, les branches dorées à 
motif de feuilles d’acanthe, les rayons diamantés et 
argentés, le centre en deux parties, le saint sur fond 
d’émail bleu ciel (petite restauration ancienne), 
la légende sur fond blanc, la couronne de laurier 
émaillée, fixation par épingle et crochets. 

	 75 x 75 mm
	 Espagne, fin du XIXe siècle.� TTB 200 / 300 €

124	� Ordre de Saint-Hermeneguilde, plaque de 
grand officier très bombée en argent, les branches 
à motif de feuilles d’acanthe, les rayons lisses, le 
centre en trois parties, le saint sur fond d’émail bleu 
ciel, la légende sur fond blanc, la couronne de laurier 
étroite émaillée (restauration à la légende, manque 
une pommette, quatre renforcées), fixation par 
épingle et crochets. 

	 69 x 71 mm
	 Espagne, fin du XIXe siècle.� TB à TTB 200 / 300 €

125	� Ordre de Saint-Hermeneguilde, ensemble de 
grand-croix du modèle républicain après 1931, 
comprenant  : la croix en bronze doré et émail, le 
centre d’avers en trois parties, le revers sans le chiffre 
du fondateur, surmonté d’une couronne murale 
(petite restauration au revers d’une branche, trace 
de vernis), 50  x  36  mm  ; la plaque en bronze, les 
branches dorées diamantées et ajourées, les rayons 
diamantés et argentés, le centre en trois parties, le 
saint sur fond d’émail bleu nuit, la légende sur fond 
blanc, la couronne de laurier émaillée surmontée 
d’une petite couronne murale, fixation par épingle 
et crochets, 71,5 x 71,5 mm ; écharpe complète ; une 
plaque de boutonnière en bronze argenté, doré et 
émaillé, 21 mm. Dans un écrin en cartonnage vert 
signé G. Bodas. 

	 Espagne, vers 1931.� TB à TTB et SUP 600 / 800 €

126	� Ordre de Saint-Hermeneguilde, lot de 
deux : une croix du premier modèle de la Régence 
de Franco, avant 1951, en vermeil et émail, les 
bords des branches et des centres guillochés, le 
centre d’avers en deux parties, surmontée d’une 
couronne impériale, ruban à passant de suspension 
à épingle, 43,5  x  33  mm  ; une plaque de grand 
officier en argent, les branches dorées diamantées 
et ajourées à larges pommettes facettées, les 
rayons diamantés, le centre en trois parties, le 
saint sur fond d’émail bleu ciel, la légende sur fond 
blanc, la couronne de laurier émaillée, fixation par 
épingle et crochets, 66,5 x 66,5 mm. 

	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB à SUP 200 / 300 €
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136	� Ordre du Mérite Militaire, premier modèle, 
plaque de 2e classe pour mérite de guerre, étoile à 
huit pointes très bombées, en argent ciselé en pointes 
de diamant ajourées, la croix en or émaillé rouge, le 
centre rapporté, les armoiries en relief, fixation par 
épingle et deux crochets (infime éclat dans l’épaisseur 
d’une branche, deux pointes légèrement faussées). 

	 76 x 77 mm 
	 Espagne (?), dernier tiers du XIXe siècle.
� TTB à SUP 600 / 800 €

137	� Ordre du Mérite Militaire, deuxième modèle, 
gouvernement provisoire (1868-1871), type transition, 
croix de 1re classe pour mérite de guerre, en or émaillé 
rouge, centres en or rapportés, les armoiries en relief, 
revers orné de la légende «  MERITO MILITAR  » 
sur fond blanc, couronne royale articulée, ruban 
postérieur à passant de suspension à épingle. 

	 56 x 36,5 mm, poids brut : 12 g
	 Espagne, vers 1868.� TTB à SUP 300 / 400 €

138	� Ordre du Mérite Militaire, deuxième modèle, 
lot de deux croix de 1re classe pour mérite de 
guerre en bronze doré émaillé rouge, une légèrement 
réduite, centres rapportés, un aux armes de transition, 
l’écu sur le tout d’azur plein, les deux aux revers ornés 
des initiales MM sur fond blanc (infimes cheveux), 
couronne royale articulée, rubans. 

	 61 x 40 mm et 52 x 34 mm
	 Espagne, vers 1868-1871.� TTB 120 / 150 €

139	� Ordre du Mérite Militaire, deuxième modèle, 
croix de 1re classe pour services spéciaux, en or 
émaillé blanc, centres rapportés, revers rouge uni, 
couronne royale articulée (infimes cheveux), sans 
ruban. 

	 58 x 39 mm, poids brut : 16,9 g
	 Espagne, vers 1868-1871.� TTB à SUP 300 / 400 €

140	� Ordre du Mérite Militaire, deuxième modèle, 
lot de deux croix de 1re classe pour services 
spéciaux, demi-taille en or émaillé blanc, centres 
rapportés, une au revers rouge uni, une aux initiales 
MM sur fond rouge (deux branches restaurées), 
couronne royale articulée, une sans ruban, l’autre usé. 

	� 48,5 x 31 mm, poids brut  : 7,6 g et 40 x 25 mm, 
poids brut : 6,4 g

	 Espagne, vers 1868-1871.� TTB et SUP 200 / 300 €

141	� Ordre du Mérite Militaire, deuxième modèle, 
lot de deux croix de 1re classe pour services 
spéciaux en bronze émaillé blanc, centres rapportés, 
un en vermeil du type transition à légende 
« MERITO MILITAR » sur fond rouge uni au revers 
(éclats), l’autre aux initiales MM sur fond rouge, 
couronne royale articulée, rubans, un postérieur. 

	 58 x 36 mm et 61 x 41 mm
	 Espagne, vers 1868-1871.� TTB et SUP 120 / 150 €

131	� Ordre de Saint-Hermeneguilde, lot de trois : 
une plaque de grand-croix en métal, les branches 
dorées et diamantées, les rayons argentés, le centre 
en trois parties, le saint sur fond bleu nuit, surmonté 
d’une couronne royale émaillée, fixation par épingle 
et crochets, 64 x 64 mm ; un bijou de commandeur 
en métal doré et émail, le centre en une partie, le saint 
sur fond bleu ciel, ceint d’une couronne de laurier 
émaillé, couronne royale ajourée, 54  x  38  mm  ; 
une réduction de boutonnière de commandeur en 
bronze doré et émail, 20 x 15 mm. 

	 Espagne, fin du XXe siècle.� TTB à SUP 150 / 200 €

132	� Ordre de Saint-Hermeneguilde, lot de cinq : 
quatre réductions, deux plaques de boutonnière 
de grand officier, une de fabrication ancienne en 
vermeil diamanté et ajouré, le centre en or émaillé, 
bouton de suspension constitué du cartouche de la 
maison Castells à Barcelone, 21 x 21 mm, une en 
argent et émail, Régence de Franco, 20 x 20 mm, 
une plaque à anneau en métal doré émaillé, sans 
ruban, 18 x 17 mm, une croix uniface en métal doré 
émaillé, ruban, 22 x 13 mm ; un montage constitué 
d’un centre de plaque en bronze doré émaillé 
rendu portable avec un court ruban à passant de 
suspension à épingle, 31 mm. 

	 Espagne, XXe siècle.� TTB à SUP 80 / 120 €
Voir la reproduction page 39

133	� Ordre du Mérite Militaire, fondé en 1864, 
premier modèle, Isabelle II (1864-1868), croix de 
1re classe pour mérite de guerre, en vermeil émaillé 
rouge, centres en or rapporté, revers au monogramme 
Y2 de la reine Isabelle II sur fond blanc (infimes 
cheveux), couronne royale articulée, ruban cousu 
avec deux barrettes pour une nouvelle attribution en 
vermeil poinçonné 55M et Cejalvo. 

	 58 x 39 mm, poids brut : 19 g. 
	 Espagne, vers 1864-1868.� TTB à SUP 120 / 150 €

134	� Ordre du Mérite Militaire, premier modèle, 
croix de 1re classe pour services spéciaux, en 
or émaillé blanc, centres rapportés, revers au 
monogramme Y2 sur fond rouge, couronne royale 
articulée, ruban postérieur avec passant décoratif. 

	 58 x 39 mm, poids brut : 15,8 g
	 Espagne, vers 1864-1868.� TTB à SUP 200 / 250 €

135	� Ordre du Mérite Militaire, premier modèle, 
croix de 1re classe pour services spéciaux, en or 
émaillé blanc, centres rapportés (celui d’avers 
légèrement pivoté), revers au monogramme Y2 sur 
fond rouge, couronne royale articulée, sans ruban. 

	 58 x 39 mm, poids brut : 15,7 g
	 Espagne, vers 1864-1868.� TTB à SUP 200 / 250 €
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147	� Ordre du Mérite Militaire, cinquième 
modèle, lot de trois croix de 1re classe pour 
mérite de guerre  : une en vermeil émaillé rouge, 
poinçon Cejalvo et 55M, 59 x 40,4 mm ; une demi-
taille en bronze doré, 40,1 x 23,6 mm  ; une avec 
distinction pour pensionné, émaillée bicolore, 
créée en 1889, en bronze doré (centre du revers 
décollé), 57,7 x 38,7 mm, toutes avec ruban cousu. 

	 Espagne, fin du XIXe siècle.� TTB 120 / 150 €

148	� Ordre du Mérite Militaire, cinquième modèle, 
lot de quatre croix de 1re classe pour mérite de 
guerre émaillé rouge : une en vermeil, 62,1 x 42 mm ; 
une en bronze doré, 58,3  x  39,2  mm  ; deux avec 
distinction pour pensionné en bronze doré émaillé 
bicolore, une aux centres bombés avec le cartouche 
gravé du millésime 1909, la couronne du modèle 
impérial de la Régence de Franco, 51,1  x  38,7  mm, 
l’autre à couronne royale, 58,1 x 39,7 mm (deux avec 
un infime éclat de surface à une pointe), toutes avec 
rubans, un avec passant de suspension. 

	 Espagne, fin du XIXe siècle.� TTB 120 / 150 €

149	� Ordre du Mérite Militaire, cinquième modèle, 
lot de trois croix de 1re classe pour services 
spéciaux en bronze doré et émail blanc, une avec 
distinction pour pensionné, émaillée bicolore et 
barrette « PROFESORADO » (créée en 1886), toute 
avec ruban, un postérieur, deux à passant. 

	 59,4 x 39,8 mm, 61,4 x 40,5 mm et 59,9 x 40,4 mm 
	 Espagne, fin du XIXe siècle.� TTB à SUP 120 / 150 €

150	� Ordre du Mérite Militaire, cinquième modèle, 
lot de trois croix de 1re classe pour services 
spéciaux émaillés blanc  : deux en bronze doré, 
une taille ordonnance (petits éclats au centre), 
une demi-taille  ; une en vermeil avec distinction 
pour pensionné, émaillée bicolore et barrette 
«  INDUSTRIA MILITAR  » (créée en 1898), une 
sans ruban, deux à passant (un sans aiguille). 

	 60 x 40 mm et 40 x 24,2 mm 
	 Espagne, fin du XIXe siècle.� TTB à SUP 120 / 150 €

151	� Ordre du Mérite Militaire, cinquième modèle,  
plaque de 2e classe pour mérite de guerre en 
argent ciselé en pointes de diamant repercées, 
la croix en bronze doré et émail rouge, fixation 
par épingle et deux crochets (petits éclats, 
partiellement réémaillé, manque à la dorure, deux 
pointes restaurées). 

	 80,5 x 82,2 mm 
	 Espagne, fin du XIXe siècle.� TB à TTB 150 / 200 €

152	� Ordre du Mérite Militaire, cinquième modèle,  
plaque de 2e classe pour mérite de guerre avec 
distinction pour pensionné, en argent ciselé 
en pointes de diamant, la croix en bronze doré 
émaillé bicolore, cartouche de la maison Medina 
au revers, fixation par épingle et deux crochets 
(manque à la dorure, épingle remplacée). 

	 85,4 x 86,3 mm 
	 Espagne, fin du XIXe siècle. � TTB  250 / 300 €

142	� Ordre du Mérite Militaire, deuxième modèle, 
plaque de 2e classe pour services spéciaux, étoile à 
huit pointes diamantées, celles des points cardinaux 
plus longues, en argent ciselé en pointes de diamant 
ajourées, la croix en or émaillé blanc, le centre 
rapporté (refixé, infime éclat), fixation par épingle et 
deux crochets. 

	 79 x 79 mm 
	 Espagne, vers 1868-1871.� TTB 600 / 800 €

Voir la reproduction page 41

143	� Ordre du Mérite Militaire, croix d’argent, 
créée en 1868 par le gouvernement provisoire pour 
les sous-officiers et soldats, en remplacement de la 
croix de Marie Isabelle Louise, lot de onze  : un 
projet ou fantaisie de fabricant réalisée d’après 
les coins d’une croix de 1re classe entièrement en 
argent sans émail, centres rapportés, le revers au 
chiffre d’Isabelle 2, couronne royale articulée, 
ruban aux couleurs de la croix des prisonniers 
de guerre, 59 x 39 mm ; dix monoblocs unifaces, 
trois grands modules, deux estampés, un fondu 
(bélière cassée), sept demi-tailles, cinq en argent 
estampé, deux en métal argenté, une estampée, 
une frappée, trois avec ruban pour mérite de 
guerre, un avec passant de suspension, deux pour 
mérites spéciaux (une sans anneau). 

	 Espagne, vers 1868-1871.� TTB 80 / 120 €
Voir la reproduction page 41

144	� Ordre du Mérite Militaire, troisième modèle, 
Amédée Ier de Savoie (1871-1873), lot de deux 
miniatures unifaces en bronze doré, une pour 
mérite de guerre, une pour services spéciaux, 
passants au revers. 

	 19 x 12 mm 
	 Espagne, vers 1871-1873.� TTB 40 / 60 €

Voir la reproduction page 41

145	� Ordre du Mérite Militaire, quatrième modèle, 
Ire République (1873-1874), croix de 1re classe pour 
services spéciaux, modèle modifié, en or émaillé 
blanc, centres rapportés, revers au monogramme Y2 
sur fond rouge, sans couronne, ruban. 

	 43 x 39 mm, poids brut : 13,8 g
	 Espagne, vers 1864-1868.� TTB à SUP 200 / 250 €

146	� Ordre du Mérite Militaire, cinquième modèle 
(1875-1931), croix de 1re classe pour mérite de 
guerre, en vermeil émaillé rouge, centres rapportés, 
revers aux initiales MM sur fond blanc (infime 
cheveu), couronne royale articulée, ruban cousu 
avec trois barrettes d’attribution en bronze doré 
gravé «  SANTO DOMINGO  », «  PEREZ DOS 
MARIÑOS » et « FUERTE CORCUERA ». 

	 60,8 x 39,9 mm 
	 Espagne, fin du XIXe siècle.� TTB 120 / 150 €
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158	� Ordre du Mérite Militaire, cinquième modèle,  
ensemble de grand-croix (4e classe) pour services 
spéciaux comprenant  : un bijou de fabrication 
française de dimensions exceptionnelles en vermeil 
et émail blanc, les centres en deux parties, la 
couronne en fort relief articulé, poinçon tête de 
sanglier (cheveux au revers de la branche supérieure), 
85,3  x  55,8  mm  ; une plaque en vermeil ciselé en 
pointes de diamant ajourées, la croix en vermeil 
émaillé blanc, les lys en argent, la cartouche et la 
couronne en vermeil, cartouche de la maison José 
Fernz Mayor au dos, fixation par épingle et deux 
crochets, 88,2 x 88,6 mm ; écharpe moderne. Écrin 
en cuir bordeaux, le couvercle au chiffre couronné 
d’Alphonse XIII, signé José Fernz Mayor, reste 
d’étiquette en français. 

	 Espagne, fin du XIXe siècle.
� TTB à SUP 1 200 / 1 500 €

159	� Ordre du Mérite Militaire, lot de neuf 
croix d’argent du modèle royal (1875-1931)  : 
une taille ordonnance en argent uniface frappée, 
dans un écrin signé Medina, le couvercle au 
chiffre d’Alphonse XIII  ; trois à couronne 
articulée en argent, deux tailles ordonnance, une 
biface au centre du revers émaillé rouge, une au 
revers lisse, une légèrement réduite biface aux 
deux faces identiques ; trois légèrement réduite en 
argent estampé (une aux angles coupés) ; deux en 
laiton estampé, une aux branches laquées rouge, 
une légèrement réduite  ; une avec ruban pour 
distinction bicolore (1926), trois avec ruban pour 
mérite de guerre, un moderne avec barrette pour 
une seconde attribution, trois avec ruban pour 
mérite spéciaux et un non conforme rouge à filet 
jaune, trois avec passant à épingle. 

	 Espagne, vers 1875-1931.� TTB 100 / 150 €

160	� Ordre du Mérite Militaire, sixième modèle, 
IIe République (1931-1938), croix de 1re classe 
pour mérite de guerre en bronze doré et émail 
rouge (infimes cheveux), couronne murale 
articulée, ruban cousu. 

	 52,6 x 40,3 mm 
	 Espagne, vers 1931-1938.� TTB 100 / 150 €

161	� Ordre du Mérite Militaire, sixième modèle, 
IIe République, plaque de 2e classe pour services 
spéciaux modifiée en septième modèle, en argent ciselé 
en pointes de diamant ajourées, la croix en vermeil 
émaillé blanc, la couronne murale transformée 
en couronne impériale, les animaux héraldiques 
rapportés, fixation par épingle et crochets.

	 76,1 x 76,1 mm 
	 Espagne, vers 1931-1939.� TTB à SUP 300 / 400 €

162	� Ordre du Mérite Militaire, lot de deux 
croix d’argent du modèle républicain, en argent 
estampé uniface, une avec ruban pour mérite de 
guerre, l’autre pour services spéciaux. 

	 51 x 38,9 mm et 41,5 x 32,6 mm 
	 Espagne, vers 1931-1938.� TTB 60 / 80 €

153	� Ordre du Mérite Militaire, cinquième modèle,  
plaque de 2e classe pour mérite de guerre avec 
distinction pour pensionné et passant pour une 
deuxième attribution, en argent ciselé en pointes 
de diamant ajourées, la croix en vermeil émaillé 
bicolore, le second passant en or (infimes éclats au 
centre), fixation par épingle et deux crochets. 

	 80,5 x 81,2 mm 
	 Espagne, fin du XIXe siècle.� TTB 250 / 300 €

Voir la reproduction page 43

154	� Ordre du Mérite Militaire, cinquième modèle,  
plaque de 2e classe pour services spéciaux, en 
argent ciselé en pointes de diamant ajourées, la 
croix en or émaillé blanc, le passant en or gravé 
« REAL ORDEN 16 DE MARZO 1875 », fixation 
par épingle et deux crochets. Écrin d’origine 
en velours violet, le couvercle doré à l’or d’une 
tour héraldique et de la dédicace « CUERPO DE 
INGENIORES GRATRY ». 

	 76,1 x 77,1 mm 
	 Espagne, vers 1875.� TTB à SUP  400 / 600 €
	� Guillaume Gratry (1822-1885), général major de l’armée 

belge, directeur du génie du ministère de la Guerre.
Voir la reproduction page 43

155	� Ordre du Mérite Militaire, cinquième modèle,  
plaque de 2e classe pour services spéciaux, en 
argent ciselé en pointes de diamant ajourées, la 
croix en or émaillé blanc, cartouche de la maison 
José Fernz Mayor au dos, fixation par épingle et 
deux crochets. Écrin d’origine en cuir bordeaux 
le couvercle au chiffre couronné d’Alphonse XIII, 
signé (défaut de fermeture). 

	 80,7 x 81,2 mm 
	 Espagne, fin du XIXe siècle.� TTB à SUP 400 / 600 €

Voir la reproduction page 43

156	� Ordre du Mérite Militaire, cinquième modèle,  
lot de deux plaques de 2e classe pour services 
spéciaux en argent ciselé en pointes de diamant, 
la croix en vermeil émaillé blanc  : une portant le 
cartouche de la maison bruxelloise Wolfers au dos, 
84  x  83,7  mm  ; une légèrement réduite, ajourée, 
signée Cejalvo, poinçon 55M, 69,5  x  70,1  mm  ; 
fixation par épingle et deux crochets. 

	 Belgique, Espagne, début du XXe siècle.
� TTB à SUP 400 / 600 €

157	� Ordre du Mérite Militaire, cinquième modèle,  
plaque de 3e classe pour services spéciaux en 
vermeil ciselé en pointes de diamant ajourées, 
la croix en vermeil émaillé blanc, les lys, le 
cartouche et la couronne en argent, fixation par 
épingle et deux crochets. Écrin en cuir bordeaux, 
le couvercle au chiffre couronné d’Alphonse XIII, 
signé José Fernz Mayor (défaut de fermeture). 

	 88,4 x 88,9 mm 
	 Espagne, fin du XIXe siècle.� TTB à SUP 500 / 700 €
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168	� Ordre du Mérite Militaire, lot de cinq 
croix d’argent du type de la Régence de Franco, 
la matrice de la croix reprise du modèle royal 
avant 1931, sommée d’une couronne impériale  : 
quatre en argent estampé, une en laiton estampé 
argenté, deux avec ruban pour mérite de guerre, 
deux pour temps de paix, une sans ruban, deux 
avec passant de suspension. 

	 50 x 38 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB 60 / 80 €

169	� Ordre du Mérite Militaire, lot de seize 
miniatures de diverses époques  : trois plaques 
en argent, deux de la division blanche une de la 
rouge, deux de boutonnières, une pour ruban  ; 
neuf croix de 1re classe, trois de la division rouge 
en métal, une de boutonnières, une avec ruban, 
une sans, six de la division blanche, une en or, 
les autres en métal, une de boutonnière pour 
pensionné bicolore en métal, cinq à anneau, une 
en or (poids brut : 1,7 g), deux avec ruban ; quatre 
croix d’argent, une de boutonnière, trois avec 
anneau, trois avec ruban non conforme. 

	 Espagne, XIXe et XXe siècle.� TTB 80 / 120 €

170	� Ordre du Mérite Militaire, huitième modèle 
(1977-2003), lot de sept insignes de la division 
rouge en métal émaillé rouge  : une plaque de 
grand-croix dorée, 65,6  x  65,8  mm  ; deux croix 
de 2e classe dorée, une uniface, 60,4  x  41,8  mm, 
une pensionnée, dorée et bicolore, 60,8 x 42 mm, 
avec rubans à passant de suspension  ; quatre 
miniatures, deux plaques de grand-croix, une de 
boutonnière, une avec ruban, deux croix de 2e 
classe, une de boutonnière, une avec ruban. 

	 Espagne, dernier quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 100 / 150 €

171	� Ordre du Mérite Militaire, huitième modèle,  
lot de sept insignes de la division blanche en 
métal émaillé blanc  : une plaque de grand-croix 
dorée, 61,5  x  62,4  mm  ; une plaque de 1re classe 
argentée, 63  x  62,9  mm  ; une croix de 2e classe 
dorée, 60,4 x 41,8 mm ; une de 3e classe argentée, 
uniface, 60,4 x 41,2 mm ; une de 4e classe argentée, 
sans émail, 60,3  x  42,3  mm, avec rubans, deux 
à passant de suspension  ; deux miniatures de  
2e classe, une avec ruban, une de boutonnière. 

	 Espagne, dernier quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 100 / 150 €

172	� Croix du Mérite Militaire, huitième modèle, 
lot de cinq insignes de la division bleue en 
métal émaillé blanc à bande bleue : une plaque de 
grand-croix, 65,5  x  66,2  mm  ; une croix, ruban 
avec passant de suspension, 62  x  42,8  mm  ; trois 
miniatures, deux plaques, une croix, avec ruban. 

	 Espagne, 1995-2003.� SUP 80 / 120 €
	� En 1995, l’ordre du Mérite militaire devient la Croix du 

Mérite militaire en deux classes, grand-croix pour les 
généraux et croix pour tous les autres militaires. Elle 
possède quatre distinctions : rouge pour mérite de guerre, 
bleu pour mérite sous égide de l’ONU, jaune pour mérite 
lié à des situations dangereuses, blessure ou mort, blanc 
pour mérite en temps de paix.

163	� Ordre du Mérite Militaire, septième modèle,  
Régence de Franco (1936-1976), lot de quatre 
croix de 1re classe pour mérite de guerre émaillées 
rouge, deux tailles ordonnances en bronze doré 
uniface 51,5 x 40,8 mm ; deux demi-tailles, une en 
bronze doré partiellement uniface, 44,6 x 35 mm, 
une en vermeil (petits éclats), 40,7  x  30,1  mm, 
toutes avec ruban, deux à passant de suspension. 

	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB 80 / 120 €
	� Après 1970, les classes sont inversées, la plus haute reste 

la grand-croix avec plaque dorée et écharpe, la 1re classe la 
plaque argentée, la 2e classe porte la croix dorée émaillée, 
la 3e la croix argentée émaillée, la 4e la croix argentée, 
ancienne croix d’argent.

164	� Ordre du Mérite Militaire, septième modèle,  
Régence de Franco, lot de quatre croix de  
1re classe pour services spéciaux émaillées blanc : 
trois tailles ordonnances en bronze doré, une 
uniface avec distinction pour pensionné émaillée 
bicolore, une biface (manque le centre du revers), 
une uniface, 56  x  41  mm  ; une demi-taille en 
bronze doré biface, 31,5  x  24,1  mm, toutes avec 
ruban, trois à passant de suspension. 

	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB 80 / 120 €

165	� Portée de cinq décorations  : deux croix de 
l’ordre du Mérite militaire de 1re classe du modèle de 
la Régence de Franco en bronze doré, une émaillée 
rouge pour distinction de guerre à couronne 
articulée, le centre en relief bombé, 49,4 x 39,2 mm, 
une émaillée blanc pour temps de paix, la couronne 
fixe, le centre plat, 48  x  35,6  mm  ; une médaille 
de la campagne 1936-1939, en bronze à double 
patine sombre et doré, 36,6 mm ; une médaille du 
vingtième anniversaire de la phalange 1936-1953, 
en bronze à patine claire, 37  mm  ; une médaille 
commémorative de Vizcaya 1936-1939, en bronze 
à patine sombre, 36 mm, avec rubans, suspendus à 
un long passant de suspension à épingle, 156 mm. 

	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB à SUP 100 / 150 €

166	� Ordre du Mérite Militaire, septième modèle,  
Régence de Franco, lot de trois plaques : deux 
de 2e classe en bronze argenté, une pour mérite 
de guerre émaillée rouge, une pour temps de paix 
émaillée blanc  ; une de grand-croix en bronze 
doré pour temps de paix émaillée blanc, fixation 
par épingle et deux crochets. 

	 62 x 62 mm 
	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 150 / 200 €

167	� Ordre du Mérite Militaire, septième modèle,  
Régence de Franco, lot de quatre plaques  : 
trois de 2e classe en bronze argenté, une pour 
mérite de guerre émaillée rouge, une pour temps 
de paix émaillée blanc, une pour temps de paix 
pour pensionné émaillée bicolore ; une de grand-
croix en bronze doré pour temps de paix émaillée 
blanc, fixation par épingle et deux crochets. 

	 62 x 62 mm 
	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 200 / 250 €
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173	� Croix du Mérite Militaire, huitième modèle, 
lot de quatre insignes de la division jaune en 
métal émaillé blanc à bande jaune : une plaque de 
grand-croix, 65,9  x  65,7  mm  ; une croix, ruban 
avec passant de suspension, 63,6 x 42,8 mm ; deux 
miniatures, une plaque et une croix avec ruban. 

	 Espagne, 1995-2003.� SUP 80 / 120 €

174	� Croix du Mérite Militaire, neuvième modèle 
(depuis 2003), lot de cinq insignes de la division 
rouge en métal émaillé rouge  : un ensemble de 
grand-croix comprenant le bijou, 60,4 x 42,2 mm, 
la plaque, 70 x 70,3 mm, et l’écharpe  ; une croix, 
ruban à passant de suspension, 60,2  x  42,2  mm  ; 
deux miniatures, une plaque, une croix, avec ruban. 

	 Espagne, début du XXIe siècle.� SUP 100 / 150 €
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182	� Ordre du Mérite Naval, modèle royal, plaque 
de 2e classe pour services spéciaux, en argent ciselé 
en pointes de diamant ajourées, la croix en vermeil 
émaillé blanc, l’ancre émaillée bleue (infimes éclats), 
fixation par épingle et crochet. 

	 77,4 x 76,6 mm 
	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 300 / 400 €

183	� Ordre du Mérite Naval, modèle républicain, 
lot de trois croix  : deux de 1re classe pour 
mérite de guerre en bronze doré émaillé rouge, 
une taille ordonnance, ruban non conforme, 
58,7  x  34,3  mm, une demi-taille, sans ruban, 
44,3 x 22,3 mm  ; une pour services spéciaux, en 
vermeil émaillé blanc (éclat de surface au revers), 
l’ancre émaillée bleu, ruban tricolore avec passant 
de suspension, 59,3 x 34,2 mm. 

	 Espagne, vers 1931-1938.
� TTB et TB à TTB 100 / 150 €

184	� Ordre du Mérite Naval, modèle républicain, 
plaque de 3e classe pour services spéciaux, en 
vermeil ciselé en pointes de diamant, la croix 
émaillée blanc, l’ancre bleu, surmontée d’un 
cartouche doré et d’une couronne murale, fixation 
par épingle et deux crochets, 88,5  x  88,7  mm. 
Avec une écharpe de grand-croix. 

	 Espagne, vers 1931-1938.� TTB à SUP 600 / 800 €

185	� Ordre du Mérite Naval, modèle de la Régence 
de Franco, lot de six  : trois croix pour services 
spéciaux, une en vermeil émaillé blanc, 54,5 x 31,2 mm, 
une pour pensionné en argent émaillé bicolore 
(l’ancre détachée), 58,1 x 34,2 mm, une croix d’argent, 
uniface, 57,9 x 34,4 mm, toutes avec ruban à passant 
de suspension ; trois plaques en métal, une de grand-
croix dorée et émaillée blanc, pour mérites spéciaux, 
64,5 x 64,8 mm, une argentée pour mérite de guerre 
émaillée rouge, 62,2  x  63  mm, une argentée pour 
mérites spéciaux avec distinction bicolore pour 
pensionné, émaillé blanc et rouge, 62,9 x 62,9 mm. 

	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TB à TTB 150 / 200 €

186	� Ordre du Mérite Naval, modèle de la Régence 
de Franco, lot de six  : trois croix pour services 
spéciaux, une demi-taille en vermeil émaillé blanc, 
sans ruban, 42,5  x  26,2  mm, une en bronze doré 
émaillé blanc, ruban à passant de suspension, 
57,3  x  34,1  mm, une légèrement réduite en bronze 
doré émaillé blanc uniface, 49,5  x  31,4  mm  ; trois 
plaques en métal, deux de grand-croix dorées et 
émaillées blanc, pour mérites spéciaux, 64,6 x 65 mm 
et 62,9 x 62,1 mm (manque à la dorure), une argentée 
pour mérite de guerre émaillée rouge (éclats de 
surface), 62,5 x 63,1 mm. 

	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
 � TB à TTB  150 / 200 €
	� Comme pour le Mérite militaire, après 1970, les classes 

sont inversées.

175	� Croix du Mérite Militaire, neuvième modèle, 
ensemble de grand-croix de la division rouge 
en métal émaillé rouge comprenant  : le bijou, 
60,4 x 42,2 mm, la plaque, 66 x 66,3 mm, et l’écharpe. 

	 Espagne, début du XXIe siècle.� SUP 80 / 120 €

176	� Croix du Mérite Militaire, neuvième modèle, 
lot de trois insignes de la division bleue en 
métal émaillé blanc à bande bleue : une plaque de 
grand-croix, 65,9  x  66,2  mm  ; une croix, ruban 
avec passant de suspension, 60,1 x 42,2 mm ; une 
miniature de croix avec ruban. 

	 Espagne, début du XXIe siècle.� SUP 80 / 120 €
Voir la reproduction page 47

177	� Croix du Mérite Militaire, neuvième modèle, 
lot de trois insignes de la division jaune en 
métal émaillé blanc à bande jaune : une plaque de 
grand-croix, 64,7  x  65,9  mm  ; une croix, ruban 
avec passant de suspension, 59,9 x 42,2 mm  ; une 
miniature de croix avec ruban. 

	 Espagne, début du XXIe siècle.� SUP 80 / 120 €
Voir la reproduction page 47

178	� Croix du Mérite Militaire, neuvième modèle, 
lot de six insignes de la division blanche en 
métal émaillé blanc  : un ensemble de grand-croix 
comprenant le bijou, 60,3  x  42,3  mm, la plaque, 
65,2  x  65,8  mm, et l’écharpe  ; une croix, ruban 
à passant de suspension, 60,3  x  42,4  mm  ; trois 
miniatures, deux plaques, une de boutonnière, une 
avec ruban, une croix avec ruban. 

	 Espagne, début du XXIe siècle.� SUP 100 / 150 €
Voir la reproduction page 47

179	 �Ordre du Mérite Naval, fondé en 1866, modèle 
royal, lot de trois croix  : deux de 1re classe, 
une pour mérite de guerre en bronze doré émaillé 
rouge, 63,5 x 34,1 mm ; une pour services spéciaux, 
en bronze doré émaillé blanc, l’ancre émaillée bleu 
(infimes éclats), 63 x 33,9 mm ; une croix d’argent, 
en argent, 65,2  x  30,8  mm, toutes avec ruban à 
passant de suspension. 

	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 100 / 150 €

180	� Ordre du Mérite Naval, modèle royal, plaque 
de 2e classe pour mérite de guerre, en argent ciselé 
en pointes de diamant, la croix en or émaillé rouge, 
fixation par épingle et crochet (léger soulèvement de 
l’ancre). 

	 79,5 x 79,5 mm 
	 Espagne, fin du XIXe siècle.� TTB 500 / 700 €

181	� Ordre du Mérite Naval, modèle royal, plaque 
de 2e classe pour services spéciaux, en argent ciselé en 
pointes de diamant, la croix en vermeil émaillé blanc, 
l’ancre émaillée bleue, fixation par épingle et crochet. 

	 79,6 x 79,6 mm 
	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB à SUP 300 / 400 €
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191	� Ordre du Mérite Aéronautique, modèle de 
la Régence de Franco, lot de neuf insignes : 
deux croix unifaces en bronze doré, une avec 
distinction pour pensionné à couronne articulée ; 
une croix d’argent pour pensionné, toutes avec 
ruban à passant de suspension  ; une miniature 
de croix émaillée, sans ruban  ; deux plaques de 
grand-croix en réduction avec ruban ; une plaque 
en métal argenté de 2e classe, la croix dorée et 
émaillée (petit éclat), 62,4  x  62,5  mm  ; deux 
plaques émaillées rouges, une dorée de grand-
croix pensionnées, une argentée de 2e classe. 

	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB 120 / 150 €

192	� Ordre du Mérite Aéronautique, premier 
modèle royal (jusqu’en 2003), lot de dix-sept 
insignes en métal. Huit en taille ordonnance : six 
croix, cinq émaillées biface, une dorée émaillée, 
une dorée émaillée bicolore pour pensionné, 
une argentée émaillée, une dorée émaillée rouge 
(ruban non conforme), une argentée émaillée 
rouge (ruban non conforme), une argentée sans 
émail, toutes avec ruban à passant de suspension ; 
deux plaques en métal, une dorée de grand-croix, 
une de 2e classe argentée (le centre du revers 
décollé). Neuf miniatures : cinq plaques, quatre de 
grand-croix, deux émaillées blanc, deux rouges, 
deux de boutonnière, deux avec ruban, une plaque 
de 2e classe argentée émaillée blanc avec ruban  ; 
quatre croix, une émaillée blanc, sans ruban, deux 
émaillées rouge, une de boutonnière, une avec 
ruban, une croix d’argent sans ruban. 

	 Espagne, fin du XXe siècle.� TTB à SUP 120 / 150 €

193	� Ordre du Mérite Aéronautique, modèle 
royal à deux classes (1995-2003) sur le modèle 
de la Croix du Mérite militaire, lot de dix 
insignes en métal émaillé, cinq de la distinction 
bleue, cinq de la distinction jaune, pour chacune : 
une plaque de grand-croix, une à épingle et 
crochets, l’autre à trois pin’s  ; une croix émaillée 
biface avec ruban à passant de suspension  ; trois 
réductions, deux plaques, une de boutonnière, 
une avec ruban et une croix avec rubans. 

	 Espagne, début du XXIe siècle.
� TTB à SUP 80 / 120 €

194	� Ordre du Mérite Aéronautique, modèle 
royal (depuis 2003), lot de trois plaques de 
grand-croix en métal doré  : une de la division 
rouge, une de la division bleue, une de la division 
blanche, fixation par épingle et deux crochets. 

	 66 x 66 mm 
	 Espagne, début du XXIe siècle.
� TTB à SUP 100 / 150 €

187	� Ordre du Mérite Naval, modèle royal 
(depuis 1977), lot de six  : cinq croix en bronze, 
une pour mérite de guerre, émaillé rouge uniface, 
64,4 x 35,4 mm, quatre pour services spéciaux, une pour 
pensionnée, uniface, émaillée bicolore, 63 x 34,1 mm, 
une dorée émaillée blanc, 64,5 x 35,4 mm, une argentée 
émaillée blanc, 64,8  x  34,3  mm, une simplement 
argentée, 64,9 x 35,4 mm, toute avec ruban à passant 
de suspension  ; une plaque argentée pour services 
spéciaux, émaillée blanc, 62,7 x 63,1 mm. 

	 Espagne, dernier quart du XXe siècle.
� TTB 120 / 150 €

Voir la reproduction page 49

188	� Ordre du Mérite Naval, modèle royal, lot 
de quatre : deux plaques pour services spéciaux 
en métal émaillé blanc, une de grand-croix dorée, 
65  x  65,2  mm, une argentée, 64,4  x  64,8  mm  ; 
deux croix du modèle 1995, calqué sur la Croix 
du Mérite militaire, une avec distinction bleue, 
une avec distinction jaune, les deux avec ruban à 
passant de suspension, 64,8 x 35,4 mm. 

	 Espagne, dernier quart du XXe siècle.
� TTB 120 / 150 €

Voir la reproduction page 49

189	� Ordre du Mérite Naval, lot de dix miniatures 
de diverses époques : quatre plaques, deux de grand-
croix de la division blanche, une de boutonnière en 
argent, une à anneau, deux argentée à anneau, une 
de la division rouge, une blanche, avec ruban ; quatre 
croix émaillées, une dorée rouge à anneau uniface, 
une dorée blanche à anneau uniface, deux argentées 
blanches, une de boutonnière, une à anneau  ; une 
croix à distinction bleue avec ruban  ; une croix 
d’argent à anneau. 

	 Espagne, XXe siècle.� TTB 80 / 120 €
Voir la reproduction page 49

190	 �Ordre du Mérite Aéronautique, fondé en 1945, 
modèle de la Régence de Franco, ensemble 
de grand-croix comprenant  : le bijou en vermeil 
et émail, le centre en deux parties, 51,7 x 39 mm  ; 
la plaque en vermeil ciselé en pointes de diamant 
ajourées, la croix en vermeil émaillé, les motifs 
héraldiques en argent, fixation par épingle et 
deux crochets, 69,7  x  70  mm  ; une miniature de 
boutonnière en vermeil émaillé, poinçon SJ de 
Stefano Johnson, 23 mm ; écharpe. Grand écrin en 
cuir marron, signé J. Saz. 

	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 600 / 800 €
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199	� Médaille militaire, troisième modèle, Régence 
de Franco, modèle de luxe en argent noirci, la 
légende gravée sur les deux faces, la composition 
d’avers ceinte d’un bandeau serti de petits diamants, 
au revers, un médaillon émaillé bleu orné des lettres 
PN ciselées (petit éclat de surface), ruban avec passant 
de suspension. Dans un écrin en cartonnage bleu 
signé Cejalvo. 

	 47,9 x 46,9 mm, poids brut : 44,1 g 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB 800 / 1 000 €
	� Le revers de ce modèle de présent a été personnalisé par 

les initiales du récipiendaire.

200	� Médaille militaire, troisième modèle, Régence  
de Franco, lot de trois médailles, variantes : 
une en bronze patiné par Egaña, sans ruban, 
43,8  x  38  mm  ; deux en argent à bordure aux 
lions ajourés, une estampée en plusieurs parties, 
46,4 x 43,7 mm, une monobloc, 46,7 x 43,5 mm, 
rubans avec passant de suspension. 

	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB 400 / 600 €

201	� Médaille militaire, troisième modèle, Régence 
de Franco, lot de quatre médailles, variantes : 
deux très épaisses à bordure mouvementée, une 
en bronze patiné, le médaillon ceint d’un cadre 
argenté rapporté, ruban avec passant de suspension, 
48,7 x 40 mm, une reproduction en métal argenté, 
ruban  ; une miniature en argent sans ruban  ; une 
miniature d’une médaille de l’Armée en argent, 
sans ruban. 

	 Espagne, seconde moitié du XXe siècle.
� TTB 200 / 300 €

202	� Médaille militaire collective, insigne brodé 
sur drap kaki, au centre l’attribution « USERA » 
(banlieue de Madrid), 50 x 67 mm. 

	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TB à TTB 80 / 120 €

203	 �Lot de quatre : Médaille navale, créée en 1918, 
une médaille en argent, revers avec deux ancres 
croisées, ruban non conforme, 44,8 x 41,5 mm, un 
écu de décoration collective brodé, 54 x 56 mm ; 
une Médaille navale de mérite, 1970, en argent, 
ruban avec passant, 54,6 x 47 mm : une Médaille 
aéronautique, 1926, en argent, revers aux symboles 
de l’armée de l’air, ruban, 43,6 x 43,1 mm. 

	 Espagne, dernier quart du XXe siècle.
� TTB 120 / 150 €

195	� Ordre militaire de Marie-Christine, fondé en 
1890, plaque de 2e classe (pour officier supérieur) du 
premier type en argent ciselé en pointes de diamant, 
la croix en argent, le centre, la couronne et les lys en 
or, avec plaquette en or portant l’attribution gravée 
«  REFORMA 3 MAYO 1897  » (accident à un lys, 
légende réémaillée), fixation par épingle et crochets. 
Dans un écrin muet en cuir noir. 

	 85 x 85 mm 
	 Espagne, vers 1897.� TB à TTB 300 / 400 €

196	� Ordre militaire de Marie-Christine, lot 
de trois  : une plaque de 1re classe (pour officier 
subalterne) du modèle républicain après 1931, 
en argent ciselé en pointes de diamant, la croix 
en bronze patiné, la plaquette d’attribution et 
le centre en une seule partie en or, la couronne 
murale, les tours et les lions en bronze doré, 
fixation par épingle et crochets, dans un écrin en 
cartonnage bordeaux, 78 x 78 mm ; deux plaques 
miniatures de 3e classe, une pour boutonnière en 
argent, vermeil et émail, 21 mm, une avec ruban, 
en argent et bronze doré, 16 mm. 

	 Espagne, vers 1931.� TTB à SUP 300 / 400 €

197	� Médaille militaire, créée en 1918, premier 
modèle pour le Maroc, lot de deux médailles en 
fer (magnétique), l’une à patine bronze, revers 
«  MARRUECOS  » en relief, ruban à passant de 
suspension. 

	 47,6 x 39 mm et 47,4 x 38,9 mm 
	 Espagne, vers 1918-1931.�  TTB 300 / 400 €

198	� Médaille militaire, troisième modèle, Régence 
de Franco, modèle de luxe en argent noirci, la 
légende en relief, la composition d’avers ceinte d’un 
bandeau ouvert, serti de petits diamants, au revers, les 
armes d’Espagne couronnées en or émaillé rapporté, 
ruban avec passant de suspension à épingle en or. 
Dans un écrin en cuir vert, signé Saz. 

	 50,6 x 42,5 mm, poids brut : 39,63 g 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.
� TTB à SUP 800 / 1 000 €
	� La Médaille militaire jouissait d’un prestige sans égal, 

portée en permanence, elle donnait lieu à la création de 
luxueux bijoux offerts aux décorés.
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210	� Croix de Guerre, lot de deux croix : une pour 
officier et sous-officier, plaque et croix en bronze 
patiné, motifs héraldiques argentés rapportés, 
centre en bronze émaillé, fixation par épingle, 
63  x  62,5  mm  ; une pour soldat, en trois parties 
en bronze doré et argenté, ruban approximatif à 
passant de suspension à épingle, 44,5 x 39,5 mm. 

	 Espagne, milieu du XXe siècle.
� TTB à SUP 80 / 120 €

211	� Croix de Guerre, lot de cinq croix  : deux 
pour officier supérieur, une en bronze en trois 
parties argentées et dorées, le centre émaillé, 
fixation par épingle (accident à une pointe), 
57,5 x 60 mm, une en plomb fondu en une seule 
partie, les motifs laqués, fixation par aiguille, 
58 x 59,5 mm ; trois pour soldat, en trois parties 
en bronze doré et argenté, une avec couronne 
et poignées des épées laquées rouges, une avec 
couronne royale, une sans ruban, deux à passant 
de suspension à épingle, 44,5 x 39,5 mm. 

	 Espagne, milieu du XXe siècle.
� TTB à SUP 80 / 120 €

212	� Croix de Marie Isabelle Louise, 1833, croix pour 
la troupe en argent, monobloc, uniface, ruban usé. 

	 44,8 x 22,8 mm 
	 Espagne, second tiers du XIXe siècle.� TTB 80 / 120 €

213	� Croix de Marie Isabelle Louise, lot de deux 
croix pour officier (après 1839)  : une en vermeil 
émaillé, le centre d’avers en deux parties, celui 
du revers au monogramme sur fond bleu (éclats), 
large ruban usé, 49,5 x 29,9 mm ; une demi-taille 
en bronze doré, centre d’avers en deux parties, 
ruban postérieur, 30,7 x 18,3 mm. 

	 Espagne, second tiers du XIXe siècle.
 � TB et TTB à SUP 120 / 150 €

214	� San Sebastian, 1836, médaille en métal argenté, 
ruban non conforme (chocs). 

	 36,7 mm 
	 Fonte postérieure. � TB 60 / 80 €

215	 �Épidémies, 1838, une croix en bronze doré, les 
branches émaillées à l’avers, le revers portant le 
millésime 1855 sans ruban (oxydation). 

	 59,5 x 29,6 mm 
	 Espagne, milieu du XIXe siècle.
� TB à TTB 120 / 150 €

216	 �Constance dans la Milice Nationale, 1843, 
plaque en argent, les branches anglées de rayons 
dorés, centre en deux parties émaillées, le revers 
signé d’Adolfo Gaza à Barcelone, fixation par 
épingle. 

	 55,1 x 55,6 mm 
	 Espagne, milieu du XIXe siècle.� TTB 600 / 800 €

204	 �Médaille de la souffrance pour la Patrie, 
créée en 1814, réglementée en 1900, puis 
régulièrement modifiée  : lot de quinze médailles 
de diverses époques, en métal doré, généralement 
émaillé, nombreuses variantes de rubans 
notamment pour récompenser les prisonniers 
de guerre, les prisonniers en zone rouge, les 
blessés en temps de guerre et en temps de paix, 
les volontaires étrangers blessés, les familles des 
morts pour la patrie, certains avec barrette pour 
une seconde blessure, une avec agrafe « XAUEN » 
pour le Maroc, une en demi-taille, une réduction 
(une accidentée sans ruban). 

	 Espagne, XXe siècle. Avec deux boîtes.
� TTB 80 / 120 €

205	� Croix de Guerre, créée en 1937, remplace l’ordre de 
Marie-Christine, croix du premier modèle, plaque 
en argent, croix en vermeil, le centre en bronze doré 
émaillé, cartouche de la maison Cravanzola à Rome 
au revers, fixation par épingle. 

	 60 x 59,5 mm 
	 Italie, vers 1937.� TTB à SUP  100 / 150 €
	 Croix vraisemblablement portée par un officier italien.

206	� Croix de Guerre, réorganisée en 1942, modèle 
pour les généraux, la croix en trois parties en 
bronze doré et argenté, suspendue à une écharpe. 

	 44,6 x 39,1 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.� SUP 80 / 120 €

207	� Croix de Guerre, croix avec palmes pour 
officier supérieur, plaque en argent, croix et 
palmes en bronze doré, centre à légende émaillée 
rouge, couronne et motifs héraldiques en bronze 
argenté rapporté, fixation par épingle. 

	 61,5 x 62 mm
	 Espagne, milieu du XXe siècle.
� TTB à SUP 100 / 150 €

208	� Croix de Guerre, croix avec palmes pour soldat, 
en trois parties en bronze doré et argenté, ruban 
à passant de suspension à épingle, écrin d’origine 
en toile rouge, le couvercle aux armes d’Espagne, 
marqué à l’intérieur « Cruz de Guerra  » et signé  
J. Saz. 

	 44 x 39 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.� SUP 80 / 120 €

209	� Croix de Guerre, lot de deux croix  : une 
pour officier supérieur, plaque en argent, croix 
en bronze doré et argenté, centre en bronze doré 
et émail, fixation par épingle, 60  x  60  mm  ; une 
pour soldat, en trois parties en bronze doré et 
argenté, ruban à passant de suspension à épingle, 
44 x 38,5 mm. 

	 Espagne, milieu du XXe siècle.� SUP 100 / 150 €
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224	 �Guerre civile 1873-1874, «  AUX ARMÉES 
VAINQUEURS DES CARLISTES  », médaille 
en argent au profil d’Alphonse XII par Castells, 
bélière à passant, ruban reconstitué. 

	 34 mm
	 Espagne, dernier quart du XIXe siècle.
� TTB à SUP 80 / 120 €

225	 �Carlisme - Berga, 27 mars 1873, médaille 
commémorative en bronze patiné, ruban (chocs 
sur la tranche). 

	 34,7 mm 
	 France, dernier quart du XIXe siècle.
� TB à TTB 120 / 150 €

226	 �Carlisme - Alpens, 9 juillet 1876, médaille 
commémorative en bronze argenté, ruban 
d’origine. 

	 55,8 x 53,1 mm 
	 France, dernier quart du XIXe siècle.
� TTB 300 / 400 €

227	� Carlisme - Montejurra, 7, 8 et 9 novembre 1873, 
médaille commémorative en bronze patiné, 
ruban. 

	 55,5 x 38,1 mm 
	 France, dernier quart du XIXe siècle.
� TTB 120 / 150 €

228	� Carlisme - Médaille royale et distinguée de 
Charles VII, 1874, croix pour officier en bronze 
argenté, ruban de l’ordre de Saint-Ferdinand cousu.

	 56 x 38,2 mm
	 France, dernier quart du XIXe siècle.
� TTB à SUP 250 / 300 €

229	� Carlisme - Médaille royale et distinguée de 
Charles VII, 1874, croix pour officier en bronze 
argenté, ruban jaune à bande centrale blanche.

	 56 x 38,2 mm
	 France, dernier quart du XIXe siècle.
� TTB à SUP 250 / 300 €

230	� Carlisme - Médaille royale et distinguée 
de Charles VII, 1874, croix pour sous-officier 
et soldat en bronze patiné, ruban rouge à deux 
liserés blancs.

	 56 x 38,2 mm
	 France, dernier quart du XIXe siècle.
� TTB à SUP 200 / 250 €

217	� Campagne d’Afrique, 1859-1860, lot de six 
médailles  : cinq médailles commémoratives, 
quatre en maillechort, trois en taille ordonnance, 
deux avec ruban, une dorée avec ruban non 
conforme (de Pie IX), 59,8  x  38,9  mm, une 
légèrement réduite, variante, la reine de profil à 
droite, sans ruban, 50,6 x 34 mm, une réduction 
en argent, ruban non conforme ; une médaille de 
table par Gerbier et Massonnet en métal argenté, 
au profil d’Isabelle II, au revers un texte du  
21 octobre 1859, 57,6 mm. 

	 Espagne, milieu du XIXe siècle.
� TB à TTB  200 / 250 €

218	� Mérite à la Patrie «  PATRIA Y LEALTAD  », 
lot de quatre médailles : trois en bronze doré 
émaillé, une taille ordonnance, une légèrement 
réduite, une réduction, une en laiton estampé, 
trois avec ruban, un non conforme. 

	 De 36 x 32,1 mm à 13,7 x 12,5 mm 
	 Espagne, milieu du XIXe siècle.� TTB  200 / 250 €

219	 �Amédée Ier de Savoie (1871-1873), lot de deux :  
une Croix des Volontaires de la Liberté, 1871, 
croix d’or, en bronze doré émaillé, ruban, 
41,8 x 37 mm ; une médaille du voyage en Espagne, 
en bronze patiné, manque la couronne, 30 mm. 

	 Espagne, vers 1871.� TTB 150 / 200 €

220	 �Cuba, 1871, médaille du premier type en argent, 
couronne articulée, ruban du deuxième type 
rouge à bande centrale noire. 

	 57,1 x 37 mm 
	 Espagne, vers 1871.� TTB à SUP 80 / 120 €

221	� La Carraca, 1873, médaille en bronze patiné 
par Castells, couronne articulée, ruban court. 

	 46,1 x 32 mm 
	 Espagne, dernier quart du XIXe siècle.
� TTB 150 / 200 €

222	� La Carraca, 1873, médaille en bronze patiné 
par Castells, couronne articulée (légèrement voilée), 
ruban court. 

	 46,1 x 32 mm 
	 Espagne, dernier quart du XIXe siècle.
� TB à TTB 150 / 200 €

223	 �Bilbao, 1874, lot de deux médailles en bronze 
patiné : une taille ordonnance, ruban non conforme 
avec barrette «  ONTON 15 DE FEBRERO  », 
50,1 x 33,8 mm  ; une demi-taille, revers avec une 
palme de laurier, ruban cousu, 31 x 19,6 mm. 

	 Espagne, dernier quart du XIXe siècle.
� TTB 150 / 200 €
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235	 �Cuba, 1895-1898, lot de trois  : deux médailles 
en bronze patiné, une au double profil, signée 
Castells, couronne articulée en bronze doré, 
ruban, 38  mm, une non signée à patine sombre, 
sans couronne, 36 mm ; une médaille du bataillon 
de volontaires de la principauté des Asturies, 
1896, en argent, sans ruban, 32,8 x 21,8 mm. 

	 Espagne, fin du XIXe siècle.� TTB 80 / 120 €

236	 �Régence de Marie Christine, 1885-1902, médaille  
commémorative en argent par B. Maura, ruban 
légèrement décoloré. 

	 30,3 mm 
	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 120 / 150 €

237	� Majorité d’Alphonse XII, 1902, lot de neuf 
médailles  : trois en argent, une argentée, deux 
en bronze, une sans ruban, quatre avec passant 
de suspension, trois miniatures unifaces, une 
argentée, deux en bronze, avec ruban, deux non 
conformes. 

	 30 mm et 13 mm. 
	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 80 / 120 €

238	� Lot de cinq médailles  : quatre du Centenaire 
du siège de Saragosse, 1808-1908, une classe or en 
métal doré, une en argent, deux en bronze patiné, 
avec rubans, deux approximatifs, 30,1  mm  ; 
une réduction du Centenaire de la Bataille de 
El Bruch, 1808-1908, argentée sur bouton avec 
ruban. 

	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 80 / 120 €

231	 �Alphonse XII, 1875, lot de cinq médailles de 
l’armée : trois en taille ordonnance en maillechort, 
une à bélière à passant, ruban d’origine, barrette 
«  PAMPLONA  », deux à anneau, une au ruban 
non conforme avec quatre barrettes, deux 
« PAMPLONA », deux « MIRAVALLES », une au 
profil signé Falot, poinçon M sur la tranche, ruban 
non conforme 35,5 mm ; deux demi-tailles à bélière 
à passant, une en maillechort avec ruban d’origine 
et trois barrettes «  VERA  », «  PENA PLATA » et 
« OLOT », 27 mm, une en laiton, ruban ancien non 
conforme et agrafe « OLOT », 29 mm. 

	 Espagne, France, dernier quart du XIXe siècle.
� TTB 200 / 250 €

232	 �Cuba, 1882, lot de deux médailles en argent, 
variante dans le profil, l’un petit dans une réserve, 
l’autre en relief avec d’imposants favoris, rubans, 
avec passant de suspension. 

	 49 x 45 mm et 45 x 45 mm
	 Espagne, dernier quart du XIXe siècle.
� TTB à SUP 200 / 250 €

233	 �Mindanao, 1890-1891 et 1894-1895, médaille 
en bronze à double patine, sombre sur les flans et 
dorés sur le listel, ruban d’origine avec barrette 
« 1894-1895 » et passant de suspension. 

	 33,5 mm 
	 Espagne, fin du XIXe siècle.� TTB 150 / 200 €

234	 �Philippines, 1896-1898, lot de deux médailles 
par Pons, une en bronze patiné signée Medina, 
l’autre en métal patiné, la bélière dorée en forme 
de couronne de laurier, ruban. 

	 35,8 x 34 mm 
	 Espagne, fin du XIXe siècle.� TTB 80 / 120 €
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244	 �Lot de cinq médailles : quatre du Centenaire 
du siège de Ciudad Rodrigo, 1810-1910, une en 
argent à couronne en vermeil, ruban avec passant 
de suspension, 46  x  28  mm  ; trois réductions, 
une classe argent avec ruban, deux en bronze  ; 
une du Centenaire du siège de Tarragone,  
1811-1911, en bronze patiné, sans ruban, 23 mm. 

	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 80 / 120 €

245	 �Centenaire du siège de Saint-Sébastien, 
1813-1913, médaille classe or en vermeil, bélière 
en forme de colombe articulée, sans ruban. 

	 29 mm 
	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 60 / 80 €

246	� Centenaire de la Bataille de Vitoria,  
1813-1913, croix d’argent en argent émaillé 
(infimes cheveux), ruban avec passant de suspension. 

	 55,8 x 36,1 mm 
	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 150 / 200 €

247	� Campagne du Rif, 1909-1911-1912, lot de deux 
médailles  : une classe argent en bronze argenté 
à couronne articulée, 55,6  x  28,9  mm, une en 
bronze monobloc, 56,1  x  30,5  mm, rubans avec 
passant de suspension, et trois agrafes, deux 
argentées « SIDI HAMET EL HACH-GURUGU » 
et « QUEBDANA », une en bronze « BENEI BU 
GAFAR ». 

	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 60 / 80 €

248	 �Afrique, 1912, lot de sept médailles en 
bronze, nombreuses variantes, deux à bélière 
allongée, une miniature, deux à passant de 
suspension, une avec agrafe gravée « TETUAN », 
toutes avec ruban (un renforcé, un non conforme). 

	 34,6 à 35,8 mm 
	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 150 / 200 €

249	 �Afrique, 1915, lot de deux médailles classe 
argent, une en argent, une en bronze, variante 
de gravure, une avec 1909 au revers, couronne 
articulée, ruban, un avec une croix pour blessure et 
agrafe « TETUAN », l’autre tissé avec trois croix. 

	 52,1 x 27,9 mm et 51,6 x 27,5 mm 
	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 200 / 250 €

239	 �Centenaire du siège de Gérone, 1809-1909, 
lot de cinq médailles : quatre en argent, trois 
en taille ordonnance, avec couronne en vermeil, 
une avec ruban, deux sans, une miniature  ; une 
classe bronze, couronne dorée, avec ruban. Avec 
un document administratif émanant de la junte 
du 1er centenaire du Siège de Gérone. 

	 41 x 34 mm 
	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 250 / 300 €

240	� Centenaire de la Bataille de Puente de 
Sampayo, 1809-1909, lot de trois médailles  : 
une classe or en métal doré, une en argent, une 
en bronze patiné, avec rubans, un à passant de 
suspension.

	 30 mm 
	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 150 / 200 €

241	� Centenaire de la Bataille de Puente de 
Sampayo, 1809-1909, lot de trois médailles  : 
une classe or en métal doré, une en argent, une 
en bronze patiné, avec rubans, un à passant de 
suspension.

	 30 mm 
	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 150 / 200 €

242	� Centenaire du siège d’Astorga, 1810-1910, 
lot de trois médailles : une en argent, ruban 
non conforme, 50,3 x 36,4 mm, deux miniatures, 
une classe argent, ruban, une en bronze, ruban 
non conforme. 

	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 60 / 80 €

243	 �Bicentenaire des Batailles de Brihuega et 
de Villaviciosa, 1710-1910, lot de trois  : une 
classe or en vermeil, une en argent, avec ruban 
tissé et agrafe spécifique, 30 mm ; une avec passant 
de suspension, une miniature en métal argenté, 
avec ruban. 

	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 100 / 150 €
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255	 �Brigades Internationales, lot de trois  : 
une étoile commémorative espagnole, 1938, en 
aluminium, ruban avec passant de suspension, 
62  x  54,4  mm  ; une médaille commémorative 
polonaise, 1956 en métal argenté, ruban, 
36,1  mm  ; une médaille commémorative non 
officielle en métal doré figurant les drapeaux 
catalans et espagnols et au revers l’étoile des 
Brigades internationales et la devise « por vuestra 
libertad y la nuestra », ruban, 40,3 mm. 

	 Espagne, Pologne, XXe siècle.� TTB 100 / 150 €

256	 �Campagne 1936-1939, lot de six médailles 
en bronze patiné partiellement doré, quatre en 
taille ordonnance, signées Egana (variantes dans 
l’emplacement de la signature), deux miniatures, 
une uniface, avec rubans pour le front, sauf un 
pour l’arrière, quatre avec passant de suspension. 

	 37 mm, 19,5 mm et 16 mm 
	 Espagne, seconde moitié du XXe siècle.� TTB 60 / 80 €

Voir la reproduction page 65

257	� Mutilés de guerre, lot de cinq : une médaille 
du premier type Franco, en bronze argenté, 
doré et émail, ruban avec passant de suspension, 
41,1  x  32,2  mm  ; une miniature uniface avec 
ruban  ; trois insignes du deuxième type, deux 
pour mutilés de guerre, un pour service, fixation 
par épingle, 38 x 32 mm. 

	 Espagne, seconde moitié du XXe siècle. � TTB 60 / 80 €
Voir la reproduction page 65

258	� Soulèvement du 18 juillet 1936, lot de six 
médailles commémoratives  : une en argent, 
poinçon étoile, trois en bronze, trois à suspension 
par passant avec ruban, trois avec ruban dont 
deux miniatures unifaces. 

	 33 mm 
	 Espagne, seconde moitié du XXe siècle.
 � TB et TTB 80 / 100 €

Voir la reproduction page 65

259	� Guerre Civile, 1936-1939, lot de huit  : Ville 
de León, deux médailles, une commémorative de 
la fête de la Victoire du 22 mai 1939, en bronze 
patiné, nœud de ruban, bouton de suspension, 
37  mm, une pour le 25e anniversaire de la Paix 
en bronze doré et émaillé, ruban avec passant de 
suspension, 55,6 x 39 mm ; province de Santander, 
une médaille d’hommage à ses Volontaires, bronze 
patiné, ruban, 48,3 x 34,4 mm ; Vizcaya, médaille 
commémorative de la croisade, 1936-1939, en 
bronze patiné, ruban à passant de suspension, 
36,1 mm ; deux passants de promotion pour mérite 
de guerre en « avance sur l’échelle », 1941, en bronze 
doré et émail, fixation par épingle, 11,7 x 30,5 mm ; 
Fraternité des défenseurs de l’Alcazar de Tolède, 
pèlerinage à Fatima, ruban aux couleurs espagnoles 
à deux franges aux couleurs portugaises, avec 
carte imprimée collée, 117  x  41  mm  ; la Coruña, 
miniature de la médaille pour le 25e anniversaire de 
la Paix en bronze patiné, 12,4 mm. 

	 Espagne, seconde moitié du XXe siècle.� TTB 80 / 120 €
Voir la reproduction page 65

250	 �Maroc, 1915, lot de neuf médailles, variante 
de gravure  : cinq de classe argent à couronne 
articulée, deux en argent, deux en métal argenté, 
une miniature sans ruban ; trois de classe bronze, 
deux à couronne fixe, une en métal patiné  ; 
six à bélière allongée, deux à anneau, toutes 
avec ruban à passant de suspension, un jaune 
avec agrafe «  MELLILA  », un avec trois agrafes 
« LARACHE », « MELLILA » et « TETUAN », un 
avec deux agrafes « TETUAN » et « LARACHE », 
un avec agrafe «  TETUAN  », avec deux agrafes 
« MELLILA » argentée et « TETUAN » en bronze. 

	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 200 / 250 €

251	 �Paix au Maroc, 1927, lot de cinq médailles : 
une en argent, ruban avec grande étoile 
chérifienne  ; une en aluminium, la couronne 
en bronze argenté, ruban avec petite étoile et 
passant  ; une en bronze argenté, ruban moderne 
fragmentaire  ; une en bronze, ruban avec petite 
étoile ; une miniature argentée, uniface. 

	 Espagne, entre-deux-guerres.� TTB 120 / 150 €

252	 �Alphonse XIII, lot de cinq médailles  : 
Exposition Universelle de Barcelone, 1888, grande 
médaille au double profil du roi et de la régente 
par Arnau, Sola et Castells, en bronze patiné, 
surmontée d’une couronne et d’une chauve-
souris, ruban, 70  x  50,3  mm  ; Hommage des 
Municipalités à leurs Majestés, 1925, lot de trois 
médailles  : une en bronze doré à large couronne 
articulée, 58,1 x 36,8 mm ; une en bronze patiné à 
couronne étroite, 55,4 x 37 mm ; une variante liée 
à Madrid en bronze doré uniface, 35,7 x 23,2 mm, 
avec rubans, deux à passant de suspension  ; une 
médaille patriotique de Tolède en fer noirci et 
doré, aux armes d’Espagne et au profil du roi, 
ruban, 37,6 x 28,5 mm. 

	 Espagne, XIXe et début du XXe siècle.� TTB 80 / 120 €

253	� Médaille de Campagne, 1931, lot de deux  
médailles en bronze patiné, couronne articulée  
dorée, avec rubans, un avec passant de 
suspension et barrette argentée émaillée bleue 
« MARRUECOS », l’autre avec deux barrettes en 
bronze « MARRUECOS », en creux et en relief. 

	 39,5 x 31,8 mm 
	 Espagne, vers 1931-1939.�  TTB 80 / 120 €

254	 �Lot de trois  : une Médaille de la souffrance 
pour la Patrie, 1937, en bronze patiné (taches), 
ruban non conforme avec barrette chargée de 
deux étoiles, 43,1 x 38,4 mm ; deux médailles de la  
2e guerre d’Indépendance, 1808-1936, en bronze 
patiné (taches), avec ruban, un avec passant de 
suspension, un non conforme, 40,5 mm. 

	 Espagne, XXe siècle.� TB à TTB 80 / 120 €
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264	� Médaille d’ancienneté pour sous-officier, 
1959, lot de trois croix du premier type 
(jusqu’en 1978), en bronze doré uniface : une pour 
20 ans de service, deux pour 25 ans pensionnés, 
dont une miniature, avec rubans, deux à passant 
de suspension. 

	 52,5 x 40,5 mm et 55,4 x 41,2 mm 
	 Espagne, troisième tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 40 / 60 €

265	� Médaille d’ancienneté pour sous-officier, 
lot de sept croix du second type (distinction 
supprimée en 1990), en bronze doré uniface à 
couronne royale  : trois pour 20 ans de service, 
dont une miniature  ; quatre pour 25 ans 
pensionnés, dont une miniature, avec rubans à 
passant de suspension, sauf les miniatures. 

	 60 x 41 mm 
	 Espagne, dernier quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 60 / 80 €

ORDRE et DÉCORATIONS CIVILS

266	 �Ordre civil de la Bienfaisance, fondé en 
1856, plaque de 1re classe du modèle de 1910 avec 
distinction blanche pour services extraordinaires, 
en argent vermeil et émail, fixation par épingle et 
deux crochets. 

	 70,5 x 70,8 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.
� TTB à SUP 150 / 200 €

267	� Ordre civil de la Bienfaisance, fondé en 1856, 
croix 3e classe du modèle de 1910 avec distinction 
violette et blanche pour services rendus à la santé 
publique, en argent vermeil et émail, ruban violet 
à liseré noir. 

	 48 x 39 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.
� TTB à SUP 60 / 80 €

268	� Ordre civil d’Alphonse XII, fondé en 1902, 
récompense les mérites acquis dans la culture 
et l’enseignement, ensemble de grand-croix 
comprenant  : le bijou en vermeil, fabrication en 
plusieurs parties ciselées ou émaillées (infime 
éclat à une pointe et cheveux dans la couronne), 
57,5 x 55 mm ; la plaque de même qualité d’exécution, 
fixation par épingle (remplacée) et deux crochets, 
84,5 x 84,5 mm ; la rosette de boutonnière en tissus, 
métal doré, argenté et émail, fixation par bouton 
signé Medina, 15 mm, sans écharpe. 

	 Espagne, premier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 800 / 1 200 €

260	� Guerre Civile, 1936-1939, Volontaires italiens,  
lot de sept  : une croix du Mérite de Guerre en 
bronze patiné, uniface, sans ruban, dans l’écrin 
d’origine signé Cravanzola, 42,6  x  37,1  mm  ; 
deux médailles des volontaires de la campagne 
d’Espagne, en bronze patiné avec ruban, un 
modèle officiel au profil de l’Italie par Morbiducci 
et Johnson, 32 mm, un modèle privé signé Affer, 
le revers aux attributs des alliés nationalistes, 
33  mm  ; trois médailles commémoratives de la 
campagne d’Espagne en bronze patiné, deux 
modèles officiels, un non signé, ruban, 33 mm, un 
signé S. J. (Stefano Johnson), ruban de la médaille 
des volontaires, 32,4  mm, un modèle privé, 
le revers aux attributs des alliés nationalistes, 
sans ruban 32,5  mm  ; une médaille de Malaga,  
8 février 1937, signé Affer, ruban aux couleurs 
espagnoles, 32 mm. 

	 Italie, entre-deux-guerres et milieu XXe siècle.
� TTB 150 / 200 €

261	 �Division Azul, 1941-1943, lot de trois médailles : 
une médaille des volontaires de Ciudad Real en 
bronze noirci (trace de vert-de-gris au revers), 
ruban, 54 x 49 mm ; Allemagne, deux médailles, une 
commémorative de la Division Azul en métal blanc 
noirci (usure), ruban, 32,4 mm, une commémorative 
du premier hiver à l’Est 1941-1942, modèle 1957, 
ruban, 36 mm. 

	 Espagne, Allemagne, second tiers du XXe siècle.
� TTB 150 / 200 €

262	 �Ifni-Sahara, 1958, lot de six médailles 
commémoratives du premier type à couronne 
impériale : deux en bronze doré émaillé, une très 
bombée à couronne mobile, les armes rapportées 
au revers, une monobloc à couronne fixe, le revers 
non émaillé, 51,5  x  32,3  mm  ; deux en bronze 
patiné pour la troupe, une à couronne et armoiries 
rapportées, 48,5  x  30,4  mm, une monobloc, 
50,3 x 31,3 mm ; deux réductions émaillées, une à 
ruban, une de boutonnière sur épingle, toutes avec 
ruban, les ordonnances à passant de suspension. 

	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 80 / 120 €

263	 �Ifni-Sahara, 1958, lot de six : quatre médailles 
commémoratives du deuxième type à couronne 
royale articulée, deux en bronze doré aux 
armes rapportées au revers, une à large listel, 
60,3 x 35,3 mm, une sans listel, 57,6 x 32,2 mm, 
deux en bronze doré pour la troupe, le revers 
aux armes de la Régence, 55,3  x  30,1  mm  ; une 
médaille du Sahara, 1977, en bronze argenté et 
émail, ruban pour zone de combat, 56 x 45,7 mm, 
toutes avec ruban à passant de suspension  ; un 
insigne de boutonnière d’ancien combattant de 
l’IFNI, bronze doré, émaillé, fixation par épingle. 

	 Espagne, dernier quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 80 / 120 €
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275	 �Ordre du Mérite Agraire, de la Pêche et de 
l’Alimentation, nouvelle dénomination adoptée 
en 1987, ensemble de grand-croix du mérite de 
la pêche comprenant : le bijou en vermeil et émail, 
le centre en plusieurs parties ornées d’un pêcheur 
sur la grève, ceint de la légende «  MERITO 
PESQUERO », 53,5 x 49 mm ; la plaque en vermeil 
et émail reprenant la même composition, fixation 
par épingle et deux crochets, 75,5  x  75,5  mm  ; 
l’écharpe. Dans un écrin en simili cuir bleu. 

	 Espagne, fin du XXe siècle.� SUP 600 / 800 €

276	 �Ordre civil d’Afrique, fondé en 1933, lot de 
deux insignes du premier type  : une plaque de 
grand officier en argent, le centre en plusieurs 
parties délicatement émaillées, fixation par épingle 
et deux crochets, 74 x 75 mm ; une miniature de la 
médaille de bronze, ruban court. 

	 20 x 13,5 mm 
	 Espagne, vers 1933-1939.� TTB à SUP 400 / 600 €

277	� Ordre d’Afrique, restauré en 1950, plaque de 
commandeur du deuxième type en argent, le 
motif en plusieurs parties en bronze doré et émail, 
fixation par épingle et deux crochets. 

	 74 x 73 mm
	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 200 / 300 €

278	� Ordre d’Afrique, lot de deux insignes du 
deuxième type  : un d’officier en bronze doré et 
émail, ruban avec passant de suspension à épingle, 
47  x  40  mm  ; une médaille d’argent en argent, 
ruban, 56 x 45 mm 

	 Espagne, milieu du XXe siècle.
� TTB à SUP 120 / 150 €

279	 �Ordre impérial du Joug et des Flèches, fondé 
en 1937, plaque de grand-croix en vermeil, 
les branches en onyx, le motif central émaillé, 
fixation par épingle basculante et deux crochets. 

	 70,5 x 70,5 mm 
	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 200 / 300 €

280	� Ordre du Joug et des Flèches, plaque de 
grand-croix en bronze doré et émail, fixation 
par épingle basculante et deux crochets. 

	 71,5 x 72 mm 
	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB 150 / 200 €

281	� Ordre du Joug et des Flèches, médaille en  
vermeil, la croix et le motif central rapportés 
émaillés et rapportés, bélière boule, poinçon 
illisible sur l’anneau, fragment de ruban. 

	 44 mm 
	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.� TTB 80 / 120 €

269	� Ordre d’Alphonse XII, bijou de commandeur 
en vermeil, fabrication en plusieurs parties ciselées 
ou émaillées (éclat restauré à la pointe supérieure), 
au revers, cartouche du fabricant Lemaitre à Paris, 
sans ruban. 

	 67,6 x 61,7 mm 
	 France, premier tiers du XXe siècle.� TTB 300 / 400 €

270	� Ordre d’Alphonse XII, croix de chevalier en 
vermeil, fabrication en plusieurs parties ciselées 
ou émaillées, ruban décoloré. 

	 51,1 x 45,6 mm 
	 Espagne, premier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 80 / 120 €

271	 �Ordre civil du Mérite Agricole, fondé en 
1905, ensemble de grand-croix du premier type 
comprenant  : le bijou en vermeil et émail, centre 
en plusieurs parties figurant une femme labourant 
ceinte d’une guirlande zodiacale symbolisant 
les saisons, 58,5 x 56 mm  ; la plaque reprenant la 
même composition (infimes cheveux aux émaux), 
fixation par épingle et deux crochets, 89 x 89 mm ; 
l’écharpe complète. Dans un écrin en cartonnage 
bordeaux, signé Cejalvo (accident à la charnière). 

	 Espagne, premier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 800 / 1 200 €

272	� Ordre du Mérite Agricole, bijou de comman-
deur du deuxième modèle 1942-1975, en argent, 
vermeil et émail (petit éclat sous la bélière), 
fragment de ruban, 64 x 57 mm, avec une réduction 
de plaque de boutonnière de grand-croix en vermeil 
et émail. Dans un écrin en simili cuir bleu. 

	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TB à TTB 120 / 150 €

273	� Ordre du Mérite Agricole, lot de trois 
insignes du deuxième modèle  : deux de chevalier 
en argent, vermeil et émail, variante dans les armes 
d’Espagne, l’une sur un aigle, 62  x  57  mm  ; une 
médaille de l’ordre en bronze patiné, 64,5 x 60 mm, 
rubans, deux avec passant de suspension à épingle. 

	 Espagne, milieu du XXe siècle.�TTB à SUP 120 / 150 €

274	� Ordre du Mérite Agricole, lot de trois : un 
insigne de chevalier du troisième modèle, en usage 
depuis 1975, en argent, vermeil et émail, sans 
ruban, 55 x 50 mm ; une réduction d’une plaque 
de boutonnière de grand officier du troisième 
modèle en vermeil et émail, 23 mm ; une rosette 
de boutonnière verte. 

	 Espagne, dernier quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 80 / 120 €
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286	� Ordre d’Alphonse X le Sage, croix de 
chevalier en vermeil et émail, le centre d’avers 
en trois parties (petit éclat de surface dans le 
fond), le revers à l’aigle émaillé rouge, ruban. 

	 60,5 x 56,5 mm 
	 Espagne, seconde moitié du XXe siècle.
� TTB 60 / 80 €

287	� Ordre d’Alphonse X le Sage, médaille en 
vermeil et émail en deux parties, uniface, ruban à 
passant de suspension à épingle. 

	 34,5 mm 
	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.� SUP 40 / 60 €

288	� Ordre d’Alphonse X le Sage, lot de trois 
miniatures en vermeil et émail  : une plaque de 
grand-croix, 23  mm  ; deux croix de chevaliers 
unifaces, variantes des centres, ruban, 21 et 17 mm. 

	 Espagne, seconde moitié du XXe siècle.
� TTB 40 / 60 €

289	 �Ordre civil de la Santé, fondé en 1943, 
lot de deux  : une plaque de grand-croix du 
premier modèle en vermeil et émail, le centre 
en plusieurs parties aux armes de la Régence de 
Franco, fixation par épingle et deux crochets, 
60,5  x  59,5  mm  ; un bijou de grand-croix du 
deuxième modèle aux armes royales, en bronze 
doré et émail, 68 x 44 mm, avec écharpe complète. 

	 Espagne, milieu et fin du XXe siècle.
� SUP 150 / 200 €

282	� Ordre civil d’Alphonse X le Sage, fondé en 
1939, il remplace l’ordre d’Alphonse XII, collier 
de chevalier du collier en vermeil et émail, la 
chaîne composée de vingt-trois maillons reliés par 
des chaînons figurant alternativement onze aigles 
espagnols émaillés noirs aux ailes éployées, six A 
couronnés et six X, fermoir en forme de double 
briquet de la Toison d’or, poinçon de titre 925, la 
croix suspendue à un maillon à l’aigle, le centre 
d’avers en deux parties. 

	 La croix : 62 x 57 mm
	 Longueur de la chaîne : 91 cm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.
� TTB à SUP 1 500 / 2 000 €

283	� Ordre d’Alphonse X le Sage, ensemble de 
grand-croix comprenant  : le bijou en vermeil 
et émail, le centre d’avers en trois parties, le 
revers à l’aigle émaillé violet en taille d’épargne, 
52  x  46  mm  ; la plaque en vermeil et émail, le 
centre en trois parties (petit éclat de surface dans 
le fond), fixation par épingle et deux crochets, 
80 x 80 mm ; écharpe complète. Dans un écrin en 
maroquin bordeaux signé J. Saj. 

	 Espagne, seconde moitié du XXe siècle.
� TTB 600 / 800 €

284	�� Ordre d’Alphonse X le Sage, plaque de 
grand-croix de la section spéciale «  Al Mérito 
Docente » (au mérite pédagogique, créée en 1974), 
en bronze doré et émail, la branche supérieure 
ornée de la légende «  MAGISTER  », le centre en 
trois parties, fixation par épingle et deux crochets. 

	 79 x 79 mm 
	 Espagne, dernier quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 200 / 300 €

285	� Ordre d’Alphonse X le Sage, bijou de 
commandeur en vermeil et émail, variante au 
centre d’avers en deux parties, le roi en tunique 
violette recouverte du manteau royal, revers à 
l’aigle au naturel violet, cravate complète. 

	 64 x 59 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.
� TTB à SUP 150 / 200 €
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293	� Ordre de Saint-Raymond de Peñafort, 
collier de la croix d’honneur (grand officier) 
en argent et émail uniface, la chaîne composée de 
vingt-trois maillons figurant  : onze lacs d’amour 
ajourés dans un rectangle d’argent intercalés 
de douze rectangles en vermeil alternativement 
ornés de six écus émaillés blanc et rouge décorés 
de symboles de la justice et de six saint Raymond 
de face émaillés dont deux soutiennent le bijou en 
argent émaillé sommé d’une couronne de laurier 
en vermeil articulée. 

	 La croix : 76 x 50 mm
	 Longueur de la chaîne : 85 cm 
	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 800 / 1 000 €

294	� Ordre de Saint-Raymond de Peñafort, lot de 
deux : une plaque de la croix distinguée (commandeur 
de 1re classe), en argent émaillé, les branches anglés de 
lacs d’amour, le revers doré, fixation par épingle et 
deux crochets, 74 x 67 mm ; une plaque miniature de 
la croix d’honneur en argent et émail, les branches 
anglées d’une couronne de palme, 21 x 19 mm. 

	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 150 / 200 €

295	� Ordre de Saint-Raymond de Peñafort, croix 
de chevalier en argent émaillé, le revers doré 
(une pommette légèrement faussée), ruban. 

	 57,5 x 50 mm 
	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.� TTB 60 / 80 €

296	� Ordre de Saint-Raymond de Peñafort, lot 
de deux médailles de l’ordre : une classe argent, 
frappe monobloc en bronze argenté et émail, 
53,5 x 37 mm ; une classe bronze, frappe en deux 
parties très bombées, en bronze patiné et émail, 
54 x 38 mm, avec ruban à passant de suspension à 
épingle. 

	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.� TTB 60 / 80 €

290	� Ordre de la Croix de Saint-Raymond de  
Peñafort, fondé en 1944, récompense les 
mérites acquis dans tous les domaines du droit, 
collier de grand-croix (dénommé croix du 
mérite jusqu’en 1950) en vermeil et émail uniface, 
la chaîne composée de vingt-trois maillons 
figurant  : onze lacs d’amour ajourés dans un 
rectangle émaillé rouge, intercalés de douze 
rectangles émaillés bleus chargés de flammes 
alternativement ornés de six écus émaillés blanc 
décorés de symboles de la justice et de six saint 
Raymond de face émaillés, dont deux soutiennent 
le bijou de grand-croix sommés d’une couronne 
de laurier articulée. 

	 La croix : 76 x 50,5 mm
	 Longueur de la chaîne : 85 cm 
	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 1 000 / 1 500 €

291	� Ordre de Saint-Raymond de Peñafort, ensemble 
de grand-croix comprenant  : le bijou en vermeil 
et émail, fragment de nœud d’attache, sans écharpe, 
59  x  51  mm  ; la plaque en vermeil et émail, les 
branches anglées d’une couronne de palme, fixation 
par épingle et deux crochets, 77 x 71,5 mm. 

	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 300 / 400 €

292	� Ordre de Saint-Raymond de Peñafort, collier 
de la croix d’honneur (grand officier) en argent 
et émail uniface, la chaîne composée de vingt-trois 
maillons figurant  : onze lacs d’amour ajourés dans 
un rectangle d’argent intercalés de douze rectangles 
en vermeil alternativement ornés de six écus émaillés 
blanc décorés de symboles de la justice et de six saint 
Raymond de face émaillés dont deux soutiennent le 
bijou en argent émaillé sommé d’une couronne de 
laurier en vermeil articulée. Dans un écrin artisanal 
en bois contreplaqué verni, le couvercle orné d’une 
croix de l’ordre. 

	 La croix : 75 x 53 mm
	 Longueur de la chaîne : 85 cm 
	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 800 / 1 000 €
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303	� Ordre du Mérite de la Garde Civile, fondé 
en 1977, croix avec distinction blanche (chevalier) 
en métal argenté émaillé blanc, ruban à passant de 
suspension non conforme de la distinction rouge. 

	 53 x 44,3 mm 
	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 40 / 60 €

304	 �Ordre royal de Reconnaissance civile aux 
victimes du terrorisme, fondé en 1999, plaque 
de grand-croix en bronze doré et émail, fixation 
par épingle et deux crochets. 

	 85 x 85 mm 
	 Espagne, début du XXIe siècle. � SUP  150 / 200 €
	 Grade uniquement remis à titre posthume.

305	� Ordre royal de Reconnaissance civile aux 
victimes du terrorisme, bijou de commandeur 
en bronze doré et émail, sans ruban. 

	 81 x 60,5 mm
	 Espagne, début du XXIe siècle.� SUP 100 / 150 €

306	�� Ordre royal de Reconnaissance civile aux 
victimes du terrorisme, bijou de commandeur 
en bronze doré et émail (éclat de surface sur une 
branche), sans ruban. 

	 81 x 60,5 mm
	 Espagne, début du XXIe siècle.�TB à TTB 80 / 120 €

307	� Mérite Pénitentiaire, 1901, médaille d’argent 
du premier type, avec ruban vert clair à passant de 
suspension. 

	 49 x 37,2 mm 
	 Espagne, premier tiers du XXe siècle.
� TTB 40 / 60 €

308	 �Institut national de Prévision, 1908, lot de 
quatre médailles  : une du premier type aux 
armes royales en or, ruban 52,6 x 32,1 mm, poids 
brut : 18,93 g  ; trois du type de la Régence de 
Franco, deux argentés, une taille ordonnance, une 
réduction, une en bronze, 46,3  x  35,1  mm, avec 
rubans, un aux couleurs non conformes. 

	 Espagne, XXe siècle.� TTB à SUP 300 / 400 €

309	� Caisse d’épargne de la Poste, 1916, lot de 
trois médailles du premier modèle aux armes 
royales  : une en vermeil, deux en bronze, une 
dorée (artisanalement gravée au revers 24-11-62) 
dans sa boîte, une argentée, ruban, un liseré vert. 

	 59 x 41 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB 60 / 80 €

297	 �Ordre de Cisneros, fondé en 1944, plaque 
de grand officier en argent, vermeil et émail 
(infime éclat de surface), fixation par épingle 
ciselée et deux crochets. 

	 74 x 74 mm 
	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 200 / 250 €

298	� Ordre de Cisneros, bijou de commandeur en 
bronze doré et émail (infime cheveu à une pointe), 
cravate complète.

	 61 x 53 mm 
	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TTB 100 / 150 €

299	� Ordre de Cisneros, lot de deux  : une croix 
de chevalier en bronze doré et émail, ruban avec 
passant de suspension à épingle, 54 x 49 mm ; une 
médaille de l’ordre en vermeil, sans ruban, 35 mm. 

	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 80 / 120 €

300	� Ordre de Cisneros, lot de deux  : une croix de 
chevalier en bronze doré et émail (infime cheveu 
à une pointe), ruban, 54  x  50  mm  ; une médaille 
de l’ordre en bronze doré, la croix sur fond grenu, 
ruban avec passant de suspension à épingle, 35 mm. 

	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TTB 80 / 120 €

301	� Ordre de Cisneros, lot de quatre  : une 
médaille de l’ordre en bronze doré, l’aigle rapporté 
sur fond grenu, ruban avec passant de suspension 
à épingle, 38 mm ; une réduction de boutonnière 
d’une plaque de grand-croix en vermeil et émail, 
20  mm  ; une réduction d’une croix de chevalier 
en bronze doré et émail, ruban  ; une rosette de 
boutonnière en tissus. 

	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TTB 80 / 120 €

302	 �Ordre du Mérite Postal, fondé en 1960, plaque 
de grand officier en argent, le centre en vermeil 
en plusieurs parties émaillées, fixation par épingle et 
deux crochets. 

	 78 x 78 mm 
	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 200 / 300 €
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316	 �Phalange, syndicats, SEM, syndicat espagnol 
de la magistrature, croix d’officier du 
mérite, en vermeil et émail, ruban avec passant 
de suspension, 60,1  x  60,4  mm, réduction de 
boutonnière en vermeil et émail. Dans un écrin en 
cartonnage bordeaux signé Villanueva (défaut à la 
charnière). 

	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 120 / 150 €

317	 �Médaille du Mérite de l’épargne, 1947, 
médaille en bronze patiné (classe unique), ruban 
avec passant de suspension. 

	 55,4 x 39,5 mm 
	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� SUP 60 / 80 €

318	� Médaille du Mérite de l’assurance, 1947, 
médaille de 3e classe en bronze patiné, épaisse 
et de forme mouvementée appliquée d’éléments 
en bronze doré émaillé, ruban avec passant 
de suspension. Dans un écrin en cartonnage 
bordeaux signé Villanueva. 

	 75,5 x 52,2 mm 
	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 60 / 80 €

319	 �Inondation de Valence, 1957, médaille commé- 
morative en bronze patiné, modèle uniface, 
ruban avec passant de suspension. 

	 35,5 mm 
	 Espagne, seconde moitié du XXe siècle.
� TTB à SUP 40 / 60 €

320	 �Médaille du Mérite touristique, 1962, deux 
médailles du premier modèle en bronze patiné, 
une taille ordonnance, ruban avec passant de 
suspension, 37,4  mm, et une réduction uniface 
avec ruban. 

	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 40 / 60 €

321	 �Lot de quatre  : une médaille du mérite de la 
sécurité routière, 1974, médaille de bronze, ruban 
bleu pour actions techniques avec passant de 
suspension, 35,5 mm  ; une médaille pour 15 ans 
d’ancienneté dans la société sidérurgique nationale 
en bronze argenté, ruban à passant de suspension, 
35  mm  ; réseau ferroviaire national espagnol, 
une médaille d’ancienneté en bronze patiné, 
attribution gravée, avec broche de suspension 
« RENFE », 44,5 mm, une plaquette d’hommage 
en bronze argenté accompagnant l’attribution de 
la médaille d’or, datée 1964, 120,1  x  150,4  mm, 
écrin d’origine en cartonnage vert. 

	 Espagne, seconde moitié du XXe siècle.
� TTB à SUP 40 / 60 €

310	� Médaille du Mérite du Travail, 1926, médaille 
du premier type en or émaillé, poinçon hibou, sans 
ruban. 

	 39,5 x 31,8 mm, poids brut : 25 g 
	 Espagne, premier tiers du XXe siècle.
� TTB 200 / 300 €

311	 �Phalange, lot de cinq : une croix des anciens 
captifs de la Guerre civile en bronze doré, émaillé 
et laqué, ruban non conforme avec passant, 
50,5 x 47,2 mm, avec une miniature de boutonnière 
en bronze laqué, dans un écrin ; un insigne de la 
Phalange en bronze doré émaillé, fixation par 
épingle et deux crochets, 50,6  x  34,9  mm  ; une 
médaille du 25e anniversaire de la section féminine 
de la Phalange en bronze patiné, suspension par 
passant avec ruban, 35,4  mm  ; une médaille de 
propagande pour la collecte au profit de la journée 
du «  plat unique  » en bronze argenté, petit 
module, ruban, 33,2 x 26,6 mm. 

	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB 120 / 150 €

312	 �Phalange, mouvements de jeunesse, lot de 
quatre : SEU, syndicat des étudiants universitaires, 
un insigne de membre en bronze doré et émaillé 
en trois parties, fixation par épingle et crochets, 
avec une photo d’un titulaire en uniforme, 
60,6  x  47,3  mm  ; SEU, une médaille Victor 
miniature en argent, avec ruban bleu pour service 
au syndicat, 19,3 x 10,8 mm ; Front de la Jeunesse, 
section féminine, insigne de récompense en forme 
de Y (Isabelle la Catholique), en argent émaillé 
vert, fixation par épingle, 32  x  22,3  mm  ; OJE, 
organisation de la jeunesse espagnole, une médaille 
pour le siège provincial de Cuenca, 1958, en métal 
argenté (fentes, manques), ruban, 35 mm. 

	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB 80 / 100 €

313	 �Phalange, syndicats, OSE, Organisation 
syndicale espagnole, médaille du mérite 
syndicale en argent et émail, la couronne ajourée, 
le centre d’avers en plusieurs parties, ruban noir avec 
passant de suspension. Dans une boîte en carton 
signée Malde. 

	 51,1 x 46,3 mm 
	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TTB 80 / 120 €

314	 �Phalange, syndicats, OSE, organisation 
syndicale espagnole, médaille du mérite 
technologique en bronze argenté et émaillé, 
portée en sautoir, sans ruban.

	 58,7 x 47,6 mm
	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TTB 60 / 80 €

315	 �Phalange, syndicats, SEM, syndicat espagnol 
de la magistrature, plaque de grand-croix 
du mérite, en vermeil et émail, fixation par 
épingle et crochet. 

	 79,5 x 79,4 mm 
	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 250 / 300 €
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PROTECTORAT du MAROC

322	 �Ordre de la Mehdauia, fondé en 1926, aboli en 1956, collier de grand-
croix en vermeil et émail, la chaîne composée de onze maillons unifaces figurent 
alternativement un large motif de rinceaux feuillagés ajourés et des médaillons à 
motifs mauresques émaillés, un douzième maillon central de forme chantournée 
orné de lances croisées soutient l’étoile de l’ordre émaillé (infimes cheveux, 
revers pivoté). Dans l’écrin d’origine en maroquin bordeaux signé Cejalvo. 

	 Le bijou : 51 x 41 mm, longueur totale : 80 cm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB à SUP 1 500 / 2 000 €
	 Institué en 1937, le grand collier était réservé aux chefs d’État.

323	� Ordre de la Mehdauia, plaque de grand-croix en vermeil, l’étoile 
rapportée en trois parties émaillées (infimes cheveux), fixation par épingle et 
deux crochets. 

	 63,5 x 55,5 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB 300 / 400 €

324	� Ordre de la Mehdauia, plaque de commandeur du nombre, en argent, 
l’étoile en vermeil émaillé en trois parties rapportées (infimes cheveux), fixation 
par épingle et deux crochets, poinçon SJ de Stefano Johnson à Milan. 

	 77 x 68 mm 
	 Italie, milieu du XXe siècle.� TTB à SUP 250 / 300 €

325	� Ordre de la Mehdauia, lot de deux étoiles d’officier en bronze doré et 
émail : une en taille ordonnance, portée à un anneau de commandeur (le revers 
pivoté), sans ruban, 55 x 43 mm ; une miniature avec ruban, 20 x 15 mm. 

	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB 80 / 120 €

326	� Ordre de la Mehdauia, lot de deux médailles de l’ordre en bronze patiné, 
l’une plus bombée (centres décollés), rubans à passant de suspension à épingle. 

	 56 x 43,5 mm et 54 x 42,5 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB 60 / 80 €

327	 �Ordre de la Hassania, fondé en 1949, aboli en 1956, plaque de grand officier 
en argent et émail, centre rapporté, fixation par épingle et deux crochets, poinçon SJ 
de Stefano Johnson à Milan. 

	 72,9 x 72,4 mm 
	 Italie, milieu du XXe siècle.� TTB à SUP 300 / 400 €

328	�� Ordre de la Hassania, bijou de commandeur en vermeil et émail, centre 
rapporté, bélière en forme de croissant émaillé, ruban. 

	 88 x 59,5 mm 
	 Italie, milieu du XXe siècle.� TTB à SUP 350 / 300 €
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334	� Académie royale d’Histoire, fondée en 1738, 
médaille de membre correspondant du modèle 
royal, en vermeil en plusieurs parties, au centre d’avers 
les armes de l’académie ceinte de la devise « Nox fugit 
historiæ lumen dum fulget iberis », au revers le nom 
de l’académie et la date gravée 1942, surmonté d’une 
couronne royale, cordon de suspension cramoisi. 

	 74,3 x 45,3 mm 
	 Espagne, première moitié du XXe siècle.
� TTB 100 / 150 €

335	� Académie royale nationale de médecine, 
initiée en 1733, fondée en 1861, médaille 
d’académicien du nombre (50 titulaires) en vermeil 
émaillé en plusieurs parties, au centre d’avers les 
armes de l’académie ceinte de la devise «  Ars cum 
natura ad salutem conspirans  », au revers le nom 
de l’académie surmontant un numéro gravé de la 
chaise 16 (psychiatrie), surmonté d’une couronne 
royale émaillée (infime éclat de surface), cordon de 
suspension bleu ciel et or, coulant aux armes royales 
couronnées, ceintes du collier de la Toison d’or. 
Dans l’écrin d’origine en cartonnage gris. 

	 72,9 x 45,4 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB 200 / 250 €

336	� Académie royale nationale de pharmacie, initiée 
en 1737, organisée en 1932, médaille d’académicien du 
nombre (50 titulaires) en bronze doré émaillé, au centre 
d’avers les armes de l’académie ceinte de la devise 
« Medicamenta non mella », au revers les symboles de 
la pharmacie ceints du nom de l’académie, surmonté 
d’une couronne royale émaillée, cordon de suspension 
violet, coulant aux armes royales couronnées ceintes 
du collier de la Toison d’or.

	 69,8 x 40,5 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB 150 / 200 €

337	� Académie royale hispano-américaine des 
Sciences, Arts et Lettres de Cadix, fondée en 
1875, lot de deux  : une médaille d’académicien 
du premier type après 1909, année où l’académie 
ajoute à son nom l’adjectif d’hispano-américaine, 
en bronze doré, le médaillon entouré d’une simple 
couronne de laurier ajourée, au centre d’avers les 
armes de l’académie ceintes de la devise «  scientia 
mundi lux  », au revers le nom de l’académie, 
surmontée d’une couronne royale articulée, cordon 
rouge et or, 74,9 x 48 mm ; une plaque de distinction 
de l’académie, créée suivant la proposition du 
président d’honneur Alphonse XIII, en argent 
ciselé en pointes de diamant, le centre en vermeil 
émaillé reprend la composition au génie survolant 
et illuminant le monde, surmonté d’une couronne 
royale en vermeil émaillé, au revers, cartouche de 
Bustamente et Romero à Cadix, fixation par épingle 
et deux crochets, 81,6 x 71,6 mm

	 Espagne, premier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 300 / 400 €

INSIGNES de FONCTION

Ces précieux insignes prennent la forme de médaillons 
suspendus au cou par un cordon de soie tressé ou de 
plaques arborée sur le côté, toujours de facture soignée, 
ce sont de véritables décorations.�

329	� Députation provinciale d’Almeria, médaillon 
de forme mouvementée en vermeil ciselé, ajouré 
et partiellement émaillé, orné des armes de la ville 
d’Almeria en peinture à l’émail, ceintes de la légende 
sur fond blanc «  DIPUTACION PROVINCIAL 
ALMERIA  », surmonté d’une couronne royale 
émaillée, revers uni. 

	 73,4 x 46,6 mm 
	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB à SUP 150 / 200 €

330	� Députation provinciale de Grenade, médaille 
de forme mouvementée en vermeil émaillé blanc, orné 
des armes émaillées en deux parties de la province 
en usage de 1939 à 1969, au revers un médaillon 
émaillé bleu chargé de la légende «  DIPUTACION 
PROVINCIAL DE GRANADA  », surmonté d’une 
couronne royale ouverte, cordon de suspension 
rouge et or avec coulant en vermeil émaillé chargé des 
initiales DP dans une couronne de laurier. 

	 65,7 x 47,4 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB à SUP 150 / 200 €

331	 �Députation provinciale de Madrid, médaille 
de forme mouvementée en vermeil orné des armes 
ciselées et émaillées de la province en usage de 1939 
à 1968, au revers un médaillon émaillé bleu chargé de 
la légende « EXCMA. DIPUTACION PROVINCIAL 
DE MADRID  », surmonté d’une couronne royale 
ouverte, cordon de suspension vert et or. 

	 58,5 x 44,2 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB à SUP 150 / 200 €

332	� Députation provinciale de Valence, médaille 
de forme mouvementée en vermeil émaillé blanc 
(petits éclats, restaurés à l’avers), orné des armes 
émaillées de la province, au revers un médaillon 
émaillé bleu chargé de la légende «  DIPUTACION 
PROVINCIAL DE VALENCIA  », surmonté d’une 
couronne royale ouverte, cordon de suspension 
jaune (anciennement vert) et or avec coulant en 
vermeil émaillé chargé d’une couronne de laurier. 

	 64 x 46,6 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle. TB � 80 / 120 €

333	� Académie royale d’Espagne, fondée en 1713, 
médaille de membre correspondant du modèle 
IIe République, en vermeil en plusieurs parties, 
au centre d’avers, les armes de l’académie ceinte 
de la devise « LIMPIA FIJA Y DA ESPLENDOR », 
surmonté d’une couronne murale articulée 
(manque le centre du revers). 

	 61,7 x 45,3 mm 
	 Espagne, 1931-1939 TB� 80 / 120 €
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342	 �Enseignement, lot de trois : Université, créée en 
1850, deux médailles de professeur de l’enseignement 
supérieur en vermeil, avers aux armes royales 
d’Isabelle II, revers au soleil surmontant la légende 
« Perfundet omnia luce », couronne royale ajourée, 
une épaisse, l’autre étirée, cordon rouge, et cordon 
noir avec coulant aux au chiffre E II couronnée, 
64,5 x 43,4 mm et 67,9 x 44,7 mm  ; Primaire, créé 
en 1894, une médaille des instituteurs et inspecteurs 
en argent estampé de forme mouvementée, avers aux 
armes royales, revers au soleil ceint de la légende 
« Venite ao me », couronne royale ajourée articulée, 
72,8 x 38,5 mm. 

	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 80 / 120 €

343	� Professeur militaire, créé en 1915, insigne 
de distinction du premier type en forme de fleur 
de lys en vermeil et émail, centre en deux parties 
surmontées de la couronne royale, fixation par 
épingle et deux crochets. 

	 38 x 27,7 mm 
	 Espagne, 1915-1931.�  TTB à SUP  60 / 80 €

344	� Professeur militaire, lot de sept  : cinq 
insignes du deuxième type, après 1931, quatre en 
forme d’étoile de professeur d’académie militaire, 
deux en vermeil émaillé, un avec quatre barrettes 
émaillées bleues, un avec deux barrettes dorées, 
deux en bronze doré, un avec une barrette, 
fixation par épingle (une manquante), un de 
professeur de centre de perfectionnement, en 
forme de médaillon en bronze émaillé, sommé 
de la couronne impériale fixé sur un nœud de 
ruban aux couleurs espagnoles à franges dorées  ; 
deux médailles de prix d’enseignement, une en 
cuivre estampé, prix d’enseignement primaire de 
Jerez dela Frontera, une en aluminium uniface 
anonyme, avec rubans aux couleurs espagnoles. 

	 Espagne, troisième quart du XXe siècle.
� TTB 60 / 80 €

345	� Justice, lot de cinq : quatre médailles de juges, 
créées 1835, deux du modèle royal, en vermeil 
aux armes d’Espagne, au revers la légende 
«  JUSTICIA », une au revers plat avec balance et 
épée, une bombée avec balance et épée sur un 
livre, une portée à un ruban, 60,9  x  33,5  mm et 
57,5  x  32,6  mm, deux du modèle de la Régence 
de Franco, aux armes sur l’aigle de Saint-Jean, 
surmonté de la couronne impériale, une en 
vermeil, cordon violet et or, 64,3  x  45,2  mm,  
une en bronze doré à large listel, 61,5 x 41,3 mm ; 
une petite médaille de juge du Ministère fiscal, 
modèle royal en argent aux armes d’Espagne 
couronnées, 40 x 29,2 mm, ruban rouge. 

	 Espagne, milieu du XIXe et du XXe siècle.
� TTB 120 / 150 €

338	� Académie royale hispano-américaine des 
Sciences, Arts et Lettres de Cadix, lot de 
deux  : une médaille d’académicien du deuxième 
type de la IIe République, en argent doré, fonte 
monobloc, surmontée d’une couronne murale 
articulée, le revers modifié, l’adjectif royal 
supprimé et remplacé par une étoile gravée, cordon 
rouge et or, 69 x 48 mm ; une plaque de distinction 
de l’académie, en argent ciselé en pointes de 
diamant, le centre en bronze doré émaillé surmonté 
d’une couronne murale, au revers, cartouche de 
Fernando Romero à Cadix, fixation par épingle et 
deux crochets, 80 x 69,9 mm. 

	 Espagne, 1931-1939.� TTB 400 / 600 €
Voir la reproduction page 79

339	� Académie royale hispano-américaine des 
Sciences, Arts et Lettres de Cadix, lot de 
deux  : une médaille d’académicien du troisième 
type de la Régence de Franco, en bronze doré en 
plusieurs parties amaties et brunies, au modèle de 
celui des académies nationales, surmontée d’une 
couronne royale ouverte, cordon violet et or avec 
passant aux armes d’Espagne, 64,2 x 46 mm ; une 
plaque de distinction de l’académie, en argent 
ciselé en pointes de diamant, le centre en bronze 
doré émaillé surmonté d’une couronne royale 
émaillée, fixation par épingle et deux crochets, 
80,3 x 70 mm. 

	 Espagne, milieu du XXe siècle.�  TTB  250 / 300 €
Voir la reproduction page 79

340	� Académie royale hispano-américaine des 
Sciences, Arts et Lettres de Cadix, lot de 
deux  : une médaille d’académicien du quatrième 
type royal, en bronze doré en plusieurs parties 
amaties et brunies, surmonté d’une couronne 
royale fermée (rapportée), 75,6  x  45,9  mm  ; une 
plaque de distinction de l’académie, en argent aux 
rayons lisses, le centre en bronze doré émaillé 
surmonté d’une couronne royale ajourée, fixation 
par épingle et deux crochets, 79,9 x 70,3 mm. 

	 Espagne, dernier quart du XXe siècle.
� TTB  200 / 300 €

341	� Institut d’études de Jaén, fondé en 1951, 
médaille en vermeil de forme mouvementé, en 
plusieurs parties, couronne de laurier émaillée, au 
centre les armes de l’institut en plusieurs parties 
ceintes de la titulature «  Instituto de Estudios 
Giennenses  », revers uni gravé d’une attribution 
«  MUÑOZ COBO  », surmontée d’une couronne 
royale ouverte émaillée, cordon de suspension 
violet et or. 

	 66,1 x 48,3 mm 
	 Espagne, seconde moitié du XXe siècle.
� TTB à SUP 120 / 150 €
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351	� Notariat, lot de trois : une médaille de notaire 
du modèle royal en vermeil et émail, l’avers orné 
d’un livre ceint d’une couronne de laurier et de 
la devise « nihil prius fide », au revers la date de la 
création de la médaille, 28 mayo 1862, couronne 
royale articulée, cordon or et violet, 71,6 x 44,8 mm ; 
une plaque de fonction juridique d’époque royale, 
en vermeil ciselé en pointes de diamant, le centre 
en argent aux armes royales sur fond émaillé 
rouge, couronne royale émaillée, fixation par 
épingle et crochets, 85,2 x 83,9 mm  ; une médaille 
d’authentification judiciaire de la Régence de 
Franco, en argent estampé biface, le revers orné de 
la devise « fe publica judicial », couronne impériale, 
cordon argent et noir, 61,8 x 34,8 mm. 

	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB à SUP 200 / 300 €
Voir la reproduction page 81

CROIX-ROUGE et ASSISTANCE

352	� Société Espagnole de sauvetage aux naufragés, 
1880, lot de quatre médailles  : une médaille de 
sauvetage en bronze patiné, du type en usage après 
1931, sans ruban  ; trois médailles de coopérations, 
une classe or en vermeil, une en argent, une en bronze 
patiné, ruban, deux avec passant de suspension. 

	 37,4 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB 80 / 120 €

353	 �Croix-Rouge, 1872, lot de deux médailles 
d’argent  : une en argent orné d’une croix rouge 
émaillée ceinte de la devise «  LA CRUZ ROJA, 
CARRIDAD EN LA GUERRA  » (éclats aux 
émaux), cravate postérieure ; une en bronze doré et 
émail (manque à la dorure, cheveux), sans ruban. 

	 54 x 30 mm 
	 Espagne, dernier quart du XIXe siècle.
� TB à TTB 150 / 200 €

354	� �Croix-Rouge, 1876, grande plaque d’honneur 
et de mérite, premier type avant 1899 en argent 
ciselé en pointes de diamant, anglé d’une couronne 
de chêne et de laurier en vermeil émaillé, centre 
émaillé orné d’une croix rouge, fixation par épingle 
et crochets. 

	 69,2 x 67,5 mm 
	 Espagne, dernier quart du XIXe siècle.
� TTB à SUP 300 / 400 €

355	� �Croix-Rouge, grande plaque d’honneur et de 
mérite, deuxième type royal, 1899-1931 en vermeil 
ciselé en pointes de diamant ajourées, orné d’une 
croix de Malte émaillée anglée d’une composition 
en argent figurant un lion sur une tour, centre en 
trois parties (infimes cheveux), couronne royale 
émaillée, fixation par épingle et crochets. 

	 78,5 x 79 mm 
	 Espagne, premier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 300 / 400 €

346	 �Justice, plaque de magistrat, créée en 1854, 
modèle de la Régence de Franco, en vermeil ciselé 
en pointe de diamant, le centre émaillé bleu de roi 
chargé de l’aigle de Saint-Jean chargé de deux écus, 
un aux armes d’Espagne, l’autre aux symboles 
de la justice, surmontant un phylactère gravé 
« MAGISTRADO », fixation par épingles et crochets. 

	 91,9 x 89,8 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB à SUP 300 / 400 €

Voir la reproduction page 81

347	� Justice militaire, lot de deux plaques de 
magistrat : une du modèle de la IIe République, en 
vermeil ciselé en pointe de diamant, le motif rapporté 
surmonté d’une couronne murale (éclat de surface, 
manque le bandeau de la légende), 83,1 x 84,3 mm ; 
une du modèle de la Régence de Franco, en vermeil 
ciselé en pointe de diamant, le centre rapporté en 
bronze doré en plusieurs parties surmonté d’une 
couronne royale ouverte, légende sur fond rouge 
«  justicia militar  » (éclats restaurés au fond rouge), 
88,9 x 90,3 mm, fixation par épingles et crochets. 

	 Espagne, second tiers du XXe siècle.
�  TB à TTB 300 / 400 €

Voir la reproduction page 81

348	 �Avocats, lot de quatre : Avocat d’État, insigne 
de la Régence de Franco, en métal argenté en trois 
parties, cordon doré, 64,6  x  45,2  mm  ; collège 
des avocats de Grenade, bijou de distinction 
en vermeil ciselé de rinceaux rocailles ajourés, 
au centre le sceau du collège émaillé, ceint de sa  
titulature, surmonté d’une couronne royale 
ouverte, 56,6  x  47,4  mm  ; collège de avocats de 
Melilla, époque royale, médaille de distinction 
en argent, orné des armes de la ville chargées 
d’une balance, le revers gravé au nom du collège, 
66,5 x 45,5 mm ; un insigne d’un corps ou d’une 
académie juridique en bronze doré, le centre 
émaillé, ceint de la légende «  Opus Justitaie 
Scientiae et Charitatis Pax », 52,1 x 44,3 mm. 

	 Espagne, seconde moitié du XXe siècle.
� TTB 150 / 200 €

Voir la reproduction page 81

349	 �Justice commercial, plaque de juge du 
commerce, modèle de la Régence de Franco en 
bronze argenté, le centre doré et partiellement 
émaillé, fixation par épingles et crochets. 

	 84,6 x 84,8 mm 
	 Espagne, second tiers du XXe siècle.
�  TB à TTB 150 / 200 €

Voir la reproduction page 81

350	 �Trésor Public, corps des intendants, plaque 
de distinction créée en 1969, en bronze doré 
et émail (infime éclat de surface), le centre en 
plusieurs parties figurant le caducée du commerce 
et une mappemonde surmontant les armes 
d’Espagne reposant sur une règle à calcul ornée 
de fourmis, fixation par épingle et crochets. 

	 84,1 x 84,3 mm 
	 Espagne, dernier tiers du XXe siècle.� TTB 150 / 200 €

Voir la reproduction page 81
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356	� �Croix-Rouge, grande plaque d’honneur et de mérite, 
quatrième type, après 1939 en vermeil ciselé en pointes de 
diamant ajourées, motif central en argent, vermeil et émail, 
couronne impériale, fixation par épingle et crochets. 

	 78,3 x 78,5 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB à SUP 250 / 300 €

357	� �Croix-Rouge, 1925, plaque de 2e classe, troisième modèle, 
après 1939, en argent ciselé en pointes de diamant ajourées, 
motif central en vermeil émaillé, couronne impériale, fixation 
par épingle et crochets. 

	 63,3 x 62,6 mm 
	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB à SUP 150 / 200 €

358	 �Croix-Rouge, 1892, lot de deux médailles  
du premier modèle à couronne royale avant 
1931 : une médaille d’or ou de Ire classe en 
bronze doré, le centre en vermeil émaillé, 
couronne royale fixe, courte cravate 
postérieure, 66,6 x 46,6 mm ; une médaille 
d’argent ou de 2e classe, en bronze doré 
émaillé, ruban, 42,9 x 30,7 mm. 

	 Espagne, premier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 80 / 120 €
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363	� �Croix-Rouge, 1899, campagnes de Cuba et des 
Philippines, lot de deux médailles en bronze 
patiné, partiellement doré : une taille ordonnance, 
ruban postérieur (anneau ressoudé, manque la 
couronne de laurier), 30,2  mm  ; une réduction, 
avec ruban, 12,3 mm. 

	 Espagne, fin du XIXe siècle. � TB 60 / 80 €

364	� �Croix-Rouge, 1924, lot de trois médailles  : 
une commémorative de l’inauguration de l’hôpital  
de Croix-Rouge à Barcelone par la reine Victoria 
Eugenia le 1er décembre 1923, en bronze patiné, 
couronne de laurier articulée dorée, ruban à 
passant de suspension, 35,8  x  31  mm  ; deux 
d’ancienneté pour 25 ans en bronze patiné, 
variantes, une sans ruban. 31,9 mm et 29,8 mm. 

	 Espagne, milieu du XXe siècle. � 60 / 80 €

365	 �Campagne 1936-1939, lot de trois : deux médailles 
commémoratives de la Croix-Rouge, une 1re classe 
en vermeil émaillé, poinçon Cejalvo et 55M, ruban 
avec agrafe à épingle «  RETAGARDIA  » et trois 
barrettes en bronze doré émaillé « CONSTANCIA », 
41,7  x  35,5  mm, une 2e classe ne bronze patiné, 
partiellement émaillée, ruban à passant de suspension 
et barrette « RETAGARDIA », 42,6 x 36,1 mm ; Santé 
Militaire, une médaille commémorative des dames 
auxiliaires en bronze argenté et émail, agrafe de 
suspension « FRANCO » et barrette en bronze doré 
émaillé « CONSTANCIA », 41,7 x 31 mm. 

	 Espagne, milieu du XXe siècle.� TTB à SUP 80 / 120 €

366	� �Croix-Rouge, lot de dix  : un insigne d’associé 
en bronze doré émaillé, ruban à épingle, 
34,2 x 27,5 mm  ; deux insignes de dame auxiliaire 
volontaire en bronze doré émaillé et matriculés, 
un uni avec nœud de ruban, 30,3  mm, un ajouré, 
31,9  mm  ; deux insignes de dame infirmière du 
modèle 1917, en vermeil émaillé, attribution gravée 
au revers, nœud de ruban avec épingle, 31  mm  ; 
un insigne de boutonnière en bronze doré émaillé, 
matriculé au revers, 24,9  mm  ; un insigne de 
secouriste en bronze argenté laqué, signé Egana, 
fixation par épingle, 35,2 x 22,6 mm ; un insigne pour 
les membres de l’organisation des manifestations 
en bronze doré émaillé, ruban avec passant de 
suspension, 33,1  mm  ; un insigne du service de 
transfusion sanguine en bronze doré émaillé, ruban 
avec passant de suspension, 30,7 mm ; un du service 
de transfusion sanguine de l’armée en bronze doré 
émaillé, ruban avec passant de suspension, 30,2 mm. 

	 Espagne, XXe siècle.� TTB 120 / 150 €

367	� �Croix-Rouge, médaille de membre de la 
Junte nationale de gouvernement, en argent 
à haut listel, orné d’une croix émaillée rouge, 
cordon rouge et argent (petit choc sur la tranche), 
32,4  mm, avec deux rosettes de boutonnière 
ornées d’une croix émaillée (une accidentée) et un 
élément de médaille émaillé. Présentée dans un 
écrin en satin bordeaux signé Venancio Lopez, le 
couvercle travaillé façon Chesterfield. 

	 Espagne, premier tiers du XXe siècle. � 120 / 150 €

359	� �Croix-Rouge, lot de trois médailles de 
fabrication française en vermeil émaillé, poinçon 
tête de sanglier : une médaille d’or ou de Ire classe,  
la couronne de laurier ajourée, l’écu aux couleurs 
inversées, la croix émaillée noire, épaisse 
couronne royale, portée à un ruban non conforme, 
69,4  x  47,9  mm  ; deux médailles d’argent ou de 
2e classe, un curieux modèle reprenant le centre 
de la médaille de 1re classe à couronne de laurier 
ajourée, surmontée d’une haute couronne murale 
articulée selon le règlement de 1892 (repris de la 
Croix de Juillet), ruban à fin liseré central rouge, 
42,4 x 32 mm, un exemplaire à couronne murale 
fixe, le centre en deux parties (restauration à 
l’émail blanc de l’écu central), ruban avec passant 
de suspension, 50,1 x 34,3 mm. 

	 France, premier tiers du XXe siècle.
 � TTB à SUP et TB à TTB 120 / 150 €

Voir la reproduction page 83

360	� �Croix-Rouge, lot de trois médailles du modèle 
IIe République, 1931-1939  : une médaille d’or ou 
de Ire classe, en bronze doré, le centre en vermeil 
émaillé, couronne murale articulée, sans ruban, 
63,3 x 46 mm ; une médaille de 2e classe en bronze 
doré à couronne murale fixe, le centre en deux 
parties la couronne de laurier émaillé rouge (petits 
éclats épars, retouche au rouge), ruban avec passant 
de suspension usé, 41,5 x 30,1 mm ; une médaille 
de bronze, en deux parties, ruban moderne avec 
passant de suspension, 41,2 x 30,5 mm. 

	 Espagne, 1931-1939.
 � TTB à SUP et TB à TTB 120 / 150 €

Voir la reproduction page 83

361	�� �Croix-Rouge, lot de quatre médailles du 
modèle de la Régence de Franco : une médaille d’or 
ou de Ire classe, en bronze doré émaillé, couronne 
royale ouverte articulée, sans ruban, 58,6 x 47 mm ; 
deux médailles de 2e classe en bronze doré, une 
à couronne impériale articulée, le revers gravé 
« Homenaje à D. Emilio Briera Falco año 1960 », 
ruban, 39,7 x 31 mm, une à couronne fixe (manque 
à la dorure), ruban avec passant de suspension, 
44,9  x  31,6  mm  ; une médaille de bronze, demi-
taille en deux parties, la croix émaillée (cheveux), 
ruban avec passant de suspension, 24,9 x 21,1 mm. 

	 Espagne, milieu du XXe siècle.
 � TTB à SUP et TB à TTB 120 / 150 €

Voir la reproduction page 83

362	� �Croix-Rouge, lot de huit réductions  : une 
plaque de 2e classe de boutonnière en vermeil et 
émail, 23,6 mm ; trois médailles de 1re classe, une 
du modèle royal en vermeil à ruban, 12,4 mm, une 
de boutonnière d’époque Franco en bronze doré, 
15,4  mm, une montée sur passant de cravate à 
épingle d’époque Franco en vermeil, 15,1 mm, en 
écrin  ; une médaille de 2e classe de boutonnière, 
époque royale, en vermeil émaillé, 14,8 mm ; une 
portée de trois médailles d’époque Franco avec 
ruban, une médaille de 2e classe en bronze doré 
émaillé, une médaille de la fidélité en bronze 
patiné, une médaille de bronze époque Franco. 

	 Espagne, XXe siècle.� TTB 60 / 80 €
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368	� �Croix-Rouge, lot de onze  : centenaire de la naissance du fondateur 
Henri Dunant, 1828-1928, six médailles commémoratives en métal, une 
dorée, deux argentées, trois en bronze patiné, bélière anneau, rubans à 
passant de suspension, 34,1 x 28,6 mm, frappe postérieure ; fête du drapeau 
« fiesta de la Banderita », quatre médailles en bronze émaillé, deux dorées, 
deux argentées, rubans, trois à passant de suspension, 28 mm et un insigne 
en bronze émaillé, fixation par épingle dans la boîte signée Cejalvo. 

	 Espagne, XXe siècle.� TTB 80 / 120 €
Voir la reproduction page 85

369	� Ordre humanitaire de la Sainte Croix et victimes du 2 mai 1808, 
fondé en 1867, affilié à la Croix-Rouge espagnole, lot de cinq  : une 
plaque en argent, le centre émaillé (cheveux dans la couronne de laurier), 
fixation par épingle et deux crochets, 67,9  x  67,7  mm  ; une réduction 
de boutonnière de la plaque en argent et émail, 24,5 mm ; une médaille 
d’argent du premier type en métal fondu, argenté et doré, sans ruban, 
65,9 x 45,7 mm ; deux réductions de la médaille en argent émaillé, une de 
boutonnière, 13,4 mm, une à anneau avec un nœud de ruban, 12,9 mm. 

	 Espagne, fin du XIXe et milieu du XXe siècle.� TTB 250 / 300 €
Voir la reproduction page 85

370	 �Divers, lot de seize  : un insigne espagnol de participations aux 
opérations de maintien de la paix en métal émaillé, avec barrette SFOR 
(Bosnie)  ; une médaille commémorative de l’OTAN en bronze avec 
barrette «  FORMER YUGOSLAVIA  »  ; une Médaille du service de la 
politique européenne de sécurité et de défense en métal argenté, avec 
barrette «  EX-YOUGOSLAVIE  »  ; quatre rosettes de boutonnières 
d’ordres et médailles espagnoles ; une croix fleurdelysée brodée de fil d’or 
et d’argent pour uniforme ; deux insignes des troupes chimiques en métal, 
un émaillé avec épingle ; un insigne aux armes royales en métal laqué ; un 
écusson aux armes d’Espagne tissé ; un insigne de boutonnière en métal 
doré aux armes de la ville de Montserrat sur un nœud de ruban  ; deux 
décorations de fantaisie aux armes du Tyrol, une en réduction avec rosette 
de grand officier ; un élément décoratif aux armes espagnoles de Charles 
Quint en métal doré et laqué.� 60 / 80 €

371	 �Divers, lot de six  : USA, trois médailles commémoratives de frappe 
postérieure en bronze patiné, deux pour la Campagne espagnole de 1898 
pour la marine, 32,1 mm, une de la Campagne des Philippines 1899-1903 
pour la marine, 33,1 mm, avec rubans et épingles, deux signées Graco  ; 
Royaume-Uni, une médaille de l’Hôpital royal maçonnique en argent, 
attribution gravée au revers, 69,3  x  34,3  mm, ruban usée, un jeton en 
bronze patiné au profil de Wellington, libérateur de l’Espagne et du 
Portugal, revers listant ses victoires, 27,3 mm  ; Allemagne, royaume de 
Saxe, une plaque de casque à pointe d’un régiment d’infanterie de réserve, 
métal estampé, 101,3 x 103,7 mm.� 80 / 100 €
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DEUXIÈME VACATION
Vendredi 20 octobre 2022 à 13h30 

Lots 372 à 747

Collection Christophe Guimarães

UN MAGICIEN DE L’INTROUVABLE

Lorsque Jean-Christophe Palthey m’a demandé de rendre hommage aux trésors de Christophe 
Guimarães, je savais déjà qu’il me fallait avec les mots de tout le monde écrire comme personne 
car il est rare de rencontrer un tel passionné, celui qui va au fond des choses et qui nous les fait 
apparaître avec ravissement. On reconnaîtra ici le don de pouvoir sur les objets du magicien de 
l’introuvable, et l’art de voir les choses invisibles - On applaudira ! 

J’applaudirai celui qui m’évoque tant de souvenirs. On serait tenté de tomber dans ce défaut qui 
consiste à parler de soi et d’oublier l’essentiel. Avec Christophe Guimarães, dans le domaine de la 
phaléristique, il faut, comme le disait Malraux « Monter d’un cran ». Aussi dans cet hommage va-t-
il en prendre pour son grade. 

Qui est-il ? Un militaire qui incarne parfaitement les qualités  : dévouement, discipline, talent, 
lucidité et sagesse. Dès notre première rencontre il y a plus de 25 ans, il m’avait accordé cette 
bienveillance dense et pleine qui a forgé une sincère amitié nous conduisant dans des expéditions 
palpitantes à la recherche de mille merveilles dans tant de musées, de monuments historiques, à la 
rencontre de grands amateurs. 

Ce qui est pratique avec lui, c’est que l’on ne se contente pas dans ses écrits de lire une histoire, on 
l’apprend ! 

Avec lui, elle ne s’écrit pas avec une gomme, ses nombreux ouvrages et articles de qualité nous font 
découvrir l’inlassable chercheur et on retrouvera ici les trésors qu’il disperse au feu des enchères 
afin de ne pas être condamné peut-être à vivre en tête à tête avec lui-même. 

C’est en privilégié que j’ai eu la primeur de les découvrir au fil du temps en pénétrant un peu de 
sa mémoire cachée, je sais qu’elle est de grande honnêteté intellectuelle, la Gendarmerie a recelé 
de véritables grands mérites distingués sans peut-être le savoir  : modestie et discrétion en sont 
probablement la cause. 

Mais attention, il ne faudrait pas croire que tout ici est une affaire de moyens, c’est le fruit d’un 
important travail assorti d’une prodigieuse documentation historique et une part de chance, celle 
qui sourit aux passionnés. Chateaubriand disait : « On reconnait un grand homme à sa faculté de 
sourire ». Moi je le reconnais avec son regard un peu triste qui soudain s’illumine, c’est Christophe 
Guimarães, mon ami, notre ami.

Jean-Pierre Collignon 
Membre de la Société des amis du Musée national 

de la Légion d’honneur et des ordres de chevalerie.

Références : 
JPC : Jean-Pierre Collignon, Ordres de Chevalerie, décorations et médailles de France, 2004.
CG : Christophe Guimarães, L’Ordre royal et militaire de Saint-Louis 1693-1830, 2014.
Fe : F. Feuardent, Jetons et méreaux depuis Louis IX jusqu’à la fin du consulat de Bonaparte, 1904.
Gms : Christophe Guimarães, Nouvelle étude sur les jetons de l’Ordre royal et militaire de Saint-Louis, 2023.
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376	 �Ordre de Saint-Michel, lot de deux médailles 
annuelles non portables en bronze patiné, sur 
l’avers une composition s’inspirant du sceau de 
l’ordre, saint Michel terrassant le démon entouré 
du collier de l’ordre et de la légende «  REGIUS 
STI MICHAELIS ORDO  » datée 1729, le revers 
au portrait de Louis XV à droite, par Duvivier,  
l’un lauré. 

	 41 mm
	 France, époque Restauration.� TTB à SUP 100 / 150 €

377	� Ordre de Saint-Michel, lot de deux médailles 
annuelles, au profil de Louis XV et au sceau de 
l’ordre, une en bronze argenté avec bélière et anneau 
(chocs sur la tranche), une en bronze patiné, poinçon 
de la Monnaie de Paris. 

	 41 mm 
	 France, XXe siècle. � TB à TTB et SUP 60 / 80 €

378	� Ordre de Saint-Michel, grand de sceau de 
l’ordre de 1664, galvanoplastie en creux.

	 11,9 mm� 80 / 120 €

379	� Saint Michel terrassant le dragon, important 
élément de bannière peint au naturel sur soie, 
partiellement brodé de fils dorés, de cannetille, 
sequins et éléments métalliques (petits manques, les 
figures rapportées sur un fond uni). 

	 Dans un cadre moderne, 78 x 57 cm
	 Fin du XVIIIe, début du XIXe siècle.� 80 / 120 €

ORDRE de SAINT-MICHEL
fondé par Louis XI en 1469

372	� « Livre de prières à l’usage de Messieurs les chevaliers 
de l’Ordre de S. Michel, et des personnes qui ont de 
la dévotion pour ce premier de tous les Anges », Paris, 
chez Pierre-Jean Mariette, 1730, in-16, frontispice 
gravé, tranches dorées, reliure en maroquin noir, 
plats à filets perlés, frappés de l’insigne de l’ordre 
au centre d’une croix formée de coquilles, coquilles 
en écoinçon, dos à cinq nerfs orné des symboles de 
l’ordre (usures aux coins). � 400 / 600 €

	 Exemplaire illustré dans JPC n°25, 26, pp. 30 et 31.

373	� « Extrait du chapitre de l’Ordre de Saint-Michel, 
tenu aux Cordeliers le 9 mai 1768  », brochure 
imprimée de 16 pages, contenant les discours 
prononcés à l’occasion du chapitre pour la réception 
de trois nouveaux chevaliers Guérin, Coppens 
d’Hesin et Goudart, et un remerciement au Roi 
pour le nouveau costume de l’ordre. Imprimerie Le 
Breton, imprimeur de l’ordre, 1768 (un petit trou 
d’insecte au centre), 19,5 x 25 cm. � 80 / 120 €

374	 �Ordre de Saint-Michel, croix de chevalier 
en or à huit pointes pommetées, les bras émaillés 
blanc avec réserve ciselée de flammes émaillées 
vert, centres en deux parties figurant l’archange 
Michel terrassant le démon ajouré sur fond 
bruni, bélière ciselée en feuilles d’acanthe, anneau 
cannelé (infimes éclats aux émaux des centres, 
un infime cheveu sur une branche). Dans un 
écrin piriforme en maroquin rouge à grain long, 
fermeture par deux crochets, l’intérieur doublé de 
satin blanc et de velours de soie crème. 

	 54 x 48 mm, poids : 34,95 g 
	 France, époque Restauration.
� TTB à SUP 8 000 / 12 000 €

375	 �Ordre de Saint-Michel, lot de trois 
médaillons de collier en bronze uniface  : un à 
bélière anneau en bronze patiné, 66 x 44 mm ; un à 
bélière boule en bronze doré, avec passant doré et 
ruban noir, 55 x 38,5 mm ; un en bronze doré avec 
deux bélières, chaînette et cordon de suspension, 
50 x 38,5 mm. 

	� Refrappe du début du XXe siècle.� TTB 200 / 300 €
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383	� « Nouvel office pour les chevaliers de l’Ordre du 
St.Esprit », imprimerie royale, 1768, vol in-16, titre 
gravé, vignettes, tranches dorées, reliure en veau 
blond, plats frappés de la croix de l’ordre, dos à 
cinq nerfs orné de quintefeuilles (manque les pages 
de garde, petites taches, usures aux coins, manque 
à la dorure au dos). Deux ex-libris, un imprimé de 
l’héraldiste lyonnais William Poidebard et un non 
identifié à l’encre au dos du titre. � 300 / 400 €

384	� « Nouvel office pour les chevaliers de l’Ordre du 
Saint-Esprit », Madrid 1775, vol in-16, titre gravé, 
vignettes, tranches dorées, reliure en veau blond, 
plats frappés de la croix de l’ordre, dos à cinq 
nerfs (coiffes et mors restaurés). Ex-libris imprimé 
non identifié. � 600 / 800 €

	� Rarissime édition inconnue à Saffroy et à la BnF, un seul 
exemplaire connu à la bibliothèque royale de Madrid, cote 
DIG/XIX/4468-E. 

	 Exemplaire illustré dans JPC n°93, p. 68.

385	� «  Nouvel office pour les chevaliers de l’Ordre 
du St.Esprit  », imprimerie royale, 1816, in-16, 
tranches dorées, reliure en veau glacé vert, plats à 
filets fleurdelysés, frappés de la croix de l’ordre, 
dos lisse orné d’un semi de fleurs de lys, pièce 
de titre rouge (premier plat et dos légèrement 
décoloré). � 300 / 400 €

386	 �Ordre du Saint-Esprit, lot de trois brochures  
imprimées : « Relation de la cérémonie de l’Ordre 
du S.Esprit conférée au Roy de Pologne le 30e 
Novembre 1676, par le Marquis de Béthune  »,  
12 pages, du Bureau d’Adresse, Paris le 14 janvier 
1677  ; «  Relation des cérémonies observées à la 
réception des commandeurs et des chevaliers de 
l’ordre du Saint Esprit faite à Versailles le 3 juin 
1724  », 30 pages, du Bureau d’Adresse, Paris le 
12 juin 1724  ; « Édit du Roy qui confirme l’Ordre 
du Saint Esprit dans tous ses privilèges, donné à 
Versailles au mois de mars 1727  », 4 pages, chez 
Pierre Simon, Paris, 1727. � 150 / 200 €

ORDRE du SAINT-ESPRIT
fondé par Henri III en 1578

380	� «  La cérémonie des chevaliers du Saint-Esprit  », 
gravure figurant Louis XV en grand manteau, 
dans la chapelle de l’ordre, remettant l’écharpe 
à un novice entouré des officiers de l’ordre en 
costume, on reconnait, tenant un collier, le grand 
trésorier Dodun. Encadrement moderne.

	 32 x 22 cm à vue
	 XVIIIe siècle. � 100 / 150 €

381	� Ordre du Saint-Esprit, lot de six gravures : 
deux intitulées «  Institution de l’Ordre du  
St Esprit  1er janvier 1579  », d’après Van Loo, 
tirées de la Galerie historique de Versailles, 
une encadrée, 46,5  x  36,5  cm  ; une figurant 
«  La réception de Louis de Gonzague dans 
l’ordre du Saint-Esprit  » d’après la miniature de 
Guillaume Richardière conservée au Louvre, 
encadrée, 39  x  31  ; deux titrées «  Henri IV, 
reçoit des chevaliers de l’Ordre du Saint-Esprit 
8 janvier 1595  », d’après Detroy, tirées de la 
Galerie historique de Versailles, une encadrée, 
46,5 x 36,5 cm ; « Louis XIV, reçoit chevalier de 
l’Ordre du St-Esprit son frère Monsieur, alors 
du d’Anjou depuis duc d’Orléans 8 juin 1654  », 
d’après Dupré, encadrée, 37 x 47 cm. 

	 XIXe siècle.� 150 / 200 €

382	� « L’office des chevaliers de l’Ordre du St.Esprit », 
imprimerie royale 1703, vol in-16, titre gravé, 
vignettes, exemplaire réglé, tranches dorées, 
reliure en veau blond, plats frappés de la croix de 
l’ordre, dos à cinq nerfs orné de lys et de flammes 
(usures aux coins). � 400 / 600 €

	 Exemplaire illustré dans JPC n°90, p. 66.
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388	� Ordre du Saint-Esprit, rare plaque de 
chevalier de dimension réduite dite « taille des 
Princes », en argent ciselé en pointes de diamant 
ajourées, les pointes lisses, les yeux et le bec 
émaillé rouge (infime éclat à un œil), fixation par 
épingle basculante, poinçons tête de lièvre (1819-
1838) sur une branche, tête de dogue sur le crochet 
(recense de 1838) et au cygne. 

	 45 x 45 mm 
	 France, vers 1819-1830.�TTB à SUP 4 000 / 6 000 €
	� Cette plaque a figuré sous la dénomination de «  plaque 

d’enfant royal » lors de l’exposition « L’Ordre du Saint-
Esprit, autour de la restauration d’un grand manteau  » 
qui s’est tenue au musée national de la Légion d’honneur 
et des ordres de chevalerie au cours de l’été 1994. D’après 
la liste des chevaliers en 1830, seulement deux princes sont 
envisageables, le duc de Chartres (nommé en 1825 à 15 
ans) et le duc de Nemours (nommé en 1829 à 15 ans). Le 
duc de Bordeaux, petit-fils de France, aurait également pu 
la recevoir pour ses 15 ans, en 1835, en exil. 

	 Exemplaire illustré dans JPC n°83, p. 61.

389	� Ordre du Saint-Esprit, dizain de chevalier 
composé d’une suite de onze grains en ivoire 
tourné auquel est suspendue une petite croix de 
l’ordre sculptée uniface, 41  x  40  mm, nœud de 
soie bleue (cordon refait). 

	 France, XVIIIe siècle.� TTB 800 / 1 200 €
	 Exemplaire illustré dans JPC n°96, p. 69.

387	 �Ordre du Saint-Esprit, importante plaque de 
chevalier ayant appartenu au duc de La Châtre,  
en argent ciselé en pointes de diamant, les branches 
et le centre ajourés, les pommettes repercées, la 
colombe aux ailes éployées, les yeux et le bec en or 
émaillé rouge, le revers doré, fixation par épingle 
et deux crochets, poinçon au cygne. Dans un 
écrin octogonal en maroquin rouge à grain long, 
l’intérieur doublé de satin blanc et de velours de 
soie noir. 

	 92 x 92 mm 
	 France, vers 1820-1830.� TTB à SUP  4 000 / 6 000 €
	� Claude Louis de La Châtre (1745-1824), entré au service 

en 1756, premier gentilhomme de la chambre de Monsieur 
en 1771 et l’un de ses proches. Maréchal de camp en 1788, 
député de la noblesse aux États généraux, il émigre en 
1791. Il se distingue à l’Armée des Princes en 1792, puis 
lève en 1793 à Londres un régiment à son nom surnommé 
«  Loyal-Émigrant  » qu’il commande vaillamment à 
Quiberon. Son régiment dissous en 1802, il représente 
alors Louis XVIII auprès du roi d’Angleterre à partir de 
1805. Lieutenant-général en 1814, pair de France en 1815, 
premier gentilhomme de la Chambre du Roi, ministre 
d’État et membre du conseil privé, créé duc en 1817, il signe 
l’acte de naissance du duc de Bordeaux le 29 septembre 
1820. Chevalier de l’ordre de Saint-Louis en 1779 et de 
l’ordre de Saint-Lazare et Notre-Dame-du-Mont-Carmel 
en 1783, le 30 septembre 1820, il est nommé chevalier des 
ordres du roi, mais il meurt en 1824, sans avoir été reçu.

	 Exemplaire illustré dans JPC n°82, p. 61.
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390	� Ordre du Saint-Esprit, partie d’habit du 
petit costume de l’ordre du modèle adopté en 
1777, revers de manche en soie verte brodée de fils 
d’or, de sequins dorés et laqués rouge formant des 
lys au naturel, des H couronnés et des flammes 
(oxydation, usure, manque les boutons). 

	 15 x 33 cm
	 France, époque Restauration. � 300 / 400 €

Voir la reproduction page 85

391	� Ordre du Saint-Esprit, rare verre en cristal à 
inclusion de la croix de l’ordre en paillons d’or émaillé, 
suspendue à une bouffette émaillée bleu, de forme 
gobelet taillé de cinq panneaux à décor festonné, fond 
gravé en étoile. Avec l’étui d’origine tubulaire en cuir 
marron, le couvercle à décor estampé d’un autel de 
l’amour, intérieur en chamoisine. 

	 Hauteur : 9,2 cm, diamètre : 7,8 cm
	 France, époque Restauration.
� Parfait état 1 500 / 2 000 €

Voir la reproduction page 110

392	� Ordre du Saint-Esprit, bourse à jetons de 
l’ordre en velours de soie beige, les côtés brodés 
de motifs ornementaux en fils d’or, le fond d’une 
colombe d’or sur une gloire, l’intérieur en peau, 
reste un gland de resserrage en passementerie 
(usures, manque le cordon). 

	 Diamètre du fond : 9,5 cm
	 France, XVIIIe siècle. � 800 / 1 200 €
	� Exemplaire illustré dans Patrick Spilliaert, Les insignes de 

l’ordre du Saint-Esprit, le Léopard d’or, Paris, 2016, n°33.
Voir la reproduction page 85

393	 �Ordre du Saint-Esprit, lot de cinq matrices 
en acier : une colombe de plaque de chevalier, une 
colombe de bijou de chevalier, un saint Michel 
du revers du bijou de chevalier signé Falot, un 
petit saint Michel signé Falot, un lys angulaire de 
plaque de chevalier. 

	 France, XIXe siècle. � 200 / 250 €

394	� Ordre du Saint-Esprit, médaille commémorant 
la fondation de l’ordre en 1579, en bronze patiné, 
le roi assis devant un chevalier prêtant serment, 
légende «  INTEVERE CHRISTVS  », revers avec 
longue légende dans une couronne de chêne. Dans 
un écrin en chagrin rouge frappé en lettre d’or 
« Fondation de l’ordre du Saint Esprit 1579 ». 

	 41 mm 
	 France, premier tiers du XIXe siècle.� TTB 60 / 80 €

Voir la reproduction page 95

395	� Ordre du Saint-Esprit, médaille commémorant 
la promotion de 60 chevaliers en 1662, en bronze 
patiné, avers au profil de Louis XIV à droite signé  
J MAVGER F., revers figurant le roi assis sous un dais 
recevant le serment d’un chevalier à genoux, légende 
« GENERI ET VIRTUTI ». 

	 41 mm 
	 France, fin du XVIIIe siècle.� TTB à SUP 60 / 80 €

Voir la reproduction page 95

396	 �Ordre du Saint-Esprit, médaille commémorant 
la promotion de 74 chevaliers en 1689, en bronze 
patiné, avers au profil de Louis XIV à droite signé 
J MAVGER F., revers figurant le roi assis sous un 
dais recevant le serment d’un chevalier à genoux, 
légende «  TORQUATE EQUITUM CENTURIA 
SUPPLETA ». 

	 41 mm 
	 France, fin du XVIIIe siècle.� TTB à SUP 60 / 80 €

Voir la reproduction page 95

397	� Ordre du Saint-Esprit, médaille commémorant 
la promotion de 74 chevaliers en 1689, en bronze 
patiné, avers figurant une variante du profil de Louis 
XIV non signé, revers «  TORQUATE EQUITUM 
CENTURIA SUPPLETA ». 

	 41 mm 
	 France, fin du XVIIIe siècle.� TTB 60 / 80 €

398	 �Ordre du Saint-Esprit, médaille commémorant 
la promotion de 1724, en bronze patiné, avers au 
profil de Louis XV à droite en habit avec cordon du 
Saint Esprit signé DU VIVIER, revers figurant le roi 
assis sous un dais remettant le collier à un chevalier à 
genoux, légende « DECUS ET MERCES ». 

	 41 mm 
	 France, milieu du XVIIIe siècle.� TTB à SUP 60 / 80 €

Voir la reproduction page 95

399	 �Ordre du Saint-Esprit, médaille commémorant 
la promotion de 1724, en bronze patiné, avers au 
profil de Louis XV à gauche en cuirasse signé DU 
VIVIER. F., revers « DECUS ET MERCES ». 

	 41 mm 
	 France, fin du XVIIIe siècle.� TTB à SUP 60 / 80 €

400	� Ordre du Saint-Esprit, médaille commémorant 
la promotion de 1724, en bronze patiné, avers au 
profil de Louis XV à droite en cuirasse non signé 
(par Joseph-Charles Röttiers), revers «  DECUS ET 
MERCES ». 

	 41 mm 
	 France, époque Restauration.�TTB à SUP 60 / 80 €

401	� Ordre du Saint-Esprit, lot de six médailles en 
bronze patiné, frappe de la Monnaie de Paris : deux 
de la fondation de l’ordre en 1579 «  INTEVERE 
CHRISTVS », une au profil de Henri III à droite, 
une avec le texte  ; deux de la promotion de 60 
chevaliers en 1662, « GENERI ET VIRTUTI » ; une 
de la promotion de 1689 « TORQUATE EQUITUM 
CENTURIA SUPPLETA » ; une de la promotion de 
1724, « DECUS ET MERCES ». 

	 42 et 41 mm 
	 France, fin du XIXe et XXe siècle.� TTB 120 / 150 €
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408	� Ordre du Saint-Esprit, Louis XV, lot de 
trois jetons en argent, avers au profil du roi à 
droite, « LUD.XV.REX CHRISTIANISS. », un en 
cuirasse signé JCR, revers « VIRTUS OMNIS AB 
ILIO. 1728 », Fe 1619 ; un lauré en cuirasse signé 
DV, revers figurant la colombe sur une gloire 
ceinte du collier, «  ORDRE DU SAINT ESPRIT 
1740 », Fe 1625  ; un lauré en cuirasse signé FM, 
revers similaire au précédent, Fe 1628. 

	 29 mm � TB à TTB 80 / 120 €

409	 �Ordre du Saint-Esprit, Louis XV, lot de 
trois jetons en argent, avers au profil du roi à 
droite, «  LUD.XV.REX CHRISTIANISS.  », un 
au buste nu signé FM, 30  mm, un lauré en toge 
signé R. FIL, Fe 1627, 29 mm, un au buste nu signé 
JCR, Fe 1626, 30 mm ; revers commun figurant la 
colombe sur une gloire ceinte du collier, « ORDRE 
DU SAINT ESPRIT 1740 ». � TTB 80 / 120 €

410	 �Ordre du Saint-Esprit, Louis XV, jeton 
octogonal en argent, avers au profil lauré à droite 
du roi signé RÖETTIERS FILIUS, « LUDOVICUS 
XV REX CHRISTIANISSIMUS », revers reprenant 
la même composition «  ORDRE ET MILICE DU 
SAINT ESPRIT 1770 ». Fe 1629. 

	 Diamètre : 34 mm � TB à TTB 80 / 120 €

411	 �Ordre du Saint-Esprit, Louis XVI, jeton en 
argent, le roi de profil à gauche en buste nu signé 
TREBUCHET, « LUD.XVI.REX CHRISTIANISS », 
revers reprenant la même composition «  ORDRE 
DU SAINT ESPRIT 1740 ». 

	 29 mm � TTB  60 / 80 €

412	 �Ordre du Saint-Esprit, Louis XVI, jeton 
octogonal en argent, avers au profil du roi à 
droite en habit et manteau royal «  LUD XVI 
REX CRISTIANISS.  », revers reprenant la même 
composition «  ORDRE ET MILICE DU SAINT 
ESPRIT 1776 ». Fe inconnu. 

	 Diamètre : 34 mm � TB à TTB 80 / 120 €

413	� Ordre du Saint-Esprit, Louis XVI, jeton 
octogonal en argent, avers au profil du roi à droite 
en manteau de l’ordre et collier signé GAT. « LUD 
XVI REX CRISTIANISS.  », revers reprenant la 
même composition «  ORDRE ET MILICE DU 
SAINT ESPRIT 1778 ». Fe inconnu. 

	 Diamètre : 36 mm � TB à TTB 80 / 120 €

414	� Ordre du Saint-Esprit, Louis XVI, jeton 
octogonal en argent, variante du précédent, l’avers 
non signé, le revers sans millésime, Fe 1631. 

	 Diamètre : 36 mm � TB à TTB 80 / 120 €

402	 �Ordre du Saint-Esprit, Henri III, jeton en 
cuivre non daté au nom d’Henri III, avers aux 
armes de France ceintes du collier du premier type, 
« HENRICUS. III. D. G. FRAN. ET. POL. REX. », 
revers figurant la colombe sur des gloires tenant 
deux couronnes  fermées, «  HOC DUCE REGNA 
REGO ». Fe 1606. 

	 28 mm � TB à TTB  60 / 80 €

403	� Ordre du Saint-Esprit, Louis XIV, jeton en 
cuivre, avers aux armes de France et de Navarre 
avec le double collier, «  LVD   XIIII.DG.FR.
ET.NAVAR.REX 1651  », revers à la colombe du 
Saint-Esprit descendant au milieu des flammes, 
« ANIMIS.ILI.ABERE.NOSTRIS. 1649 ». Fe 1609. 

	 27 mm� TB à TTB 60 / 80 €

404	� Ordre du Saint-Esprit, Louis XIV, lot de deux 
jetons : un en argent, avers au buste lauré à droite 
du roi signé R, «  LVDOVICUS.MAGNUS.REX.  », 
revers à la colombe sur une gloire descendant au-
dessus de flammes, «  PACIS.AMOR.BELLIQUE.
DECUS 1701  », Fe 1614, 28mm  ; un en cuivre, 
avers anépigraphe aux armes non identifiées 
vraisemblablement d’un petit officier de l’ordre, 
revers à la colombe du Saint-Esprit descendant 
au milieu des flammes, «  ANIMIS.ILLABERE.
NOSTRIS.1664 ». Fe 1611.

	 27 mm � TTB et TB 80 / 120 €

405	 �Ordre du Saint-Esprit, Louis XIV, lot de deux 
jetons en argent, avers commun au profil du roi à 
droite signé TB (Thomas Bernard) « LVDOVICUS 
MAGNUS REX », un revers figurant une colombe 
sur une gloire entourée de flammes, « MAGNO SE 
CORPORE MISCET 1707  », Fe inconnu  ; l’autre 
revers à la colombe sur une gloire descendant au-
dessus de flammes, «  PACIS.AMOR.BELLIQUE.
DECUS 1714 », Fe 1616. 

	 29 mm � TTB et TTB à SUP  80 / 120 €

406	� Ordre du Saint-Esprit, Louis XV, lot de 
quatre jetons en argent, avers au profil du roi 
à droite, «  LUD.XV.REX CHRISTIANISS.  », un 
lauré en cuirasse signé R. FIL, Fe 1623, un au buste 
nu signé FM, Fe 1622, un lauré en cuirasse signé 
FM (marque sur le cou), Fe 1622a, un en habit 
signé DU VIVIER F., Fe 1621  ; revers commun 
figurant une colombe sur une gloire chargée de 
flammes, « VIRTUS OMNIS AB ILIO. 1728 ». 

	 29 mm � TB à TTB 80 / 120 €

407	 �Ordre du Saint-Esprit, Louis XV, lot de 
trois jetons en argent, avers au profil du roi à 
droite, «  LUD.XV.REX CHRISTIANISS.  », un 
lauré en toge signé R. FIL Fe 1623, un en cuirasse 
signé JCR (Joseph-Charles Röettiers), Fe 1619, un 
lauré en toge signé DU VIVIER, Fe 1620  ; revers 
commun « VIRTUS OMNIS AB ILIO. 1728 ». 

	 29 mm � TB à TTB 80 / 120 €
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416	 �Officier supérieur du corps royal d’artillerie 
décoré de la croix de Saint-Louis, huile sur toile. 
Cadre doré sur lequel est fixé un bouton du 64e 
régiment d’infanterie en cuivre. 

	 59,5 x 49 cm à vue
	 France, fin du XVIIIe siècle. � 200 / 300 €
	� Cet officier porte l’uniforme défini par l’ordonnance du  

3 novembre 1776. De 1766 à 1790, le corps royal d’artillerie 
prend rang dans l’infanterie à la 64e place. 

	 Provenance : château de la Girarderie à Joué-Lès-Tours.

417	 �Jean Nicolas Soynard d’Herouville, lieutenant 
au 20e régiment de dragons décoré de la croix de 
Saint-Louis, huile sur toile, cadre doré. 

	 32 x 23 cm à vue
	 France, fin du XVIIIe siècle. � 200 / 300 €
	� Décoré en 1790, il était alors lieutenant surnuméraire aux 

dragons de Bourbon.

418	 �Officier du 83e régiment d’infanterie de ligne 
décoré de la croix de Saint-Louis, miniature 
gouachée sur papier à vue ronde, cadre en bois 
clair et laiton doré. 

	 8,4 cm à vue
	 France, fin du XVIIIe siècle. � 80 / 120 €

Voir la reproduction page 111

419	 �Officier d’un régiment d’infanterie décoré de la 
croix de Saint Louis, dessin au fusain rehaussé de 
couleurs, à vue ovale, cadre doré. 

	 17 x 14 cm à vue
	 France, fin du XVIIIe, début XIXe siècle. � 80 / 120 €

Voir la reproduction page 111

ORDRE ROYAL et MILITAIRE de SAINT-LOUIS
fondé par Louis XIV en 1693 

415	 �Officier supérieur décoré de la croix de Saint-
Louis, en perruque, cuirasse, les épaules couvertes 
d’un manteau de velours bleu doublé de peau de 
panthère, huile sur toile (restaurations). Cadre doré. 

	 45 x 36 cm à vue
	 France, XVIIIe siècle. � 600 / 800 €
	� Par tradition familiale ce gentilhomme serait le comte de 

Peyre, gouverneur militaire de la province du Bourbonnais 
vers 1740. 

	 Tableau illustré dans CG en 4e de couverture.
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420	� Ordre de Saint-Louis, lot de quatre gravures : 
d’après Jacques-Charles Bar, deux gravures de la 
fin XVIIIe siècle rehaussées de couleurs et intitulées 
« Chevalier commandeur de l’ordre royal militaire de 
St Louis » et « Chevalier de l’ordre royal militaire de 
St Louis, costume du commencement du 18eme siècle », 
tirées du «  Recueil de tous les costumes des ordres 
religieux et militaires  », Paris 1779, encadrement 
moderne avec passe-partout, 33 x 22 cm à vue ; d’après 
Saint-Bar, gravure rehaussée, XIXe siècle, Chevalier 
de Saint-Louis avec un valet en 1706, encadrée, 
22 x 17 cm à vue  ; d’après Lebrun, «  Institution de 
l’Ordre militaire de Saint-Louis (mai 1693) », tirée de 
la Galerie historique de Versailles, 45,5 x30,5 cm.

� 150 / 200 €

421	 �Ordre de Saint-Louis, Louis XIV, croix de 
chevalier du type de la création, en or et émail, 
les pointes pommetées, les réserves des branches 
striées, les centres ronds en une seule partie aux 
émaux champlevés, rivets de cuivre verticaux, 
bélière ouvragée, anneau lisse transversal (cheveux 
aux émaux blancs, petites retouches anciennes à 
l’émail blanc sur une branche, usure à la bélière), 
sans ruban. 

	 39 x 38 mm, poids : 18,34 g 
	 France, fin du XVIIe siècle.� TTB 3 000 / 4 000 €
	 Exemplaire illustré dans CG n°2, p. 98 et JPC n°149, p. 97.

Voir la reproduction page 99

422	� Ordre de Saint-Louis, Régence, croix de 
chevalier en or et émail, les pointes pommetées 
et aplaties, les réserves des branches striées, les lys à 
forte nervure centrale, les centres légèrement bombés 
en une seule partie aux émaux champlevés, bélière à 
volutes simple, anneau lisse (infimes cheveux aux 
branches), ruban d’époque usé et décoloré. 

	 43 x 38 mm, poids brut : 17 g 
	 France, début du XVIIIe siècle.� TTB 1 500 / 2 000 €

Voir la reproduction page 99

423	� Ordre de Saint-Louis, Régence, croix de 
chevalier en or et émail, les pointes lisses, 
les réserves des branches striées, les lys à forte 
nervure centrale, les centres légèrement bombés 
en une seule partie aux émaux champlevés, bélière 
à volutes simple, anneau lisse (infimes cheveux 
aux branches), ruban d’époque à bouffette et 
système de fermeture en fer étamé. 

	 41 x 35,5 mm, poids brut : 16,5 g
	 France, début du XVIIIe siècle. 
� TTB  1 500 / 2 000 €
	 Exemplaire illustré dans CG n°6, p. 98 et JPC n°157, p. 101.

Voir la reproduction page 99

424	� Ordre de Saint-Louis, Louis XV, croix de 
chevalier légèrement réduite en or et émail, les 
pointes lisses, les réserves des branches ciselées de 
flammes, les centres très légèrement bombés en une 
seule partie aux émaux champlevés, bélière à trois 
palmettes et bord chantourné partiellement amati, 
anneau double transversal ovale (infimes cheveux, 
petite restauration à une pointe), sans ruban. 

	 27 x 25 mm, poids : 9,15 g 
	 France, milieu du XVIIIe siècle. � 800 / 1 200 €
	 Exemplaire illustré dans JPC n°157, p. 101.

Voir la reproduction page 99

425	� Ordre de Saint-Louis, Louis XVI, croix de 
chevalier et certificat de réception, croix 
en or et émail, de facture épaisse, les pointes lisses, 
les réserves des branches amaties, les centres plats 
en deux parties, bélière ornée de feuilles d’acanthe 
ciselées, anneau cannelé, ruban d’époque (petits 
éclats à une pointe). Le ruban fixé au certificat 
de réception en partie imprimé au nom de 
Joseph Stanislas Blondeau de la Pinodière daté 
de Versailles le 14 janvier 1772 par lequel le roi 
commet le Sieur Blondeau de la Pinodière, ancien 
aide-major à Landau, pour le recevoir, signé 
Louis (griffe) et Monteynard, ministre d’État à la 
Guerre, sceau sous papier aux armes de France. 

	 Encadré, 35 x 23 cm à vue
	 La croix : 40 x 34 mm à vue 
	 France, vers 1772. � TTB  800 / 1 200 €
	� Intéressante provenance familiale permettant de dater préci- 

sément la croix du début du dernier tiers du XVIIIe siècle. 
	 Dossier militaire SHD.Ya216 f° 012a.

425
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431	 �Ordre de Saint-Louis, Louis XVI, croix de 
chevalier réduite en or et émail, les pointes lisses, 
les réserves des branches amaties, les centres plats 
en deux parties, bélière ornée de feuilles d’acanthe 
ciselées, anneau cannelé, ruban d’époque à bouffette. 

	 25 x 21 mm, poids brut : 7 g 
	 France, fin du XVIIIe siècle.� TTB à SUP 400 / 600 €

432	� Ordre de Saint-Louis, grande bouffette en soie 
moirée couleur de feu légèrement décolorée, pour une 
écharpe de commandeur ou de grand-croix. 

	 France, XVIIIe siècle. � 150 / 200 €

433	 �Ordre de Saint-Louis, Émigration, croix de 
chevalier en or et émail, les branches assez fines 
aux pointes lisses, les réserves amaties, les lys à petit 
bulbe central et pétales réduits, les centres en deux 
parties, bélière ciselée, anneau transversal cannelé 
circulaire, sans ruban. 

	 38 x 38 mm, poids : 17,35 g 
	 Fabrication étrangère, peut-être napolitaine, vers 1800.
� TTB à SUP 1 200 / 1 500 €
	 Exemplaire illustré dans CG n°20, p. 105 et JPC n°191, p. 118.

434	 �Ordre de Saint-Louis, Émigration, croix de 
chevalier légèrement réduite en or et émail, les 
pointes pommetées, les branches émaillées blanc sans 
réserves dorées, les centres ronds en deux parties, 
bélière ciselée et ajourée, anneau lisse double (petits 
éclats à une pointe et aux centres), poinçon à la tête 
de coq et hache, ruban d’époque usé et décoloré à 
bouffette et système de fermeture en or. 

	 23 x 21 mm, poids brut : 7,1 g 
	 Fabrication étrangère vers 1800.� TTB 600 / 800 €
	 Exemplaire illustré dans CG n°23, p. 106 et JPC n°193, p. 118.

435	 �Ordre de Saint-Louis, Restauration, plaque 
de grand-croix en vermeil travaillé à l’imitation 
des plaques brodées, les branches ornées de motifs 
de sequins, les pommettes ajourées, le centre en 
trois parties, saint Louis partiellement émaillé de 
face couronné, en armure et manteau royal, tenant 
dans la main droite une couronne de laurier, dans la 
gauche, la couronne d’épines, les clous de la Passion 
et un voile, ceint du motif floral baroque repris des 
plaques d’Ancien Régime, fond lisse bruni, fixation 
par épingle et deux crochets, poinçon tête de lièvre 
(pommettes légèrement faussées, éclats au manteau, 
manque le cuir au revers). 

	 70 x 70 mm 
	 France, vers 1819-1830.� TB à TTB 4 000 / 6 000 €
	� Exemplaire illustré dans CG en couverture et n°7, p. 120 et 

JPC n°221, p. 132.
Voir la reproduction page 101

426	� Ordre de Saint-Louis, Louis XVI, croix de 
chevalier en or et émail, de facture épaisse, les 
pointes lisses, les réserves des branches amaties, 
les centres plats en deux parties, la bandeau blanc 
au revers orné de traits rouges et bleu nuit parfois 
attribué à la Monarchie constitutionnelle (infimes 
cheveux), bélière ornée de feuilles d’acanthe ciselées, 
anneau cannelé, ruban d’époque partiellement 
décoloré à liseré blanc pour actions de bravoure 
selon l’édit de janvier 1779. 

	 40 x 35 mm, poids brut : 17,6 g 
	 France, seconde moitié du XVIIIe siècle.
� TTB à SUP 800 / 1 200 €

427	 �Ordre de Saint-Louis, Louis XVI, croix de 
chevalier légèrement réduite en or et émail, de 
facture épaisse, les pointes lisses, les réserves des 
branches amaties à bord bruni, les centres plats en 
deux parties, bélière ornée de feuilles d’acanthe 
ciselées, anneau cannelé, poinçon hibou, ruban 
d’époque décoloré. 

	 32 x 27 mm, poids brut : 10,4 g 
	 France, seconde moitié du XVIIIe siècle.
� TTB à SUP 600 / 800 €
	 Exemplaire illustré dans CG n°18, p. 104 et JPC n°174, p. 110.

428	 �Ordre de Saint-Louis, Louis XVI, croix de 
chevalier légèrement réduite en or et émail, 
de facture épaisse, les pointes lisses, les réserves 
des branches amaties, les centres bombés en deux 
parties, bélière ornée de feuilles d’acanthe, anneau 
cannelé (infimes cheveux et éclats au revers), 
ruban d’époque à système de fermeture en or, 
poinçonné à la tête de coq. 

	 31,5 x 25,5 mm, poids brut : 13,6 g
	 France, fin du XVIIIe siècle.� TTB 600 / 800 €

429	 �Ordre de Saint-Louis, Louis XVI, croix de 
chevalier légèrement réduite en or et émail, les 
pointes lisses, les réserves des branches à bordures 
ciselées, centres très légèrement bombés en deux 
parties, bélière ornée de feuilles d’acanthe, anneau 
double (petits éclats dans les centres, notamment 
au laurier du revers), curieux ruban d’époque 
froncé à bouffette.

	 32 x 26 mm, poids brut : 10 g 
	 France, fin du XVIIIe siècle.�  TTB 600 / 800 €
	 Exemplaire illustré dans JPC n°183, p. 114.

430	� Ordre de Saint-Louis, Louis XVI, croix de 
chevalier légèrement réduite en or et émail, les 
pointes lisses, les réserves des branches striées, 
centres légèrement bombés en deux parties, bélière 
en longue feuille d’acanthe, anneau cannelé (éclat 
dans l’épaisseur des émaux blancs et à l’émail bleu 
circulaire du revers), ruban d’époque cousu avec 
cordelette de suspension. 

	 28 x 24 mm, poids brut : 10,7 g 
	 France, fin du XVIIIe siècle.�  TB à TTB  500 / 700 €
	 Exemplaire illustré dans JPC n°184, p. 114.



99

422
423

424

421

426

427

428

429

430

431

432

433

434



100

439	� Ordre de Saint-Louis, Restauration, croix 
de chevalier en or et émail, les pointes lisses, 
les réserves amaties, les centres bombés en deux 
parties, bélière ciselée en feuille d’acanthe, anneau 
cannelé, poinçon tête de coq (infimes éclats au 
centre du revers), ruban à bouffette d’époque 
décoloré. 

	 28 x 35,5 mm, poids brut : 13,7 g 
	 France, vers 1814-1819.� TTB à SUP 600 / 800 €

440	� Ordre de Saint-Louis, Restauration, croix 
de chevalier en or et émail, les pointes lisses, les 
réserves amaties, les centres légèrement bombés 
en deux parties, bélière en feuille d’acanthe à 
boule, anneau cannelé, poinçon hibou (infime 
cheveu), ruban à bouffette d’époque avec système 
de fermeture en argent. 

	 28,5 x 33 mm, poids brut : 14,8 g 
	 France, Restauration.� SUP 600 / 800 €

441	 �Ordre de Saint-Louis, Restauration, croix 
de chevalier en or et émail, de facture soignée, 
les pointes pommetées, les réserves des branches 
amaties à bord bruni, les lys partiellement brunis et 
amatis à nervure centrale striée, les centres oblongs 
légèrement bombés en deux parties, les légendes sur 
un bandeau étroit bordé d’un cordage, bélière ornée 
de volutes surmontées d’un passant biconique, 
anneau cannelé (infimes cheveux), poinçon tête de 
bélier, ruban d’époque à bande centrale blanche.

	 40 x 38 mm, poids brut : 12,2 g 
	 France, vers 1819-1830. � TTB à SUP  600 / 800 €
	 Exemplaire illustré dans CG n°27, p. 108, et JPC n°203, p. 123.

442	� Ordre de Saint-Louis, Restauration, lot 
de deux croix de chevalier réduites en or et 
émail, une à anneau cannelé, poinçonné à la tête 
de coq, 20 x 17 mm, poids brut : 3 g ; une à anneau 
lisse, poinçonné à la tête de bélier, 17  x  14  mm, 
poids brut, 2,3 g, les deux avec ruban à bouffette 
d’époque, la deuxième cousue à l’envers. 

	 France, Restauration.� TTB à SUP 150 / 200 €

443	 �Ordre de Saint-Louis, Régence, paire de 
centres en or en une seule partie aux émaux 
champlevés provenant d’une croix de chevalier de 
taille ordonnance. 

	 15 x 14 mm 
	 France, milieu du XVIIIe siècle.� TTB à SUP 60 / 80 €

444	� Ordre de Saint-Louis, lot de cinq matrices 
en acier  : une pour le centre d’avers d’un bijou  
de commandeur ou de grand-croix, deux pour le 
centre d’avers d’une croix de chevalier, une pour le 
centre du revers d’une croix de chevalier, une pour 
un lys angulaire d’une plaque de grand-croix. Joint 
deux essais de frappe de centre d’avers de chevalier. 

	 France, XIXe siècle. � 200 / 250 €

436	 �Ordre de Saint-Louis, Restauration, excep-
tionnel bijou de commandeur ayant appartenu 
à l’amiral Duperré en or et émail, les pointes 
pommetées, les réserves des branches très larges 
et amaties, les centres en deux parties, la bélière 
ornée de feuilles d’acanthe terminées en volutes 
fleuronnées, surmontée d’une olive avec un large 
anneau (manque la partie gauche de la garde de 
l’épée au revers, infimes éclats à deux pointes). 
Avec un cordon en soie moirée rouge partiellement 
décoloré et un ensemble de documents, dont un 
autographe en tant que préfet maritime à Brest à 
en-tête aux armes de France à propos de l’envoi de 
canon à Cherbourg daté du 30 juillet 1828, deux 
gravures le représentant, une copie partielle de ses 
états de service, une biographie contemporaine 
et un livre-certificat de la Maison Platt, Daniel 
Renaud expert, daté du 19 juillet 1996. 

	 83 x 71 mm, poids : 46,46 g 
	 France, vers 1824-1830.�TTB à SUP 5 000 / 7 000 €
	� Victor Guy Duperré (1775-1846), né à La Rochelle, embarqué 

comme pilotin à 16 ans, il navigue aux Indes. En 1792, il 
s’engage dans la marine militaire et gravit rapidement les 
échelons, lieutenant de vaisseau en 1804, capitaine de frégate en 
1806. En août 1810, il prend part à la campagne de l’Île Maurice 
et remporte la bataille de Grand Port. Il est alors nommé 
contre-amiral et baron de l’Empire. Mis en non-activité après 
les Cent-Jours, il est rappelé en 1818. Vice-amiral en 1823,  
il commande la flotte française lors de l’expédition d’Espagne. 
En 1830, il dirige la flotte de l’expédition d’Alger et est nommé 
pair de France par Charles X, nomination annulée en août 1830, 
il est renommé par Louis-Philippe qui l’élève au grade d’amiral 
en 1831. De 1834 à 1843, il est trois fois ministre de la Marine 
et des Colonies. Chevalier de l’ordre de Saint-Louis le 5 juillet 
1814, il est nommé commandeur le 19 août 1824. Également 
chevalier de la Légion d’honneur le 14 juin 1810, commandeur 
le 20 décembre 1810 (sans avoir été officier), grand officier le  
23 avril 1820 et grand-croix le 1er mars 1831. 

	� Exemplaire illustré dans CG en couverture et n°37, p. 113 
et JPC n°210, p. 127.

437	� Ordre de Saint-Louis, Louis XVI / Restauration, 
croix de chevalier en or et émail, les pointes lisses 
et affinées, les réserves amaties, les centres plats en 
deux parties, bélière en feuille d’acanthe à boule, 
large anneau cannelé, très long ruban d’époque 
cousu et partiellement décoloré. 

	 40 x 33 mm, poids brut : 15,6 g 
	 France, fin du XVIIIe siècle ou début de la Restauration.
� TTB à SUP 600 / 800 €

438	 �Ordre de Saint-Louis, Restauration, croix 
de chevalier légèrement réduite en or et émail, 
fabrication épaisse, les pointes lisses, les réserves 
des branches très larges à fond amati, centres très 
légèrement bombés en deux parties, bélière ornée 
de feuilles d’acanthe, poinçon tête de coq, anneau 
cannelé (infimes cheveux), ruban d’époque.

	 36 x 29,5 mm, poids brut : 14,3 g 
	 France, vers 1814-1819.� TTB à SUP 400 / 600 €
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451	� Ordre de Saint-Louis, médaille commémorant 
la remise de la croix à la première promotion des 
chevaliers, gros module en bronze à patine sombre, 
avers au profil du roi lauré en buste vêtu et cuirassé 
à l’antique signé R (Röttiers), «  LUDOVICUS 
MAGNUS REX CHRISTIANISSIMUS  », revers 
identique au précédent. Dans un écrin monogrammé 
CB sous une couronne ducale. 

	 69 mm 
	 France, époque Restauration.� TTB à SUP 80 / 120 €

452	� Ordre de Saint-Louis, lot de trois médailles 
commémoratives de petit module en bronze à 
patine claire : une pour l’institution de l’ordre en 
1693, au profil du roi signé DOLLIN F. ; une pour 
la remise de la croix à la première promotion des 
chevaliers au profil du roi signé J. MAVGER F  ;  
une pour le rétablissement de l’Ordre en 1814, 
avers au profil de saint Louis signé GAYRARD et 
DE PUYMAURIN, le revers à la croix de l’ordre 
signé LEVEQUE. 

	 41 mm 
	 France, époque Restauration.� TTB à SUP 80 / 120 €

453	� Ordre de Saint-Louis, lot de quatre 
médailles commémoratives de petit module en 
bronze à patine sombre : une pour l’institution de 
l’ordre en 1693, au profil du roi signé J. MAVGER F.  
(trace de monture)  ; deux pour la remise de la 
croix à la première promotion des chevaliers, une 
signée J. MAVGER F, l’autre DOLLIN F. ; une pour 
le rétablissement de l’Ordre en 1814. 

	 41 mm 
	 France, époque Restauration.
� TTB à SUP 100 / 150 €

454	� Ordre de Saint-Louis, lot de quatre médailles 
commémoratives : une pour l’institution de l’ordre 
en 1693 en argent signée J. MAVGER F. 41 mm, poids 
39,7 g ; deux pour la remise de la croix à la première 
promotion des chevaliers, une de 70  mm signée R 
(Röttiers), l’autre de 41 mm signée J. MAVGER F  ;  
une pour le rétablissement de l’Ordre en 1814, 
41 mm, toutes poinçonnées de la Monnaie de Paris 
sauf la dernière. 

	 France, Restauration et XXe siècle.
� TTB à SUP 80 / 120 €

455	� Ordre de Saint-Louis, lot de quatre  : deux 
médailles commémoratives pour la remise de la 
croix à la première promotion des chevaliers, en 
bronze, une signée MAUGER à patine sombre, 
l’autre non signée à patine claire, 41  mm, non 
poinçonnées  ; une médaille figurant saint Louis 
debout par P LENOIR, revers l’éducation de saint 
Louis en métal bronzé, 59 mm ; une galvanoplastie 
du revers de la médaille commémorant l’institution 
de l’ordre, 63 mm. 

	 France, XIXe et XXe siècle.� TTB 60 / 80 €

445	 �Ordre de Saint-Louis, croix de chevalier en 
argent doré, centres en une seule partie (infimes 
éclats). 

	 41 x 37 mm 
	� Reproduction pour collectionneur de la fin du 

XIXe siècle.� TB à TTB 150 / 200 €
Voir la reproduction page 101

446	� Ordre de Saint-Louis, reproduction pour le 
cinéma d’une plaque de grand-croix brodée en fil 
d’or. 

	 12,5 x 12,5 cm 
	 XXe siècle.�  TTB  60 / 80 €
	 Aurait été porté par un célèbre acteur français.

447	 �Ordre de Saint-Louis, médaille commémorant 
l’institution de l’ordre en 1693, gros module en 
argent, avers au profil du roi en buste vêtu à l’antique 
à droite signé HUPIERE F. légende, « LVDOVICVS 
MAGNVS REX CHRISTIANISSIMVS  », au revers 
la croix de l’ordre ceinte de la légende «  ORDO 
MILITARIS.S.LVDOVICI.A LVDOVICO.MAGNO.
INSTITVTVS 1693.  ». Dans un écrin légèrement 
postérieur. 

	 54 mm, poids : 80,8 g 
	 France, époque Restauration.
� TTB à SUP 200 / 250 €

448	 �Ordre de Saint-Louis, médaille commémorant 
l’institution de l’ordre en 1693, gros module en 
bronze à patine clair, même description que le lot 
précédent, Louis XIV et la croix de l’ordre. Dans un 
écrin en chagrin rouge frappé en lettre d’or « Louis 
XIV Institution de l’ordre militaire de St Louis 1693 ». 

	 54 mm 
	 France, époque Restauration.� TTB à SUP 100 / 150 €

449	 �Ordre de Saint-Louis, médaille commémorant 
l’institution de l’ordre en 1693, petit module en 
bronze à patine sombre, avers au profil du roi à 
droite signé DOLLIN F. « LUDOVICUS MAGNUS 
REX CHRISTIANISSIMUS  », revers à la croix 
de l’ordre, «  ORDO MILITARIS.S.LVDOVICI.A 
LUDOVICO.MAGNO.INSTITUTUS 1693 ». Dans 
un écrin en chagrin rouge frappé en lettre d’or 
«  Louis XIV Institution de l’ordre militaire de  
St Louis 1693 ». 

	 41 mm 
	 France, époque Restauration.� TTB à SUP 60 / 80 €

450	� Ordre de Saint-Louis, médaille commémorant 
la remise de la croix à la première promotion 
des chevaliers, gros module en bronze argenté, 
avers au profil du roi en buste nu à droite signé 
MOLART, légende « LVDOVICVS MAGNVS REX 
CHRISTIANISSIMVS  », revers figurant le roi 
debout donnant l’accolade à un chevalier à genoux, 
légende « EXPERTAE IN BELLO VIRTVTI ». Signé 
MAVGER F. Dans un écrin. 

	 72 mm 
	 France, époque Restauration.� TTB 80 / 120 €



103

448

449

450

447

451

452

453



104

462	 �Ordre du Saint-Louis, Louis XVI, lot de trois 
jetons octogonaux en argent, avers au profil du 
roi à droite en armure arborant écharpe du Saint-
Esprit et Toison d’or, légende «  LUD.XVI REX 
CHRISTIANISS.  »  : deux signés LORTHIOR F., 
Gms L.XVI-17, variante au revers  ; un signé LOR. 
F, Gms L.XVI-18 ; revers figurant la croix de l’ordre 
ceinte d’une écharpe frappée de la devise de l’ordre 
« BELLICÆ VIRTUTIS PRÆMIUM » entourée d’une 
couronne de laurier et de légende « LUD. MAGNUS 
INSTITUIT 1693. LUD. XVI ILLUSTRAVIT 1779. ». 

	 35,5 mm � TTB  120 / 150 €

463	 �Ordre du Saint-Louis, Louis XVI, lot de trois 
jetons octogonaux, avers au profil du roi à droite, même 
légende : un en argent, le roi en armure arborant écharpe 
du Saint-Esprit et Toison d’or signé LORTHIOR, Gms 
L.XVI-19  ; un en argent, le roi en manteau de l’ordre 
du Saint-Esprit et collier non signé, Gms L.XVI-20  ; 
en bronze patiné, le roi en habit arborant l’écharpe du 
Saint-Esprit signé DUVIV. (Duvivier), Gms L.XVI-21, 
revers similaire au précédent. 

	 36 mm � TTB  120 / 150 €

464	� 1719-1830, important lot de documents imprimés 
concernant l’ordre de Saint-Louis, nombreuses 
vignettes aux armes : Arrest du Conseil d’état du Roy 
du premier juillet 1719 et édit du Roy d’avril 1719, 
confirmant l’ordre, créant des officiers administrateurs 
et augmentant le nombre de grand-croix, de com-
mandeurs et les pensions, 30 pages ; Sentence du 8 mars 
1721 des présidents trésoriers de France à propos des 
droits casuels accordés à l’ordre, 4 pages  ; Arrest du 
conseil d’estat du Roy en faveur de l’ordre, 25 novembre 
1721, 4 pages  ; Arrest du conseil d’estat du Roy du  
16 may 1730 à propos des casuels des domaines cy-
devant donnés à l’ordre, 8 pages ; Edit du Roy concernant 
les pensions des chevaliers de l’ordre, mai 1730,  
4 pages  ; Édit du roi concernant l’ordre, janvier 1779,  
8 pages  ; Ordonnance du roi concernant l’ordre pour 
la marine du 21 août 1779, 4 pages  ; Ordonnance du 
29 décembre 1785 concernant ceux qui portent la 
croix sans titres, 4 pages  ; Loi relative à la décoration 
militaire du 7 janvier 1791, 4 pages  ; Loi relative à la 
décoration militaire du 19 janvier 1791, 4 pages  ; Loi 
relative à la décoration militaire pour les officiers de 
marine du 11 février 1791, 4 pages  ; Loi relative à la 
décoration militaire pour les officiers des régiments 
coloniaux du 15 février 1791, 4 pages ; Loi à propos des 
pensions de l’ordre du 4 mai 1791, 8 pages ; Loi relative 
à la suppression des ordres de chevalerie du 6 août 1791,  
4 pages ; Loi relative à la décoration militaire à propos 
du serment et de la religion des titulaires du 16 octobre 
1791, 4 pages  ; Décret supprimant la croix de Saint-
Louis comme décoration militaire du 15 octobre 1791, 
2 pages  ; Décret ordonnant la destruction du grand 
sceau d’argent de l’ordre du 15 novembre 1792, 2 pages ; 
Décret de la Convention nationale du 28 Brumaire an 
II enjoignant aux citoyens décorés de déposer leurs 
titres et décorations en mairie sous peine d’être suspect, 
4 pages  ; Décret du 28 juillet 1793 sur le même sujet,  
4 pages ; Décret du 20 août 1793 à propos de la restitution 
des croix, 4 pages  ; 1815, instruction relative à la 
gratuité du permis de port d’armes pour les chevaliers,  
27 novembre 1815 et 24 juillet 1816 ; 1816, bulletin des 
lois n°82, 16 pages ; 1830, Charte constitutionnelle des 
Français.� 200 / 300 €

456	 �Ordre du Saint-Louis, Louis XV, lot  
de trois jetons en argent, avers au 
profil du roi à droite, légende «  LUD.XV.  
REX CHRISTIANISS.  »  : un en cuirasse signé  
DU VIVIER. F., Gms L.XV-1  ; un lauré en 
manteau à l’antique signé DU VIVIER, Gms 
L.XV-2  ; un en habit signé DU VIVIER, Gms 
L.XV-3 ; au revers saint Louis debout en armure 
et manteau royal, tenant dans la main droite la 
couronne d’épines, les clous et un voile et dans 
la gauche un spectre, légende «  FIRMATUR 
CONSILIO VIRTUS ». 

	 31 mm � TTB  80 / 120 €

457	 �Ordre du Saint-Louis, Louis XV, lot de 
trois jetons en argent, avers au profil du 
roi à droite, même légende  : un en buste nu 
signé FM (François Marteau), Gms L.XV-4  ; 
un en buste nu signé JCR (Joseph-Charles 
Röettiers), Gms L.XV-5 ; un lauré en cuirasse 
signé DV (Duvivier), Gms L.XV-8  ; revers 
similaires aux précédents. 

	 31 mm � TTB  80 / 120 €

458	 �Ordre du Saint-Louis, Louis XV, rare 
jeton en argent pour 1745, le roi de profil à 
droite en armure, l’épaule ornée d’un mufle de 
lion signé M (François Marteau), Gms L.XV-6,  
revers similaire au précédent. 

	 31 mm � TTB  80 / 120 €
	� Le plus rare de la série des jetons de l’ordre de Saint-

Louis, inconnu à Feuardant.

459	� Ordre du Saint-Louis, Louis XV, lot de 
trois jetons en argent, avers au profil du roi 
à droite, même légende  : un lauré en buste nu 
signé M (François Marteau), Gms L.XV-9  ; 
un lauré en buste nu signé R. Filius, (Charles-
Norbert Röettiers) Gms L.XV-10  ; un lauré 
avec manteau à l’antique signé C. N. R. Filius, 
(Charles-Norbert Röettiers) Gms L.XV-12  ; 
revers similaires aux précédents. 

	 31 mm � TTB  80 / 120 €

460	� Ordre du Saint-Louis, Louis XV, rare 
jeton en argent vers 1765, le roi lauré de profil 
à droite le buste nu signé B. DUVIV. (Benjamin 
Duvivier) Gms L.XV-13, revers similaire au 
précédent. 

	 31 mm � TTB  80 / 120 €

461	 �Ordre du Saint-Louis, Louis XVI, lot de 
trois jetons en argent, avers au profil du roi, 
légende «  LUD.XVI.REX CHRISTIANISS.  »  : 
un à droite le buste nu signé DU VIV. (Duvivier), 
Gms LXVI-14  ; un à gauche drapé à l’antique 
signé DU VIV. (Duvivier), Gms L.XVI-15  ; 
un à gauche drapé à l’antique signé JP DROZ. 
F (Jean-Pierre Droz), Gms L.XVI-16  ; revers 
similaires aux précédents. 

	 31 mm � TTB  80 / 120 €
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465	� 1745, lettre de réception en partie imprimée, en 
faveur du M. de Simony, capitaine au régiment de Poitou, 
reçu en l’Hôtel royal des Invalides le 4 mars 1745, par 
Jean-Marie Cornier de La Courneuve commandeur de 
l’ordre, gouverneur des Invalides, signature autographe 
et cachet de cire rouge à ses armes. 

	 Encadré, 29 x 18,5 cm à vue� 80 / 120 €
	� Le titulaire pourrait être Félix de Simony (mort en 1771) ou François 

de Simony, seigneur de Broutière, nommé chevalier de Saint-Louis le 
25 février 1745, Archives militaires SHD IK mi 43 tome IV.

466	� 1767, provisions de la charge de grand-croix  
secrétaire-greffier de l’ordre de Saint-Louis, entièrement 
manuscrit sur vélin, en faveur de Joseph François Foullon, 
maître des requêtes et intendant de la guerre en remplacement 
de Bernard de Ballainvilliers, avec pension annuelle de  
4 000 livres, données à Versailles le 7 novembre 1767, signé 
Louis, et contresigné sur le pli Choiseul, également sur le pli, 
attestation de réception du 15 novembre 1767 signée Choiseul 
et d’enregistrement au greffe de l’ordre le 16 novembre 1767 
signé Marie (pliures, petite déchirure, sans le sceau). 

	 68 x 51 cm � 400 / 600 €
	� Joseph François Foullon (1715-22 juillet 1789), administrateur réputé, 

nommé surintendant des Finances à la place Necker le 12 juillet 1789, 
la foule révolutionnaire lui réserva quelques jours après la prise de la 
Bastille une pitoyable fin : pendu à un réverbère rue de la Verrerie puis 
décapité. Par deux fois il avait obtenu la charge de secrétaire-greffier 
de l’ordre de Saint-Louis, en 1769, puis en 1770, et conserva sa charge 
jusqu’à la disparition des offices suivant l’édit de janvier 1779, avec 
privilège de garder sa grand-croix.

467	� 1781, lettre de convocation à la messe 
de la Saint-Louis pour des commandeurs 
et grand-croix le samedi 25 août 1781, 
adressée au Vicomte Valfour de Sebourg, 
maréchal de camp, commandeur. 

	 Encadré, 33,5 x 22 cm� 60 / 80 €

468	� 1785, attestation de restitution d’une  
croix de chevalier de Saint-Louis après  
décès, en partie imprimé, en-tête délicatement 
gravé de la croix de l’ordre, concernant  
M. de La Bastide, ancien capitaine au régiment 
d’Enghien, fait à Versailles le 11 mars 1785. 

	 36 x 24 cm� 80 / 120 €

469	� 1790, Bonaffoux Delatour (chevalier 
de), « Éloge de l’ordre royal et militaire de 
Saint-Louis », Paris, chez Belin, 1790, in-16,  
66 pages, reliure demi-basane noir, dos 
lisse, ex-libris héraldique « bibliothèque de 
Th de Jonghe ». � 80 / 120 €

456 457
458

459
460

461

462 463
463
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rouge à ses armes, contresigné par Renée-François 
Drouin secrétaire du Prince, avec une coupe de 
ruban couleur feu de 16 cm. 

	 Encadré, 25,5 x 41 cm à vue� 200 / 300 €
	� Fondé en 1791, dissous en 1801, le Régiment noble à pied de 

l’Armée de Condé fut, selon le vicomte Grouvel, auteur de 
l’incontournable ouvrage « Les corps de troupe de l’émigration 
française 1789-1815 », « Le plus intéressant, le plus célèbre et le 
plus brave des corps de troupe de l’Émigration ». 

474	� 1814, certificat de réception par le duc de 
Berry, en partie imprimé, en faveur de Jean Marie 
Lebarbier de Tinan, inspecteur aux revues, reçu 
à Paris le 31 juillet 1814, par Charles-Ferdinand, 
duc de Berry, signature autographe et cachet de 
cire rouge à ses armes. 

	 Encadré, 20 x 31 cm à vue� 80 / 120 €
	� Jean Marie Lebarbier de Tinan (1771-1831), Commissaire 

des guerres puis intendant militaire, il participe brillamment 
aux campagnes de la Révolution et de l’Empire, inspecteur 
en chef puis intendant général sous la Restauration. Il établit 
les projets de réorganisation de l’intendance. Il termine sa 
carrière avec le rang de lieutenant général.

475	� 1819, lettres de chevalier en partie imprimées 
sur vélin, en faveur de Marie Louis Constant 
Meurizet, commissaire des guerres, fait à Paris 
le 18 août 1819, signé louis (griffe), contresigné 
Latour-Maubourg, sceau sous papier et sceau de 
cire rouge avec lacs de soie rouge. Avec une croix 
de chevalier de Saint-Louis en réduction, en or et 
émail, avec ruban rouge à raie centrale blanche. 

	 Encadré, 30 x 40 cm à vue� 120 / 150 €

476	� 1820, certificat de réception par le duc 
d’Angoulême, entièrement manuscrit, en faveur 
de Amour Auguste Berthelot baron de Baye, 
lieutenant de vaisseaux du roi, reçu aux Tuileries 
le 1er octobre 1820, par Louis Antoine duc 
d’Angoulême, signature autographe et cachet de 
cire rouge à ses armes. 

	 Encadré, 19,5 x 28 cm à vue� 80 / 120 €

470	� 1790, Lettres de chevalier, en partie imprimées 
sur vélin, la titulature royale modifiée, «  Roi de 
France et de Navarre » gratté et remplacé à la main 
par «  et par la Loi constitutionnelle de l’État, Roi 
des Français  », en faveur de René Louis Rogon de 
Carcaradec, lieutenant de vaisseau, qui a servi depuis 
22 années en qualité de garde de la marine, enseigne et 
lieutenant de vaisseau, donné à Paris le 12 février 1790, 
signé Louis (secrétaire) et contresigné par le secrétaire 
d’État à la Marine César Henri de La Luzerne. 

	 Sous-verre, 28,5 x 43,5 cm à vue� 80 / 120 €
	 (A.N., MARC/C/8-4 p.235v°).

471	� 1791, lettres pour conférer la Décoration militaire, 
en partie imprimées sur vélin, en faveur de Philibert 
François Sallonnier de la Motte, lieutenant des 
maréchaux du Roy, donné à Paris le 6 octobre 1791, 
signé Louis (secrétaire), contresigné du secrétaire 
d’État à la Guerre Louis Le Bègue Duportail. 

	  Sous-verre, 31,5 x 42 cm� 60 / 80 €
	� À partir du décret du 1er janvier 1791, l’ordre de Saint-Louis 

et le Mérite militaire furent réunis et dénommés Décoration 
militaire. 

472	� 1791, «  Loi relative aux marques distinctives des 
ordres supprimés, donnée à Paris le 16 octobre 1792 » 
(sic, pour 1791), placard à en tête aux armes de France 
imprimée à Digne début 1792, relatif à l’interdiction 
de port des ordres abolis, sauf pour le roi et son fils 
qui les conserveront comme distinction personnelle. 

	 Encadré, 47,5 x 33 cm à vue� 80 / 120 €

473	� 1801, Émigration, Infanterie noble, certificat 
de réception par le prince de Condé, en partie 
imprimé, en faveur d’André-Marie de Burredent, 
lieutenant en France au régiment de Foix infanterie, 
actuellement chef de section dans la compagnie 
n°17 du régiment noble à pied, reçu à Kapfenberg le  
8 janvier 1801, par Louis Joseph de Bourbon, prince 
de Condé, signature autographe et cachet de cire 

473 474
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481

477	� 1823, Campagne d’Espagne, lettres de chevalier 
en partie imprimées sur vélin du type 4, pour 
régularisation, en faveur du Sieur Santos Ladron, 
brigadier des armées de Sa Majesté Catholique, pour 
prendre rang à compter du 2 mai 1823, données à Paris le  
20 janvier 1824, signé Louis (griffe), contresigné le 
Baron de Damas, sceau sous papier. 

	 Encadré, 28 x 38 cm à vue� 80 / 120 €
	� Santos Ladrón de Cemaga (1784-1833), brillant officier, 

il se bat contre les Français en 1808-1814, puis à leur 
côté en 1823 contre les constitutionnalistes. Refusant 
la Pragmatique Sanction, il est le premier à proclamer 
Charles V roi d’Espagne à la mort de Ferdinand VII en 
1833. À la tête d’un corps de volontaires carlistes, il prend 
part à la bataille de Los Arcos le 11 octobre 1833. Capturé, 
il est fusillé dans la citadelle de Pampelune. 

478	� 1814, lettres de chevalier en partie imprimées 
sur vélin du type 1 à vignettes aux armes de France 
sur un trophée d’armes, en faveur de Jean Gabriel 
de Raignac, ancien garde du corps compagnie de 
Noailles, fait à Paris le 21 juin 1814, signé louis 
(griffe), contresigné le duc de Feltre, sceau sous 
papier (manques), cachet à l’encre et sceau de cire 
rouge dans sa boîte avec lacs de soie rouge. 

	 41 x 31,5 cm� 80 / 120 €
	 Jean Gabriel de Raigniac de La Borie (1755-1815).

479	� 1814, lettres de chevalier en partie imprimées 
sur vélin du type 1 à vignettes aux armes de France 
ovales sur des drapeaux, en faveur de Jean-François  
Régis de Saignard marquis de Sasselange, ancien 
lieutenant-colonel, fait à Paris le 5 octobre 1814, 
signé louis (griffe), contresigné le duc de Dalmatie, 
sceau sous papier, cachet à l’encre. 

	 40,5 x 31 cm� 80 / 120 €
	� Jean-François Régis de Saignard marquis de Sasselange 

(1757-1838), page de Louis XV en 1772, lieutenant-colonel de 
cavalerie, il reçoit de Louis XVI en 1777 une épée et le titre 
de marquis, commandant en 1789 en Poitou, émigré en 1792 
à l’armée du duc de Bourbon puis en Vendée. Commandant 
de la Garde nationale de Craponne en 1814, puis en 1815, 
chef de la première légion de la garde nationale.

480	� 1814-1821, 1815-1827, lot de deux lettres de 
chevalier pour régularisation en partie imprimées 
sur vélin : une de type 3 en faveur du baron Schobert, 
maréchal de camp, fait à Paris le 27 décembre 1814, 
signé Louis (griffe) et marquis de Latourg Maubourg 
le 1er novembre 1821 ; une de type 5, en faveur de Jean 
Baptiste Lingaud, ancien officier, nommé le 17 janvier 
1815 et reçu par le duc d’Angoulême, fait à Paris le  
20 décembre 1827, signé Charles (griffe) et marquis de 
Clermont-Tonnerre, les deux avec sceau sous papier et 
sceau de cire rouge dans sa boîte avec lacs de soie rouge. 

	 40,5 x 31,5 cm � 100 / 150 €
	� Laurent Schobert (1763-1846), engagé à 7 ans en 1770, il 

participe glorieusement aux campagnes de la Révolution et 
de l’Empire. Officier dans la garde consulaire, il se distingue 
à Marengo. Colonel en 1805, il s’illustre à Austerlitz et est 
promu commandant de la Légion d’honneur. Baron de 
l’Empire en 1809, général de brigade en 1811.

481	� 1816, rare étui et lettres de chevalier en 
partie imprimées sur vélin du type 1 à vignettes 
aux armes de France sur un trophée d’armes, en 
faveur de M. le Marquis du Gas, ancien officier, 
fait à Paris le 31 janvier 1816, signé Louis (griffe), 
contresigné le duc de Feltre, sceau sous papier, 
cachet à l’encre, 40 x 31 cm ; étui cylindrique en 
fer blanc laqué vert décoré à l’or de palmettes, lys 
et de la légende « Brevet de la croix de St. Louis 
pour monsieur le Marquis du Gas  », ouvrant à 
chaque extrémité par deux embouts arrondis  
à charnière, l’un orné d’un lys, 42 x 5 cm. Joint une 
lettre de convocation de l’association paternelle 
des chevaliers de l’ordre de Saint-Louis pour la 
messe à la mémoire de Louis XVI célébrée en  
la cathédrale Saint-Jean de Lyon datée du  
12 janvier 1819 (déchirures). 

	 Cet étui semble être le seul connu à ce jour.
 � 400 / 600 €
	� Jean Louis Marie du Gas, marquis de Bois Saint-Just 

(1743-1820), issu d’une famille noble lyonnaise, ancien 
officier dans les Gardes-françaises, il publia en 1809 un 
ouvrage intitulé «  Versailles et les provinces au 18e siècle.  
Anecdotes sur la vie privée de plusieurs ministres, 
évêques, magistrats célèbres, hommes de lettres et autres 
personnages connus sous le règne de Louis XV et Louis XVI,  
par un officier aux Gardes Françaises ». 

482	� 1817, lettres de commandeur en partie 
imprimées sur vélin du type 2, en faveur de Joseph 
chevalier de Guilhem, maréchal de camp des 
armées du roi, fait à Paris le 24 août 1817, 1816, 
signé Louis (griffe), contresigné le duc de Feltre, 
sceau sous papier, cachet à l’encre, et sceau de cire 
rouge dans sa boîte avec lacs de soie rouge (petite 
déchirure marginale). 

	 40,5 x 31 cm� 200 / 300 €
	� Joseph de Guilhem (1750-1827), maréchal de camp, dossier 

SHD 8 YD 1952.
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486	 �Important lot de brochures et documents 
imprimés émanant de l’association paternelle  
des chevaliers de l’ordre royal et militaire 
de Saint-Louis et du Mérite militaire.  
21 brochures in-8  : 1816, quatre brochures 
reliées sous cartonnage bleu vert, titre 
manuscrit sur le plat supérieur «  Association 
paternelle des chevaliers de l’Ordre royal et 
militaire de Saint-Louis  »  ; Précis de la séance 
générale annuelle du 1er mars 1816, Paris 1816, 
35 pages  ; Statuts et règlements, janvier 1817,  
30 pages  ; Prospectus, mars 1816, 16 pages  ; 
Prospectus des maisons de veuves, 18 pages  ; 
1816, un autre exemplaire broché, imprimé à Brest 
en janvier 1817  ; Prospectus de deux maisons 
d’éducation, 16 pages ; Paris, C.F Patris mars 1816 ;  
Comité central du département du Bas-Rhin, 
réunion du onze juillet 1816, 15 pages (s.l.n.d.)  ; 
Statuts et règlement, 30 pages, Paris, C.F Patris, 
juillet 1816  ; Précis de la séance générale du 
Rhône du 3 février 1817, 12 pages, Lyon 1817  ; 
Précis de la séance générale annuelle du 15 mars 
1817, 16 pages, Paris 1817  ; Précis de la séance 
générale du Rhône du 10 février 1818, 14 pages, 
Lyon 1818 ; Précis de la séance générale annuelle 
du 21 mars 1819, 16 pages, Paris 1819 ; Séance du 
comité central du département du Calvados du  
28 avril 1819, suivi de prospectus de deux maisons 
d’éducation, mars 1816, statuts et règlements, 
fragment d’un discours, 1816, 6 pages, Caen 1819 ; 
Précis de la séance générale du Rhône du 27 mars 
1820, 16 pages, Lyon 1820  ; Compte-rendu du  
28 avril 1820, des recettes et dépenses pour 
l’année 1819, 8 pages, Paris J. G. Dentu 1820  ; 
Précis de la séance générale annuelle du 17 juin 
1821, 18 pages Paris J. G Dentu, 1821  ; Précis de 
la séance générale annuelle du 14 août 1823, 16 
pages, Paris J. G Dentu, 1823 ; Précis de la séance 
générale annuelle du 10 avril 1824, 14 pages, Paris 
Adrien Egron, 1824 ; Règlements de l’association, 
28 pages, Paris Adrien Egron, juillet 1824 ; Précis 
de la séance générale annuelle du 11 février 
1826, 12 pages, Paris Phihan Delaforest, 1826  ; 
Compte rendu du 31 décembre 1826, département 
du Rhône, 12 pages, Lyon 1827  ; Prospectus 
des maisons d’éducation, 1828, 18 pages, Paris  
A. Pihan Delaforest 1828  ; Compte rendu du  
25 février 1828, département du Rhône, 16 pages, 
Lyon 1828  ; Précis de la séance générale du 
département du Rhône du 29 décembre 1829, 12 
pages, Lyon 1830. Diverses lettres et documents 
dont  : distribution des prix année 1823, collège 
des enfants de Saint-Louis à Vaugirard, Senlis et 
Versailles, J. G. Dentu  ; bulletins des lois n°587 
en date du 19 février 1823 «  ordonnance du roi 
portant autorisation ….des statuts y annexés  », 
Imprimerie royale 24 février 1823  ; diverses 
lettres. � 600 / 800 €

483	� 1822-1824, Colonies, lettres de chevalier en 
partie imprimées sur vélin du type 4 du modèle 
destiné aux colonies en faveur de Joseph Barthélemy 
Honoré Louis Amable de Ricard, capitaine employé 
à la Martinique, nommé et reçu à Saint-Pierre le  
20 mars 1822, fait à Paris le 17 mars 1824, signé Louis 
(secrétaire), contresigné le marquis de Clermont-
Tonnerre, sceau humide du ministre des Colonies 
au dos (manque le sceau sous papier). 

	 40,5 x 31 cm � 100 / 150 €
	� Joseph Barthélemy de Ricard (1787-1867), officier de 

carrière, engagé en 1804, il sert dans la cavalerie, d’abord en 
Italie, puis en Espagne. Capitaine en 1813, il participe à la 
campagne de Russie. En 1818, il est envoyé en Martinique à 
sa demande où il sert à l’état-major du gouverneur. En 1826 
il est affecté au 1er régiment d’infanterie de la garde royale. 
Major en 1829, colonel en 1832, général de brigade en 1845, 
il commande l’école militaire de Saint-Cyr de 1846 à 1849. 
Grand officier de la Légion d’honneur en 1855.

484	� 1820, lot de deux lettres imprimées sur vélin, 
une de commandeur et une de chevalier, vierge 
d’attributions. 

	 40,5 x 30,5 cm � 80 / 120 €

485	 �Lot de documents sur l’ordre de Saint Louis :  
deux imprimés, «  Instruction pour recevoir des  
chevaliers de l’ordre militaire de Saint-Louis  »,  
et « formule du serment et de réception (ministère 
de la Marine et des Colonies) » ; An 10, Reinaud-
Lascours, membre du Corps législatif, supplique au 
ministre de la Guerre concernant la réintégration 
du lieutenant-colonel Olivier du Merleen, daté 
du 18 pluviôse an 10  ; 1825, deux documents 
concernant une pension de 300 francs accordée 
à M. Dupuget (Charles Pie Thomas d’Aquin, 
François de Paule, Saturnin), né à Toulouse le  
13 janvier 1767, lettre de demande d’information 
du ministère de la Guerre du 13 mai 1823  
et brevet de pension de 300 francs, en date du  
13 juillet 1825, avec jouissance au 1er janvier  1826, 
33  x  25  cm  ; 1829, deux documents à propos du 
renvoi de la croix de Saint-Louis après décès de 
René, François, Nicolas, Olivier de Blancpert, 
capitaine, acte de décès et reçu du ministère de 
la guerre du 30 septembre 1829 ; 1816-1839, trois 
documents concernant le chevalier Buirette de 
Verrier, Maréchal des Logis du roi, une longue 
lettre de remerciement à propos de dons reçus du 
roi par les gentilshommes de Vallée d’Argonne 
datée du 1er novembre 1816, une copie de son 
testament scellé à ses armes en date du 30 mars 1839,  
une intéressante apostille à propos de sa pension sur 
l’ordre de Saint-Louis et une mention concernant 
sa croix de Saint-Louis «  Dans le cas où on 
réclamerait à ma mort ma croix de Saint-Louis…. 
dire que je n’en ai point et de ne livrer cette que 
j’ indique qu’à moins d’y être contraint ».

 � 80 / 120 €
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487	� 1835, Ch. De Tourreau, « Ordres de Saint-Louis 
et de la Légion d’honneur », Avignon, imprimerie 
de Rastoul, plaquette in-4, 12 pages, couverture 
détachée. � 60 / 80 €

	� Curieuse adresse aux députés émanant de Charles de 
Tourreau, ancien capitaine de cavalerie, chevalier de Saint-
Louis et de la Légion d’honneur, demandant en 1835 le 
rétablissement des lys sur la croix de Saint-Louis et le 
retour au premier type de l’étoile de la Légion d’honneur 
au profil de l’Empereur. 

488	 �Ordre de Saint-Louis, curieux médaillon 
reliquaire en or en forme de croix à huit pointes 
anglées de lys, les bras ornés de petites perles, le 
centre en verre à bordure émaillé bleu, ouvrant au 
revers, renfermant un fragment de ruban couleur 
de feu et quelques cheveux, poinçons au coq et 
hibou sur la bélière, petit anneau transversal 
(manques et petits accidents). 

	 24,5 x 24,5 mm 
	 France, vers 1814-1819.� TB à TTB 300 / 400 €
	 Exemplaire illustré dans CG p. 153.

489	� Insigne de la société militaire de Saint-Louis, en 
argent figurant une croix à huit pointes pommetées 
à bordure ciselée d’un filet, suspendue dans un 
médaillon ajouré gravé sur l’avers «  SOCIETE 
MILITAIRE DE ST LOUIS » et au revers de la légende 
« AD. MAIOREM. DEI. GLORIAM », bélière, petit 
anneau transversal. 

	 24 mm 
	 France, fin du XVIIIe ou Restauration.
 � TTB à SUP 400 / 600 €
	 Provenance : vente Drouot du 4 avril 1957, lot n°68. 
	 Illustré dans CG p. 153.

490	 �Ordre de Saint-Louis, verre en cristal moulé 
à inclusion de la croix de l’ordre en paillons d’or 
émaillé, suspendue à une bouffette émaillée 
rouge, de forme gobelet, décoré de motifs ovoïdes 
et de volutes taillées à deux médaillons à la croix 
à huit pointes, le fond en étoile (infimes chocs au 
buvant). Avec l’étui d’origine tubulaire en cuir 
marron, le couvercle à décor estampé d’un autel 
de l’amour, intérieur en chamoisine. 

	 8,3 x 6,8 cm 
	 France, époque Restauration. � Bon état 300 / 400 €

Voir la reproduction page 110

491	� Ordre de Saint-Louis, verre en cristal moulé à 
inclusion d’une petite croix de l’ordre en paillons 
d’or émaillé, suspendue à une bouffette émaillée 
rouge dans un octogone, de forme gobelet, décoré 
de motifs ovoïdes ornés de festons et de pointes, 
base tourbillon terminé en pétales (infimes 
égrenures à la base). 

	 8,8 x 7,8 cm 
	 France, époque Restauration. � Bon état 250 / 300 €

Voir la reproduction page 110

492	� Ordre de Saint-Louis, verre en cristal moulé 
à inclusion d’une petite barrette de gala ornée 
d’une croix de Saint-Louis et d’une étoile d’officier 
de la Légion d’honneur en paillons d’or émaillé, 
suspendues à une bouffette émaillée rouge, de forme 
gobelet, décor taillé en couronne de laurier et pointes 
de diamant, fond en étoile et base diamantée (infirmes 
éclats au pied). Avec l’étui d’origine tubulaire en cuir 
marron, le couvercle à décor estampé d’un autel de 
l’amour, intérieur en chamoisine. 

	 8,9 x 7,6 cm 
	 France, époque Restauration. � Bon état  400 / 600 €
	 �Provenance  : avec une ancienne étiquette collée sous 

le fond portant la mention manuscrite «  Verre de mon 
grand-père Chocheprat sous la Restauration », signée « P. 
Chocheprat  ». Cette étiquette semble signée par le vice-
amiral Paul Chocheprat (1855-1928) et ferait référence à 
Gilbert Pourçain Chocheprat (1775-1838). 

Voir la reproduction page 110

493	� Ordre de Saint-Louis, grand verre en cristal 
moulé à inclusion de la croix de l’ordre en paillons d’or 
émaillé, suspendue à une bouffette émaillée rouge, de 
forme gobelet à neuf pans décorés de médaillons et de 
festons, le fond taillé en croix (égrenures aux festons). 
Avec l’étui d’origine tubulaire en cuir marron, le 
couvercle à décor estampé d’un autel de l’amour, 
intérieur en chamoisine. 

	 10,1 x 7,8 cm 
	 France, époque Restauration. � Bon état 300 / 400 €

Voir la reproduction page 110

488
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497
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gravé dans l’axe de la croix de Saint-Louis des 
armes du chevalier de Gallery, et derrière d’une 
croix de Lorraine, l’anneau du pied décoré d’un 
ancien bracelet composé de maillons en argent et 
or articulé serti de jaspe et de médaillons décorés 
d’un fleuron. Le verre fermé par un opercule en 
laiton doré, des trous latéraux dans la monture 
permettant d’en sceller le contenu. L’ensemble 
surmonté d’un couvercle en forme de couronne à 
trois arches sommées d’un orbe crucifère. 

	 Hauteur : 28,5 cm
	 France, Restauration et fin du XIXe siècle.
 � 800 / 1 200 €
	� Ce verre a appartenu au célèbre chouan Normand Louis 

René de Gallery, dit le chevalier de l’Air du Bois (1777-
1843). Fils d’un gentilhomme verrier, il accueille d’abord 
favorablement la Révolution, puis en 1795 se rallie à la 
chouannerie et rejoint le marquis Louis de Frotté. Il 
est incorporé aux Chevaliers de la couronne. Officier 
d’ordonnance de Frotté, il participe à tous les combats et 
coups de main de 1796 à 1799. Blessé onze fois, figure de 
la chouannerie normande, il s’illustre par son énergie et 
son audace. Sa tête mise à prix, il n’hésite pas à se montrer 
en plein jour à Domfront et à rosser publiquement deux 
gendarmes chargés de l’arrêter. Lieutenant-colonel honoraire 
de la garde royale sous la Restauration, nommé chevalier 
de Saint-Louis par Frotté, confirmé par Louis XVIII  
le 6 mars 1817. 

	 Illustré dans CG p. 148.

494	 �Ordre de Saint-Louis, grand verre à pied en 
cristal moulé à inclusion de la croix de l’ordre en 
paillons d’or émaillé, suspendue à une bouffette 
émaillée rouge, taillé d’une guirlande stylisée et 
côtes plates, le pied carré à fond taillé en étoile 
(infime égrenure sous le buvant). 

	 14,5 x 8,1 cm 
	 France, époque Restauration. � Bon état 300 / 400 €

495	 �Ordre de Saint-Louis, chouannerie, excep-
tionnel reliquaire du chevalier de Gallery, 
verre en cristal moulé à inclusion de la croix de 
l’ordre en paillons d’or émaillé, sans ruban,  
de forme gobelet à décor de pointes de diamant, le 
fond taillé à ses armes sommées d’une couronne 
et ornées de la croix de Saint-Louis (de gueules 
à une épée haute d’argent garnie d’or accostée 
de deux croix de Lorraine de même), enchâssé 
dans une monture en laiton doré, maintenu 
par trois baguettes demi-jonc, haut pied orné 
d’un large anneau, la base gravée «  DON DE 
MAD. PH. LEDEME – VERRE DU CHEVALIER 
DE GALLERY GRAND PERE DU LT CEL 

LEDEME  +  », surmonté sur le pourtour de six 
éléments de bijoux anciens ornés de pierres semi-
précieuses (turquoises, perles, pierres du Rhin), 
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496	 �Ordre de Saint-Louis, motif en cristal à 
inclusion de la croix de l’ordre en paillons d’or 
émaillé, suspendue à une bouffette émaillée rouge. 
Dans un cadre ovale en bois noirci. 

	 98 x 87 mm 
	 France, époque Restauration.� TTB 60 / 80 €

497	 �Ordre de Saint-Louis, curieux petit moule à 
chocolat en cuivre estampé représentant une croix 
de chevalier. 

	 52 mm 
	 France, époque Restauration. � 60 / 80 €
	 Illustré dans CG p. 153.

Voir la reproduction page 109

498	� Ordre de Saint-Louis, lot de trois  : une 
grande croix d’applique en bronze uniface pour 
monument (une pommette faussée), 12 x 9 cm ; un 
motif en bois sculpté à la croix de Saint-Louis sur 
un médaillon ovale, 21,5  x  12,5  cm  ; un élément 
de dossier de chaise sculpté d’une fleur de lys au 
centre de la légende « Régiment de Clare », 35 cm. 

	 France, fin du XVIIIe siècle ou Restauration.
� TTB 120 / 150 €

499	� Ordre de Saint-Louis, paire de couverts en 
argent ciselé aux armes comtales d’un chevalier 
de Saint-Louis numéroté 29, nombreux poinçons 
(usure). 

	 Poids : 164,45 g 
	 France, milieu du XVIIIe siècle. � 120 / 150 €

500	� Ordre de Saint-Louis, tasse à café et sous-tasse 
en porcelaine du Vieux Paris, à décor doré d’une 
croix de chevalier avec ruban rouge surmontant 
la légende « HONNEUR ET FIDELITE » et les lys 
de France, dans une couronne de laurier (petits 
défauts à la dorure). 

	 France, époque Restauration. � 80 / 120 €

501	 �Grande noix de coco sculptée à trois médaillons 
gravés d’une croix de Saint-Louis, d’une étoile de 
la Légion d’honneur aux lys et d’un vase à anses 
fleuri. 

	 16 x 11,5 cm
	 Époque Restauration. � BE  150 / 200 €
	 Exemplaire illustré dans CG p. 154.
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ORDRES RÉUNIS de SAINT-LAZARE et de 
NOTRE-DAME-du-MONT-CARMEL 
fondés par Henri IV en 1607

506	 �Croix des élèves de l’École royale militaire, 
instituée en 1779, croix en argent, les branches 
émaillées blanc à réserves rouges, centre d’avers en 
une partie figurant Notre-Dame assise, revers en 
deux parties aux armes de France, anneau cannelé, 
poinçon au cygne (une pommette légèrement 
faussée, petits éclats), ruban à bouffette. 

	 40,5 x 37 mm 
	 France, reconstitution de fin du XIXe siècle.
� TB à TTB 800 / 1 000 €
	 Exemplaire illustré dans JPC n°130, p. 89.

507	 �Matrice en acier pour le centre du revers de la 
croix des élèves de l’École Royale Militaire. 

	 France, fin du XVIIIe, début du XIXe siècle.
 � 60 / 80 €

508	� Croix des élèves de l’École royale des 
orphelins militaires, 1788, croix en vermeil, les 
branches émaillées blanc à réserves vertes, centre 
d’avers au médaillon des deux épées, revers aux 
armes de France ceintes de la légende «  ÉCOLE 
ROYALE DES ORPH. MILITA.  », poinçon tête de 
sanglier (petits éclats aux émaux blancs), ruban. 

	 45 x 36 mm 
	 France, reconstitution de fin du XIXe siècle.
� TB à TTB 600 / 800 €

509	 �Matrice en acier pour les centres avers et revers 
de la croix des élèves de l’école royale des orphelins 
militaires. Joint un centre en argent et émail du 
revers. 

	 France, XIXe siècle. � 60 / 80 €

INSTITUTION du MÉRITE MILITAIRE
créée par Louis XV en 1759

502	� «  Ordonnance du roi, concernant l’Institution 
du Mérite Militaire du premier janvier 1785  ». 
Brochure imprimée, 4 pages, Lille chez N. J. B 
Peterinck-Cramé, 1785. � 40 / 60 €

503	 �Brevet de chevalier de l’institution du 
Mérite Militaire, en partie imprimé sur vélin, 
en faveur de Jean-Guillaume Pons, capitaine 
au 30e Rgt d’infanterie de ligne, natif de Cette 
(Hérault), donné à Paris le 30 novembre 1827, 
signé Charles X (griffe), et marquis de Clermont-
Tonnerre, sceau sous papier et sceau de cire rouge 
dans une boite en fer avec lacs de soie rouge. 

	 Encadré, 30 x 40 cm à vue� 300 / 400 €
	� Jean-Guillaume Pons (1785-1844), engagé en 1805, gravit 

tous les grades jusqu’à celui de capitaine sous l’Empire, il 
fait les campagnes d’Allemagne en 1807, 1808 et 1809, en 
Espagne et au Portugal en 1810, 1811 et 1812, en Saxe en 
1813, en France en 1814. Blessé quatre fois, chevalier de la 
Légion d’honneur le 14 janvier 1813. Dossier LH//2197/32

504	� Ensemble de deux documents encadrés sous 
verre  : une facture de Dieu, Bijoutier du duc 
d’Orléans et du ministère de la Guerre, en-tête 
imprimé aux armes du duc d’Orléans, daté du  
14 septembre 1824, pour une commande livrée au 
ministère de la Guerre de 50 croix de l’Institution 
du Mérite Militaire et de 200 de Saint-Louis, 
25,5  x  19,5  cm à vue  ; une vignette gravée de  
« Coudray, orfèvre joaillier des Ordres du Roi », 
7 x 10 cm à vue. � 80 / 120 €

505	 �Institution du Mérite militaire, lot de 
deux matrices en acier pour les centres avers et 
revers de la croix de chevalier, joint un essai de 
frappe du revers en vermeil. 

	 France, XIXe siècle. � 60 / 80 €

503

506 508
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HÉRAUT d’ARMES de FRANCE

510	� «  Le chevalier De La Haye, Roi d’Armes 
de France et commandant des Héraults 
d’armes depuis 1760  » gravure le figurant 
en uniforme arborant la croix de Roi 
d’Armes de France, avec couronne royale, 
avec une note manuscrite « Vous voyez ici 
sa figure vous ne connaissez pas son cœur : 
son âme est belle noble et pure et ses vertus 
sont mon bonheur - Par Mad. Son épouse ».

	 Encadrée avec passe-partout, 13,5 x 8 cm à vue
� 150 / 200 €
	 �Provenance  : étiquette de la collection Maurice 

Bucquet. François-Gabriel Bronod de la Haye 
(1736-1825), il officie au sacre de Louis XVI en 
qualité de Roi d’Armes de France sous le titre de 
Saint-Denis. Chevalier de Saint-Louis, il fut maire 
de Maison-sur-Seine (depuis Maisons-Laffitte) de 
1815 à 1826.

Voir la reproduction page 111

511	 �Héraut d’armes de France, lot de deux 
matrices en acier : une figurant les centres 
avers et revers, au profil de Louis XVIII 
et aux armes de France, une le centre du 
revers. Joint un essai de frappe en vermeil 
des deux centres. 

	 France, XIXe siècle. � 80 / 120 €

MÉDAILLES des PILOTES et MARINS

512	 �Louis XIV, médaille des pilotes et marins, 1692, grand 
module en argent au profil du roi lauré à droite à l’antique, 
signé R. (Röttiers) ceint de la légende «  LVDOVICVS. 
MAGNVS. REX. CHRISTIANISSIMVS. », au revers, le roi assis 
sur un trône marin tenant un trident remettant une couronne 
rostrale à un marin, légende «  VIRTVTI NAUTICAE 
PRAEMIA DATA MDCXCII », signé T. BERNARD F. 

	 72,5 mm, poids : 153,9 g 
	 France, premier tiers du XIXe siècle.� TTB 400 / 600 €
	� Voir au sujet de ces curieuses médailles l’article paru dans le 

bulletin de la Société suisse de phaléristique n°138, février 2023.

513	 �Louis XIV, lot de deux médailles des pilotes et marins,  
1692, grand module en bronze, une à patine sombre, l’autre 
à patine claire, poinçon de la Monnaie de Paris. 

	 Poids : 72,5 g 
	 France, XXe siècle.� TTB à SUP 120 / 150 €

514	 �Louis XIV, médaille des pilotes et marins, 1693, 
petit module portable en bronze doré, avers signé LI (Jean 
Dolin), au revers le roi remet une médaille au marin, daté 
1693, bélière boule, anneau, non poinçonnée, sans ruban. 

	 41 mm 
	 France, XIXe siècle. � TTB 80 / 120 €
 	 Exemplaire illustré dans JPC n°9, p. 22.

515	 �Louis XIV, lot de deux médailles des pilotes et 
marins, 1693, petit module en bronze  : variante des 
bustes, un signé J. MAVGER F. à patine sombre, l’autre 
non signé à patine claire. 

	 41 mm 
	 France, premiers tiers du XIXe siècle.� TTB 150 / 200 €
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519	 �Ordre de la Mouche à Miel, lot de deux 
médailles  : une en bronze à patine sombre 
(chocs)  ; une en métal bronzé, poinçon de la 
Monnaie de Paris. 

	 29,5 mm 
	 France, Restauration et XXe siècle. 
� B à TB et TTB à SUP 60 / 80 €

SOUVENIRS de la MONARCHIE

520	 �Restauration, décoration du lys en forme 
de lys couronné en argent orné de fleurons, 
anneau lisse, ruban d’origine blanc orné d’un 
liseré vert brodé, fixé à son diplôme sur papier 
en partie imprimé pour la garde nationale de 
l’Allier à en tête aux armes de France au nom 
de Pierre Charles Longue, né à Parme en 1770, 
grenadier, l’autorisant à porter la décoration du 
Lys « suspendu à un ruban blanc moiré liseré vert 
pré » selon l’ordonnance du 28 août 1816, donné à 
Moulins le 1er juillet 1818.

	 Encadrement ancien, 32,5 x 42 cm à vue
	 Le lys : 35 x 17 mm à vue
	 France, vers 1818.� TTB 120 / 150 €

521	� Restauration, décoration du lys en forme de 
croix en argent, le centre d’avers en or émaillé au 
profil de Louis XVIII, légende « VIVE LE ROI », 
revers orné d’un Lys, charnière entre la croix et 
la couronne en forme de colombe du saint Esprit, 
anneau cannelé (infime éclat), ruban de la garde 
nationale de l’Allier, dans un petit cadre de style 
Louis XVI. 

	 13 x 22 mm 
	 France, époque Restauration.� TB à TTB 60 / 80 €

522	 �Restauration, décoration du Lys, grand 
module en forme de croix à huit pointes 
pommetées, en argent émaillé rouge translucide, 
le centre orné d’un lys en relief, les branches des 
initiales PR-DE-RE-PA signifiant « Pro Dei Rege 
Patria », bélière en forme de lys, anneau cannelé 
transversal (pommettes légèrement faussées avec 
petits éclats), suspendu à un long sautoir de ruban 
de soie amarante cousu. 

	 37 x 32 mm 
	 France, époque Restauration.
� TB à TTB 300 / 400 €
	� Ce modèle de croix très particulier est à rapprocher de la 

croix instituée par les membres de la société des Francs 
Régénérés fondée en 1815.

ORDRE de la MOUCHE à MIEL
Institué en 1703 par la duchesse du Maine (1676-1753), 
petite fille du Grand Condé, pour distinguer les membres 
de la petite cour brillante qu’elle réunissait en son château 
de Sceaux.

516	� Ordre de la Mouche à Miel, médaille en 
argent, avers au profil droit de la duchesse du Maine 
signé H. R. F (Henri Roussel Fecit), ceint d’une 
légende composée des lettres initiales signifiant 
«  Louise BARonne de SCeaux Dictatrice Perpétuelle 
De L’Ordre De La Mouche A Miel », sur le revers 
une abeille volant vers une ruche entourée de la 
légende «  PICCOLA SI. MA FA PUR GRAVI LE 
FERITE - 1703 », poinçon de la Monnaie de Paris. 

	 29 mm, poids : 12,05 g 
	 France, fin du XIXe siècle.� TTB 120 / 150 €

517	 �Ordre de la Mouche à Miel, médaille 
portable en argent, bélière tube, anneau, 
poinçon de la Monnaie de Paris (usure des reliefs), 
ruban de soie moirée bleu ciel usé. 

	 29 mm, poids brut : 14,05 g 
	 France, fin du XIXe siècle. � TB 80 / 120 €

518	 �Ordre de la Mouche à Miel, médaille en bronze 
argenté, le revers gravé à l’exergue « 1703-1903 », 
poinçon de la Monnaie de Paris. 

	 29,5 mm 
	 France, début du XXe siècle.� TTB à SUP 80 / 120 €
	� Cette médaille fut frappée à l’initiative de l’apiculteur 

Duval-Trépier qui décida de solennellement relever 
l’ordre de la Mouche à miel le 21 novembre 1903 dans 
les salons du Central-Hôtel, rue du Louvre à Paris. Les 
statuts déposés en préfecture en 1904 spécifiaient le but 
de la société « resserrer les liens de bonne camaraderie et 
de franche amitié qui unissent tous ses membres, en leur 
permettant de se rencontrer au moins une fois l’an, en des 
agapes fraternelles, et de s’occuper de questions apicoles ». 
La médaille fut reprise du modèle primitif dont les coins 
sont conservés à la Monnaie de Paris.

520
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527	� « Bataille gagnée par l’armée espagnole, aux ordres 
de Mr le comte d’Aranda sur les Portugais, et la prise 
de la ville de Salvatierra le 16 septembre 1762  »,  
À Paris chez Mondhare sur S. Jacques à l’hôtel 
Saumur, gravure colorée.

	 Baguette dorée, 54,5 x 41,5 cm� 80 / 120 €

528	� « Louis XVIII Roi de France né le 17 novembre 1755 »,  
gravure par Augustin Legrand, dessiné d’après 
nature par Basset fils, important cadre en stuc 
doré (éclats et petits manques). 

	 44 x 38 cm
	 France, XIXe siècle. � 60 / 80 €

529	 �Restauration, plaque de shako de la 3e Légion 
départementale (de l’Allier), modèle troupe en 
laiton estampé aux armes de France, le bouclier au 
chiffre 3 découpé, présentée dans un cadre ovale. 

	 14,5 x 12,5 cm 
	 France, époque Restauration. � 100 / 150 €

Voir la reproduction page 111

530	 �Aux armes royales de France, enseigne en 
bois sculpté et polychromé figurant les armes de 
France couronnées sur un manteau royal ceintes 
du collier de Saint-Michel et de la croix du Saint-
Esprit et entouré du nom du magasin. 

	 53,5 x 43 cm
	 France, fin du XIXe siècle. � 200 / 300 €

Voir la reproduction page 111

531	 �Lot d’une quarantaine d’écrins vides pour 
décorations et médailles. 

	 XIXe et XXe siècle. � 60 / 80 €

523	 �Louis XVI arborant les ordres du Saint-Esprit et 
de Saint-Louis, miniature ronde (restaurations), 
cadre en bois noirci et laiton doré. 

	 6,5 cm à vue
	 France, fin du XVIIIe, début du XIXe siècle.
 � 120 / 150 €

Voir la reproduction page 111

524	 �Louis XVI arborant les ordres du Saint-Esprit de 
la Toison d’or et de Saint-Louis, miniature ronde 
(petits manques), cadre en bois noirci et laiton doré 
(fendu). 

	 6,4 cm à vue
	 France, fin du XVIIIe, début du XIXe siècle.
 � 120 / 150 €

Voir la reproduction page 111

525	 �Louis XVI arborant les ordres du Saint-Esprit et 
de Saint-Louis, miniature ovale, signature illisible, 
cadre en bois noirci et laiton doré (trous d’insectes). 

	 10 x 7,5 cm à vue
	 France, fin du XVIIIe, début du XIXe siècle.
 
� 120 / 150 €

Voir la reproduction page 111

526	 �Georges Scott, Les deux soldats attablés, 
gouache sur papier figurant deux fantassins de 
l’Ancien Régime assis à une table en conversation 
autour d’une bouteille, signée en bas à droite 
Georges SCOTT 1924. 

	 Baguette dorée, 42,5 x 34,5 cm� 200 / 300 €

526
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533

532

Souvenirs du Général Sarrail

Maurice Paul Emmanuel Sarrail, est né à Carcassonne, le 6 avril 1856. Saint-Cyrien de la 60e promotion dite « Dernière 
de Wagram », 1875-1877, il en sort 3e sur 345 élèves et choisit l’infanterie. Il sert en Algérie dans les chasseurs à pied puis 
dans la Légion étrangère. Il participe à trois campagnes en Afrique, dont celle de Tunisie en 1881-1882. Admis à l’école 
de guerre en 1883, il accomplit divers stages en états-majors. En 1900, en pleine affaire Dreyfus, le général André, alors 
ministre de la Guerre, en fait son officier d’ordonnance. Il commande ensuite l’École militaire d’infanterie de Saint-
Maixent. Républicain convaincu, il est nommé commandant militaire de la Chambre des députés en 1904. De 1907 à 
1911, il est directeur de l’infanterie au ministère de la Guerre. 
Général de brigade en 1908, divisionnaire en 1911, il commande, au début de la guerre, le 6e corps d’armée. Le 2 septembre 
il est nommé à la tête de la 3e armée qui, placée entre la forteresse de Verdun et le défilé de Sainte-Menehould, participe 
glorieusement à la bataille de la Marne. Si ses démêlés avec Joffre entraînent sa relève en juillet 1915, ses appuis politiques 
lui permettent de prendre la tête, en octobre 1915, de l’Armée française d’Orient puis de celle des Armées alliées en 
Orient. Il s’illustre en organisant le camp retranché de Salonique et l’offensive alliée qui permettra la prise de Monastir, 
en novembre 1916, et le début de la reconquête de la Serbie. Relevé de son commandement le 14 décembre 1917, il passe 
en 2e section en avril 1918. 
Récompense accordée à tous les généraux ayant commandé en chef devant l’ennemi, il est réintégré dans les cadres de l’armée 
active sans limites d’âge. Son ultime affectation intervient en novembre 1924, il prend les fonctions de haut-commissaire 
de la République française en Syrie et commandant en chef de l’Armée du Levant, en remplacement du général Weygand.  
Il affronte alors la révolte des Druzes. Rappelé en France, il met un terme à sa carrière militaire fin 1925. Il décède à Paris le 
23 mars 1929. Après une cérémonie d’une grande simplicité, il est inhumé aux Invalides. 

DÉCORATIONS FRANÇAISES

532	� 1881-1882 - Campagne de Tunisie  : Médaille coloniale du 
premier type en argent par Georges Lemaire, agrafe en argent 
à clapet «  TUNISIE  », poinçon tête de sanglier et de Mercier. 
Joint la plaque d’identité d’officier au nom de Maurice Sarrail 
en aluminium et six photos intitulées «  campagne de Tunisie  », 
quelques scènes animées, une située à Ain-Draham avec un groupe 
d’officiers du 29e bataillon de chasseurs, dont le sous-lieutenant 
Sarrail, 11 x 17 cm, contrecollées sur carton. 

	 30 mm � TTB à SUP  60 / 80 €

533	� 1894 - Ordre de la Légion d’honneur IIIe République, 
quatre étoiles de chevalier  : trois en taille ordonnance 
en argent, or et émail (une avec des éclats aux pointes et ruban, 
deux à l’état d’épave sans rubans, une sans centres), une demi-
taille de luxe, en argent émaillé à filets, les centres en or en 
trois parties, ruban, avec un écrin de la maison Aucoc pour 
un officier. Avec le diplôme imprimé sur vélin au nom de  
«  M. Sarrail, Maurice Paul Emmanuel, Capitaine d’infanterie  
H. C. à l’état-major du 17e corps d’Armée », daté du 6 février 1895, 
pour prendre rang à compter du 26 décembre 1894, signé Félix 
Faure (griffe), 42 x 54 cm et la lettre d’annonce du ministère de la 
guerre. � B à TB 100 / 150 €

534	� 1904-1906 - Commandant militaire du Palais de la Chambre 
des Députés, deux médailles d’identités en argent  : une de la 
législature de 1902 par L. Deschamps, attribution frappée en relief au 
revers « Lieutenant-colonel Sarrail, Commandant militaire du Palais 
de la Chambre des Députés » ; une de 1906 par F. Vernon attribution 
frappée en relief au revers « Colonel Sarrail, Commandant militaire », 
50 et 49,5 mm, poinçon de la Monnaie de Paris, étui.

 � TTB à SUP 80 / 120 €
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535	� 1907 - Légion d’honneur IIIe République, 
étoile d’officier en or et émail, poinçon tête 
d’aigle, ruban à rosette, écrin en cartonnage 
bordeaux, couvercle frappé «  Légion d’honneur 
- officier  ». Avec deux documents  : le diplôme 
imprimé sur vélin au nom de « M. Sarrail, Maurice, 
Paul, Emmanuel, Colonel breveté au 11e régiment 
d’infanterie, directeur de l’infanterie au ministère 
de la Guerre  », daté du 8 novembre 1907, pour 
prendre rang à compter du 10 juillet 1907, signé  
A Fallières (griffe), 42 x 54 cm ; la lettre d’annonce 
du ministère de la Guerre datée du même jour. 

	 59 x 40 mm, poids brut : 19,6 g
 � TTB à SUP 150 / 200 €

536	� 1913-1914 - Ordre de la Légion d’honneur 
IIIe République, quatre documents  : pour 
le grade de commandeur, le diplôme imprimé 
sur vélin au nom de « M. Sarrail, Maurice, Paul, 
Emmanuel, Général de Division commandant le 
8e corps d’Armée », daté du 22 février 1914, pour 
prendre rang à compter du 31 décembre 1913,  
signé Poincaré (autographe), 42  x  54  cm, avec 
tube d’envoi de la Grande Chancellerie et la lettre 
d’annonce  ; pour la dignité de grand officier, 
le diplôme imprimé sur papier au nom de «  M. 
Général de Division Sarrail, Maurice, Paul, 
Emmanuel, commandant l’Armée d’Orient » daté 
du 24 avril 1922, pour prendre rang à compter du 
20 novembre 1914, signé Gl Dubail, cachet sec, 
43,7 x 56 cm et la lettre d’annonce.� 200 / 300 €

537	� 1916 - Ordre de la Légion d’honneur,  
IIIe République, ensemble de grand-croix 
comprenant  : le bijou en or et émail, poinçon tête 
d’aigle et d’Arthus-Bertrand  ; la plaque en argent, 
fixation par épingle et deux crochets, poinçon tête 
de sanglier et de la maison Aucoc (pommettes 
légèrement faussées) ; l’écharpe ; l’écrin en maroquin 
bordeaux, le couvercle frappé RF, signé Arthus-
Bertrand, Béranger & Magdelaine. Avec trois 
documents : le diplôme imprimé sur papier au nom 
de « M. le Général de Division Sarrail, Maurice, Paul, 
Emmanuel, commandant l’Armée d’Orient  » daté 
du 24 avril 1922, pour prendre rang à compter du  
11 janvier 1916, signé Gl Dubail, cachet sec, avec tube 
d’envoi de la Grande Chancellerie, 43,7  x  56  cm  ; 
l’extrait du J.O. du 12 janvier 1916 l’élevant à la 
dignité de grand-croix avec la citation pour la Croix 
de guerre « A rendu des services distingués dans la 
conduite d’opérations particulièrement délicates 
qu’il a menées à bonne fin, malgré les grandes 
difficultés au milieu desquelles son action a dû se 
développer  »  ; le télégramme du ministre de la 
Guerre l’informant de cette nomination. 

	 Le bijou : 98 x 68 mm, poids : 43,8 g
	 La plaque : 93 mm� TTB à SUP 2 500 / 3 000 €
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538	� 1917 - Portée de deux décorations sur barrette 
à coulisse en métal argenté  : Médaille militaire en 
argent, vermeil et émail, trophée uniface à charnière, 
poinçon de la Monnaie de Paris (éclats à l’avers, 
50 x 28 mm) et Croix de guerre 1914-1915, en bronze 
patiné, ruban avec trois palmes (45 x 36,5 mm). Avec 
la lettre d’annonce du ministre de la Guerre au nom 
de «  Monsieur Sarrail, Maurice, Paul, Emmanuel, 
général de division commandant en chef les Armées 
alliées en Orient » lui concédant la Médaille militaire 
par arrêté ministériel du 5 septembre 1917, datée du 
même jour et signé Paul Painlevé.

 � TB et SUP  400 / 600 €

539	� 1917 - Médaille militaire, modèle de joaillerie 
dit « des généraux », le centre en or en trois parties 
émaillé, la couronne de laurier en argent serti  
de roses de diamants, poinçon tête de sanglier et de  
Lemaitre, le trophée à anneau en or uniface, la 
bélière sertie de trois roses de diamants (manque 
le centre du revers), ruban, écrin en maroquin 
bordeaux signé À Marie Stuart, le couvercle frappé 
d’une dédicace dorée «  Au Général SARRAIL 
Général MICHAUD Commandant BUREAU 
Docteur Lozé - 6 septembre 1917  » (usures 
angulaires). Joint une très grande photo du général 
Sarrail arborant cette médaille, signée A. Scavo 
Beirut, 47,5 x 27,5 cm, contrecollée sur carton.

	 55 x 27 mm, poids brut : 14 g 
� TB à TTB  1 000 / 1 200 €

Voir la reproduction en 2e de couverture

540	� 1915-1917 - Commandant en chef de l’Armée 
d’Orient, lot de cinq  : une médaille d’Orient 
en bronze patiné, ruban à spatule, 30  mm  ; trois 
médailles frappées par la Monnaie de Paris, une 
grande médaille d’hommage de la Marine en bronze 
d’après Mauger figurant la marine française sur un 
char tiré par deux chevaux « Splendor rei navalis », 
avec attribution gravée au dos « La Mission navale 
en Grèce au Général Sarrail commandant en chef de 
l’Armée d’Orient en témoignage de sa respectueuse 
reconnaissance 1916-1917 », 72 mm, en écrin  ; une 
plaquette en bronze argenté « Aux héros de l’armée 
d’Orient et des terres lointaines » par Gustave Martin 
pour le comité du monument national de Marseille, 
attribution gravée au revers «  Général Sarrail  », 
42  x  69  mm, écrin  ; une médaille d’hommage en 
bronze patiné par Georges Prud’homme, au profil 
du général à droite ceint de la légende « SARRAIL 
1856-1929 », au revers, la République assise sur un 
autel orné de lauriers tenant une table gravée « à la 
mémoire du général Sarrail  », à l’entour les noms 
des batailles « VERDUN 1914 - MONASTIR 1916 - 
DAMAS 1925 », 68 mm, en boîte ; un médaillon en 
biscuit figurant un monument aux morts. SUP 

	� Joint un diplôme de l’Union des Femmes de France 
de la Croix-Rouge accordant à Mme Octavie Sarrail 
une palme d’or en reconnaissance des services 
rendus dans les formations militaires d’Orient, 
20,7 x 24,5 cm. � 300 / 400 €

Voir la reproduction page 121
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544	 �Deux médailles de table  : une 
commémorative du Centenaire de la 
Banque de France, par Roty, en argent, 
le revers attribué au «  Général Sarrail  », 
poinçon de la Monnaie de Paris, 68  mm, 
écrin  ; Orphée par Coudray en bronze 
argenté, 68 mm, boîte. � 80 / 120 €

545	� 1929 - Médaille d’hommage en bronze 
patiné par Georges Prud’homme, au profil 
du général à droite ceint de la légende 
«  SARRAIL 1856-1929  », au revers, la 
République assise sur un autel orné de 
lauriers tenant une table gravée «  à la 
mémoire du général Sarrail  », à l’entour 
les noms des batailles «  VERDUN 1914 - 
MONASTIR 1916 - DAMAS 1925 », poinçon 
de la Monnaie de Paris, en boîte.

	 68 mm� SUP 60 / 80 €

541	� 1924-1925 - Haut-Commissaire de France en Syrie, lot 
de deux : une médaille commémorative du Levant en bronze 
patiné, ruban avec agrafe orientale en vermeil «  LEVANT 
1925-1926 », poinçon tête de sanglier, 30 mm ; une médaille 
d’hommage en bronze patiné par Georges Prud’homme, 
au profil du général à droite ceint de la légende « SARRAIL 
1856-1929 », au revers, la République assise sur un autel orné 
de lauriers tenant une table gravée « à la mémoire du général 
Sarrail », à l’entour les noms des batailles « VERDUN 1914 - 
MONASTIR 1916 - DAMAS 1925 », poinçon de la Monnaie 
de Paris, 68 mm, en boîte. � SUP 120 / 150 €

542	 �Ordre de l’Étoile noire, fondé en 1889, croix d’officier 
en vermeil et émail, poinçon tête de sanglier, ruban à rosette, 
écrin en maroquin bordeaux. 

	 60 x 39,5 mm � TTB à SUP 60 / 80 €

543	 �Lot de décorations en taille ordonnance et jetons  : 
ordre du Mérite agricole, étoile d’officier en vermeil et 
émail (éclats), centres en or, celui d’avers en trois parties, 
ruban à rosette  ; Palmes académiques, deux palmes, une 
d’officier d’Académie en argent et émail (nommé en 
1901), une d’officier de l’Instruction publique en vermeil, 
rubans  ; Tunisie, ordre du Nichan Iftikhar, une étoile 
d’officier en argent et émail, sans centre (il est nommé en 
1889) ; cinq médailles diverses, dont un jeton octogonal en 
argent au profil de Louis XVIII de la société d’agriculture 
de Carcassonne  ; divers rubans et écrins vides. � 60 / 80 €

DÉCORATIONS ÉTRANGÈRES

546	 �Autriche, médaille du courage, gros module en 
argent au profil de François-Joseph par Leisek, ruban 
triangulaire usé. 

	 40 mm 
	 Autriche, début du XXe siècle.� TTB 40 / 60 €
	� Cette médaille est vraisemblablement une prise de guerre remise 

au général lors de la Campagne d’Orient.

547	 �Grèce - Ordre du Sauveur, fondé en 1833, ensemble 
de grand-croix du deuxième type, comprenant  : 
le bijou en or et émail, les centres en deux parties, 
avers au Christ pantocrator en peinture à l’émail, 
couronne articulée (éclat au revers à une pointe  ; la 
plaque en argent ciselé en pointes de diamant ajourées, 
le centre en or ciselé et émaillé, le Christ très bombé, 
fixation par épingle et deux crochets ; l’écharpe en soie 
moirée ; l’écrin en cartonnage bleu, le couvercle frappé 
d’une couronne royale, signé Lemaitre (accident à la 
charnière). Avec deux télégrammes  : un de Nicolaos 
Politis, ministre des Affaires étrangères annonçant sa 
nomination de grand-cordon daté du 4 septembre 1917 ; 
un du général Léonidas Paraskevopoulos commandant 
le 1er corps d’armée le félicitant de cette nomination. 

	 Le bijou : 86,5 x 56,5 mm, poids : 30,7 g - La plaque : 84 mm 
	 France, premier quart du XXe siècle.
� TB à TTB 2 000 / 2 500 €547
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548	� Grèce - Croix de Guerre, 1917, premier type en argent, bélière articulée, signée 
au revers L. Süe pinx A. A. Rivaud sculp Salonique 1917, poinçon de la Monnaie de 
Paris, corne 1 argent corne, ruban. 

	 48 x 43 mm 
	 France, premier quart du XXe siècle.� SUP 100 / 150 €

Voir la reproduction page 121

549	� Perse - Ordre du Lion et du Soleil, fondé en 1808, bijou de commandeur 
en forme de soleil à six pointes placées horizontalement, en argent ciselé en 
pointes de diamant, anglés de rais émaillés vert (éclats), centre en peinture 
à l’émail figurant le lion couché devant le soleil sur fond jaune, ceint d’un 
simple rang diamanté, surmonté d’un soleil, cravate étroite, écrin en toile noir 
le couvercle frappé au lion couronné et au numéro 3 de la classe de l’ordre, 
signé Saniolmamalek. Avec le grand diplôme calligraphié, sceau humide de 
Mozaffareddine Chah, et la traduction française au nom du commandant 
Sarrail, officier d’ordonnance du ministre de la Guerre datée du 22 juillet 1900.  
81 x 69 mm

	 Perse, fin du XIXe siècle.� TB à TTB 300 / 400 €
Voir la reproduction page 121

550	 �Roumanie - Ordre de l’Étoile, fondé en 1877, croix d’officier avec épées 
pour mérite en temps de paix, en vermeil et émail (petits éclats épars, le revers 
décollé), les épées entre la croix et la couronne, ruban à rosette cousu, écrin en 
maroquin noir, le couvercle au chiffre de Carol Ier, signé Josef Resch et Fils. 

	 67 x 42 mm
	 Roumanie, début du XXe siècle.� TB à TTB 80 / 120 €
	� Affecté à l’état-major particulier du ministre de la Guerre, le commandant Sarrail est décoré 

de l’ordre de l’Étoile le 27 janvier 1901.
Voir la reproduction page 121

551	 �Russie - Ordre de Saint-Stanislas, fondé en 1765, bijou de 2e classe en or 
et émail, poinçon de titre 56 à la kokochnik à droite sur la bélière, de la maison 
Eduard et de son chef d’atelier au revers, et Kokochnik sur l’anneau, cravate non 
montée, écrin en chagrin rouge, le couvercle frappé de l’aigle impérial, avec un 
morceau de l’enveloppe d’envoi au nom de l’ordre. 

	 52 x 48 mm, poids : 21,2 g 
	 Russie, début du XXe siècle.� TTB à SUP 600 / 800 €

Voir la reproduction page 121

552	 �Russie - Ordre de Saint-Vladimir, fondé en 1782, ensemble de 2e classe avec glaives 
comprenant : le bijou en or et émail, les bras anglés de glaives, poinçon de titre 56 à 
la kokochnik à droite pour Saint-Pétersbourg sur la bélière, et kokochnik simple sur 
l’anneau ; la plaque en argent, vermeil et émail, chargée de glaives en vermeil, fixation 
par épingle basculante, poinçons au dos et sur l’épingle, de fournisseur officiel, de la 
maison Keibel et à la kokochnik ; la cravate non montée ; l’écrin en cartonnage rouge, 
le couvercle frappé de l’aigle impérial et du nom et de la classe de l’ordre en cyrillique 
« St Vladimir 2e classe avec glaives » (l’écrin accidenté avec manques latéraux). 

	 Le bijou : 53,3 x 49 mm, poids : 21,3 g
	 La plaque : 92 mm, poids : 53,6 g
	 Russie, Première Guerre mondiale.
� TTB à SUP 6 000 / 8 000 €
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554	� Serbie - Ordre de l’Aigle blanc, fondé en 1882, 
ensemble de Ire classe avec épées (grand-croix) du 
deuxième type, après 1904 comprenant  : le bijou 
en vermeil et émail, l’aigle sommé de deux épées 
croisées, la couronne articulée ; la plaque en vermeil 
aux rayons alternativement lisses et ciselés en pointes 
de diamant ajourées, l’aigle surmonté de deux épées 
croisées (une lame brisée) et d’une couronne en ronde 
bosse, fixation par épingle basculante  ; l’écharpe 
d’origine complète ; dans l’écrin en toile blanche, le 
couvercle frappé aux armes de Serbie, signé Arthus-
Bertrand, Béranger & Magdelaine. Avec le diplôme 
imprimé sur vélin au nom du général Sarrail, daté du 
25 septembre 1920, signé du régent Alexandre, sceau 
à sec, 49,8 x 37,7 cm. 

	 Le bijou : 88,5 x 50 mm - La plaque : 94 x 89 mm 
	 France, premier quart du XXe siècle.
� TTB 3 000 / 4 000 €

555	� Serbie - Décoration de la Croix-Rouge, croix 
en argent et émail, ruban triangulaire cousu, écrin 
en cartonnage blanc aux armes de la Croix-Rouge. 

	 62 x 40 mm 
	 France (?), premier quart du XXe siècle.
� TTB à SUP 100 / 150 €

Voir la reproduction page 121

553	 �Serbie - Ordre de l’Étoile de Karageorge, 
fondé en 1904, ensemble de Ire classe avec épées 
(grand-croix) comprenant : le bijou en vermeil et 
émail, les bras anglés d’épées croisées, surmonté 
d’une couronne articulée (manque la croix 
sommitale, petit éclat à la légende du revers  ; 
la plaque en argent, la croix en vermeil émaillé 
anglée d’épées, fixation par épingle basculante  ; 
l’écharpe rouge complète  ; dans l’écrin en toile 
rouge, le couvercle frappé aux armes de Serbie, 
signé Arthus-Bertrand, Béranger & Magdelaine 
(usure). Avec le diplôme imprimé sur vélin au nom 
du général Sarrail, daté du 17 juin 1920, signé du 
régent Alexandre, sceau à sec, 50 x 38 cm. 

	 Le bijou : 74 x 48 mm - La plaque : 84 mm
	 France, premier quart du XXe siècle.
� TTB 3 000 / 4 000 €

553 554
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DOCUMENTS, PHOTOGRAPHIES et ARCHIVES

556	 �Carrière militaire du général Sarrail, 
dossier comprenant ses diverses nominations et 
affectations dont : 1884, 2e régiment étranger ; 1885, 
35e DI  ; 1887, 9e RI  ; 1887, 20e RI  ; 1888, officier 
d’ordonnance du gouverneur de Perpignan  ; 1888, 
100e RI  ; 1896, 25e RI  ; 1897, nomination comme 
chef de bataillon  ; 1900, 85e RI, maintenu officier 
d’ordonnance du ministre de la Guerre  ; 1901,  
130e RI ; 1901, commandement de l’École militaire 
d’infanterie  ; 1901, 77e RI  ; 1902, promotion au 
grade de lieutenant-colonel  ; 1902, 65e RI  ; 1902, 
57e RI  ; 1905, 101e RI  ; 1907, nomination comme 
directeur de l’Infanterie  ; 1908, commissaire du 
gouvernement pour assister le ministre devant les 
chambres ; 1910, général de brigade nommé membre 
de la commission d’avancement  ; 1911, nomination 
au grade de général de division et commandant de 
la 12e DI  ; 1913, commandant de la 4e DI  ; 1913, 
commandant du 8e CA  ; 1914, commandant du 
6e CA à Châlons-sur-Marne  ; télégramme du 9 
décembre 1917, le relevant de ses fonctions de chef 
des armées alliées en Orient ; décret du 14 décembre 
1917 l’informant de son remplacement à la tête des 
armées alliées d’Orient ; 1918, mise en disponibilité ; 
divers documents sur sa solde d’officier général  ; 
dessins et documents sur Saint-Cyr. Joint un dossier 
concernant son père, Antoine Louis Édouard, 
directeur des contributions directes, nominations et 
affectations, et son brevet de chevalier de la Légion 
d’honneur du 16 avril 1887.� BE 200 / 300 €

557	 �Le général Sarrail, lot de photos à différentes  
époques de sa carrière  : six portraits officiels du 
général, quatre par Henri Manuel 21,5  x  15  cm 
contrecollées, deux par Scavo à Beyrouth, 
22,5 x 17 cm et 20 x 12,5 cm, contrecollés  ; deux 
photos de sa promotion à Saint-Cyr, 16 x 22 cm ; 
une petite photo carte de visite en tant que 
lieutenant au 2e REI encadrée  ; une en tant que 
capitaine au 20e RI, 20  x  12,5  cm  ; 10 photos de 
formats divers de personnalités militaires dont le 
général Grossetti portant la croix de chevalier de 
l’ordre de Saint-Georges de Russie, une de l’amiral 
Poirot, divers colonels, un groupe d’officiers et de 
sous-officiers ; diverses plaques de verre ; un album 
photo incomplet de portraits de militaires de la fin 
du XIXe siècle (mauvais état). � 200 / 300 €

558	� Lot de fascicules militaires comprenant  : 
une dizaine d’albums régimentaires (promotion 
Saint-Maixent 1902-1903, 18e BCP Stenay 1913 
avec envoi, 26e BCP 1910, 4e BCP 1908, 19e BCP,  
11e BCP, officiers de Lyon, 147e RI, 9e BCP,  
18e BCP, et Prusse «  Krieg im Fireden  » relatant 
les manœuvres de 1903  ; une série de journaux 
de tranchées, divers numéros de «  Rigolboche  », 
« Cocoricos » et « Bagatel 1916 » ; divers menus.

� BE 80 / 120 €

559	 �Lot d’une centaine de cartes d’état-major 
françaises datant de la fin du XIXe et du début du 
XXe siècle, certaines attribuées au général Sarrail, 
des cours de géographie, conservées dans une 
grande caisse de transport en bois. 

	 79 x 62 cm � États divers 50 / 80 €

560	 �Lot d’archives concernant principalement les 
années 1914 et 1915 : environs 70 photos illustrant 
des revues, des scènes de tranchées, des cérémonies 
de remise de décorations, des hôpitaux militaires, 
des camps militaires, une prise d’armes à Sainte-
Menehould  ; trois séries de photos d’aviation 
des escadrilles de la 3e armée en 1915 collées sur 
des feuilles dépliantes   ; joint divers bandeaux 
mortuaires, dont «  les représentants de l’Aude au 
Parlement  », les «  anciens combattants serbes  », 
«  les médaillés militaires  » sur un ruban jaune et 
vert, « les poilus d’Orient (...) grand chef le général 
Sarrail » sur le ruban de la médaille d’Orient ; trois 
affiches commémoratives  ; un drapeau tricolore 
chargé du Sacré-Cœur.� 80 / 120 €

561	 �Armée d’Orient, brouillon manuscrit de 
l’ouvrage «  Mon commandement en Orient, 
1916-1918  », publié chez Flammarion en 1920, 
important ensemble de pages fragmentaires et 
difficilement lisibles sur du papier de récupération 
en divers formats, nombreuses corrections, 
contenus dans deux dossiers l’un conservé dans 
une enveloppe britannique titrée «  Salonique, 
brouillons originaux de mon commandement 
en Orient  ». Joint un important lot de 
documentations et archives dont  : télégrammes, 
courriers, rapports, cartes de visite, études 
diverses, affiche. � États divers 800 / 1 200 €

562	� Armée d’Orient et Salonique, cinq albums 
photos  : album souvenir d’un vol du général 
Sarrail le 9 juillet 1916, à bord d’un avion Caudron 
G3 de l’escadrille C.89, environ 63 photos  
légendées avec envoi du pilote au général ; l’armée 
d’Orient à Salonique, environ 76 photos de 
différents formats situées et légendées, nombreuses 
vues aériennes (Salonique, d’avions Voisins, le 
départ du 1er avion 26-10-15, explosions d’un pont, 
exposition du premier avion allemand abattu, le 
deuxième avion allemand abattu, bombardement 
de Pazarli, Monastir, bombardement de Pétrie 
1-2-16, les défilés de Vardar, retrait de Serbie)  ; 
«  Armée d’Orient, réserve du matériel sanitaire 
des Armées alliées », environ 49 photos ; « Incendie 
de Salonique 18-19 août 1917  » par la section 
photographique de l’armée d’Orient, 20 photos 
8,5 x 11,5 cm, contrecollés  ; « Mont Athos 1917 » 
par la section photographique de l’armée d’Orient 
26 photos contrecollées, 12 x 17 cm et 12 x 9 cm.
� BE 600 / 800 €
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566	 �Syrie et Liban 1924-1925, important lot 
d’archives et photos dont  : 13 grandes photos 
illustrant l’arrivée du général, une revue des 
troupes devant le train, une revue d’autochtones 
montés sur des méharis, une remise de 
décorations, une revue d’un escadron de cavalerie 
supplétive signé A Guiragossian et Bonfils, un 
groupe d’officiels devant des ruines (Alep ?)  
23  x  29  cm, Beit el Din, une photo dédicacée 
d’un scheik au général Sarrail pour la protection 
de Lattaquié en 1925  ; Almanach «  Al-Miraat  » 
encyclopédique annuel illustré édité au Caire  ; 
des plaquettes imprimées, chemin de fer société 
foncière de Syrie, correspondance d’orient  ; une 
banderole mortuaire du Haut-Commissaire 
des États du Levant  ; Lieutenant-colonel Sarrou 
« carte indiquant les emplacements des différents 
éléments de la gendarmerie syrienne » rapport du 
30 décembre 1924, grande carte dépliante dans une 
reliure  ; un très grand plan de la ville de Damas 
dressé en 1921-1924, imprimée à Paris en 1926, en 
deux éléments de 90  x  120  cm  ; un ensemble de 
plans de la Syrie et du Liban imprimés au dos de 
cartes d’état-major belges ; une importante lettre 
de remerciement en arabe adressée au général 
Sarrail pour une affaire privée. Joint un lot de 
cartes sur l’Afrique. � 300 / 400 €

567	 �Lot d’archives privées 1900 à 1929  : environ 
200 courriers particuliers et cartes de visite reçues 
à titre privé.� 80 / 120 €

568	 �Fort lot de documents d’archives, coupures 
de presse, lettres personnelles d’homonymes, 
boîtes, plaques de verre, album photos fin XIXe 
siècle (accidenté), livres dédicacés. � 100 / 150 €

563	� Armée d’Orient et Salonique, important lot 
de photos et divers : le camp de l’ambulance alpine 
n°1, environ 13 photos, annotées au dos et dédicacées 
au général Sarrail, 24  x  18  cm  ; grande photo de la  
2e compagnie de Crétois, 30 août 1916, contrecollée, 
23,5 x 29 cm ; un Comitadji grec 1912, 18 x 23 cm ; arc 
de triomphe au général Sarrail, rehaussée, 23 x 29 cm ; 
le général Sarrail avec Alexandre de Serbie, 16 x 23 cm, 
et avec un général serbe 13 x 8 cm encadrée et plus 
de 450 photos en divers formats certaines légendées, 
fronts, avions, troupes étrangères, ethnologie, 
architectures. Joint : un dessin de Monastir dédicacé ; 
une broderie commémorative de l’amitié franco-
grecque, en fils d’or et d’argent et paillons dorés ; un 
album intitulé « Serbs in December 1915 » photos de 
Sampson Tchernoff, avec une affiche de l’exposition ; 
divers dessins, dont le front vu du côté des Italiens 
1917. � 400 / 600 €

564	 �Armée d’Orient, Athènes 1917, 17 grandes 
photos illustrant l’armée française à Athènes, 
16 x 22 cm, contrecollées sur carton, toutes datées 
de juin et juillet 1917, et situées  : «  campement 
français au pied de l’Acropole  », «  poste français 
aux Propylées  », «  au théâtre de Bacchus, soldat 
français devant Silènes », « [soldat faisant la sieste] 
sur les marches du Parthénon  », «  mitrailleurs 
français devant l’Érechthéion », « batterie française 
de 75 au pied du monument de Philipappos  », 
conservées dans un portefeuille portant le titre 
frappé « documents de la section photographique 
de l’Armée française ». � BE 100 / 150 €

565	� Syrie et Liban 1924-1925, important lot 
d’archives d’environ 200 pièces, rapports, 
télégrammes, vie politique et sociale de l’époque. 
� États divers 200 / 300 €

563

566 566



ARMES, UNIFORMES, SOUVENIRS HISTORIQUES

569	� Le général Sarrail, buste en plâtre patiné vert 
bronze signé « Odette C… » (éclats). 

	 42 cm� 150 / 200 €

570	 �Lot de petits bijoux : deux épingles de cravate 
en or  : une en forme d’anneau serti de petits 
diamants, une en forme de médaillon orné d’une 
grecque émaillée, serti d’une petite perle, poinçon 
tête d’aigle ; une à double épingle de cravate en 
vermeil relié par une chaînette, ornée de pierres 
bleues ; un petit porte-mine rétractable en or, les 
extrémités serties de cabochons de pierre bleue. 

	 Poids brut : 15 g� 200 / 300 €
	� Avec un fascicule intitulé «  Sarrail 1856-1929  » édité à 

l’occasion de l’inauguration du monument au général Sarrail 
en 1939, avec préface une d’Édouard Herriot, président de la 
société « Les Amis du Général Sarrail », imprimé en tête une 
photo du général portant l’une de ces épingles.

Voir la reproduction page 121

570	 Montre de poche de forme savonnette en or 
 bis	� jaune guilloché (750/1 000e). Le cadran émaillé 

blanc à chiffres romains pour les heures et chiffres 
arabes pour les minutes, trotteuse à six heures. 
Le boitier gravé aux initiales du général, PS pour 
Paul Sarrail (fêles à l’émail). 

	 État de fonctionnement non garanti.
	 Diamètre : 5 cm - Poids brut : 86 g
� 1 000 / 1 500 €

571	 �Armée d’Orient, canne de poilu en bois gravé 
de deux serpents enlacés et de la dédicace «  Le 
poilu à son général, campagne d’Orient 1915-
1916-17 » monogrammé SL, pommeau sphérique, 
embout en laiton et acier, dragonne en cuir. 

	 92 cm� 100 / 150 €

572	� 1877-1905, lot d’épaulettes : Légion étrangère, une 
paire de lieutenant, et une épaulette seule, dorées  ; 
infanterie, une paire de capitaine, dorées en boîte  ; 
chasseurs à pied, une paire de capitaine, argentées en 
boîte ; infanterie, une paire de commandant, dorées ; 
infanterie, une paire de lieutenant-colonel, dorée et 
argentées, en boîte. � 150 / 200 €

573	� 1905-1908, lot de deux : un képi dit « foulard » 
de colonel d’infanterie, en drap garance, bandeau 
de drap noir signé Bidal ; une paire d’épaulettes de  
colonel en broderie d’or, par Bidal, en boîte 
nominative.� 150 / 200 €

Voir la reproduction page 128

569

570 bis

571

579

574

574

587
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577	� 1916, Képi de tenue de campagne de général 
de division à commandement supérieur, en toile 
de drap moutarde, à trois étoiles surmontant 
une petite soutache d’argent de commandement 
supérieur, intérieur en soie noire, étiquette 
du fabricant Richard, avec note manuscrite  
« Gl Sarrail 7bre 16 ». Avec une photo du général 
Sarrail, alors commandant de l’armée d’Orient, 
portant ce képi. Manque une étoile, usure, 
déformation, trous de mites.� 200 / 300 €

578	� 1921, Paire d’épaulettes de général d’armée 
modèle 1921, en broderie de fil d’or, à cinq étoiles 
d’argent, boîte en bois. � 150 / 200 €

579	 �Deux sabres d’officier d’infanterie modèle 
1882  : un à lame signée Kligenthal, la poignée 
monogrammée MS, 108,5 cm, lame 91,5 cm ; un à 
lame signée Mayer, avec dragonne de commandant 
en cuir, le gland dissimulant un sifflet (manque le 
filigrane), 98,5, lame 82,5 cm. 

	 Oxydation, notamment aux fourreaux. � 120 / 150 €
Voir la reproduction page 127

574	� 1908, lot d’uniformes : une tunique de général de 
division en drap noir à deux rangs de sept boutons 
dorés, col et manchettes à deux rangs de feuilles de 
chêne brodés d’or, par Bonsergent à Paris, étiquette 
marquée «  Sarrail mars 08  »  ; une vareuse en drap 
noir, manque les boutons et les étoiles ; un ceinturon 
porte-épée de général, en soie bleue à deux rangs 
or, double boucle à la tête de Méduse  ; deux bas de 
pantalon d’officier d’infanterie. Dans une malle en 
bois toilé marqué « Mr le général Sarrail ». Nombreux 
trous de mites, usure. Mauvais état. � 150 / 200 €

Voir la reproduction page 127

575	� 1911, une paire d’épaulettes de général de 
division en broderie de fil d’or, à trois étoiles 
en argent, boîte signée Bidal au nom du général 
Sarrail. � 150 / 200 €

576	� 1913, Képi dit «  foulard » de général de division 
à commandement supérieur, en drap garance, 
bandeau de drap noir brodé de deux rangs de 
feuilles de chêne surmontés d’un liseré d’or et 
d’une soutache d’argent de commandement 
supérieur, le dessus orné d’une hongroise, coiffe 
intérieure en soie verte, bandeau de basane, taille 
58, signé du fabricant Bidal à Paris. Usure, trous 
de mites. � 200 / 300 €

573
576

575

577

578583
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580	 �Selle de grande tenue de général modèle 
1845 et ses accessoires  : selle en velours cramoisi 
entièrement surpiqué d’arabesques ; fontes en cuir 
rouge à garnitures de cuivre doré ; couvre-fontes 
en cuir rouge recouverts de peau de panthère 
bordé d’un double galon d’or et drap cramoisi  ; 
une paire d’étriers en bronze avec étrivières en 
cuir rouge  ; une paire d’étriers en bronze  ; une 
sous-ventrière en cuir rouge  ; un mors orné de 
têtes de Méduse  ; un filet en cuir fauve liseré or, 
le frontal recouvert d’un galon or ; un mors brisé 

avec une paire de rênes en galon d’or  ; une paire 
de rênes en cuir liseré or ; un poitrail en cuir noir 
liseré or doublé de cuir brun avec cœur de poitrail 
en laiton doré décoré d’une tête de Méduse  ; un 
tapis de selle en drap cramoisi avec double galon 
d’or et empiècement en cuir ; un tapis de selle en 
drap bleu nuit bordé rouge  ; divers manteaux de 
cheval. Dans une grande caisse de transport en 
bois portant une étiquette nominative « Général 
Sarrail ». État d’usage. � 1 000 / 1 500 €
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tailleur, étiquette de la maison « Merlano, Vidau 
successeur Alger » ; un Boléro en drap rouge, galon 
et hongroises noires, passepoil et manchettes bleu 
ciel, manches à crevés, boutons grelots, galons or 
(brodé sur les poches intérieures 1 sur croissant), 
gilet (sédria) en drap bleu ciel et noir, galon et 
hongroises noires ; saroual en drap bleu roi (avec 
tampon de réception). Nombreux trous de mites 
et manques importants. Mauvais état. �300 / 400 €

585	 �Cuirasse de carabinier modèle 1825, en 
fer plaqué d’une feuille de laiton, le plastron 
gravé 1834, le dossier signé Manufacture de 
Châtellerault, le reste difficilement lisible 
(forte oxydation, manque l’attribut central 
et le ceinturon, le cuir des épaulières brisé et 
fragmentaire). Mauvais état. � 200 / 300 €

586	� Sabre de grosse cavalerie modèle 1822 pour 
la troupe, la lame marquée «  Kligenthal 1826  », 
la garde matriculée, fourreau à deux anneaux 
(accident au filigrane et à la fusée, oxydation, 
garde voilée). 

	 116,5 cm - Lame : 95,5 cm� 150 / 200 €

587	 �Sabre ottoman, dit yatagan, la lame gravée d’un 
texte et d’une étoile, la poignée en os et pierres 
rouges, le fourreau en bois et laiton recouvert de 
cuir rouge, bouterolle en laiton gravé d’une tête 
de poisson (accidents, manques). 75,5 cm - Lame : 
56 cm� 100 / 150 €

Voir la reproduction page 127

581	 �Lot d’ornements de coiffure  : cinq plumets, 
un blanc, un blanc et rouge, un bleu, un tricolore, 
et une aigrette blanche à base tricolore (accidents) 
en tube. � 80 / 120 €

582	 �Lot d’accessoires militaires : deux ceinturons 
porte-épées à quatre rangs or, un en soie rouge, 
un bleu, double boucle à la tête de Méduse  ; une 
dragonne en fil d’or à gland avec trois étoiles de 
divisionnaires  ; un lot de boutons de général  
(24 gros et 3 petits)  ; quatre passants d’épaulette 
brodés  ; deux éléments de manche d’uniforme 
bleu horizon avec trois étoiles de divisionnaires, 
un avec deux étoiles  ; deux éléments de manche 
en drap moutarde avec cinq étoiles de général 
d’armée. � 200 / 300 €

583	 �Lot d’accessoires militaires  : une fourragère 
de commandement en broderie de fils d’or, les 
aiguillettes en bronze doré  ; un brassard d’état-
major de la 33e division, en soie rouge et fil d’or 
en boîte  ; un brassard d’état-major rouge et 
blanc  ; divers éléments de galonnage et bandes 
de commandement de pantalon ; trois glands ; un 
pompon doré ; une paire d’épaulettes d’infanterie 
en drap rouge ; un aiguisoir à rasoir coupe chou. 
� 80 / 120 €

Voir la reproduction page 128

584	� Armée d’Afrique, IIIe République - Uniforme 
de maréchal des logis du 1er régiment de 
spahis comprenant  : une tunique en drap rouge, 
les collets brodés d’un 1 sur un croissant, 
boutons en laiton doré, galon or, fabrication de 

585

586
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588	� Casque de type illyrien formé de couvre-joues triangulaires et à l’arrière, d’un 
couvre-nuque. Les toutes les bordures sont ornées d’une élégante frise de perles 
entre deux filets. Le sommet présente une double arête destinée à fixer un cimier. 
L’arrière est d’ailleurs encore muni d’un anneau de fixation. Bronze.

	� Oxydation verte et dépôt calcaire. Petite lacune à l’arrière et petites déformations, 
sinon très belle conservation. 

	 Art grec, Macédoine, première moitié du Ve siècle av. J.-C.
	 Hauteur : 23 cm - 	 Hauteur avec socle : 27, 5 cm� 10 000 / 15 000 €
	� Le socle ancien recouvert de velours présente une plaque en laiton gravée « Au Général Sarrail 

commandant en chef les armées alliées. L’Armée Française d’Orient. 1915 - 1916 - 1917 ».
	� Ce casque pourrait correspondre à celui figurant sur une photographie ancienne en compagnie 

d’un autre identique identifiable à celui conservé aujourd’hui au musée du Louvre (Cf. MND 
1074 ; Br 4116 (Armée d’Orient, trouvé à Stavroupolis Zeitenlik 1917). 

	 Expert : 
	 Antoine Tarantino - 38, rue Saint-Georges, 75009 Paris - Tél. : 06 15 44 68 46
	 contact@galerietarantino.com

© Musée du Louvre, Paris, 
MND 1074 ; Br 4116
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589	 Oenochoé de type « Chous » en bronze. 
	 Lacunes et déformations visibles.
	� Art grec, Macédoine, première moitié du Ve siècle 

av. J.-C.
	 Hauteur : 21,5 cm
	� On joint une sellette en bois portant une plaque 

en laiton gravée « Mobilier funéraire découvert 
dans le sarcophage d’un guerrier macédonien - 
Camp de Zeitenlick - Armée française d’Orient 
- 1915-1916-1917 »� 800 / 1 000 €

	 Provenance : 
	 Offert au Général Sarrail par l’armée française d’Orient.

589

590

590	 �Strigile en bronze. 
	 Manques.
	� Art grec, Macédoine, première moitié du Ve siècle 

av. J.-C.
	 Longueur : 20,5 cm� 120 / 150 €
	 Provenance : 
	 Offert au Général Sarrail par l’armée française d’Orient.

	 Expert : 
	 Antoine Tarantino - 38, rue Saint-Georges, 75009 Paris - Tél. : 06 15 44 68 46 - 	 contact@galerietarantino.com
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591	� Importante pendule portique en marbre blanc, marbre noir et bronze ciselé et doré, 
surmontée d’un aigle aux ailes déployées dans un entourage de rinceaux feuillagés, les pilastres 
en marbre noir cannelés surmontés d’un lion rugissant et animés de feuillages et fleurs au 
naturel, la base en marbre blanc à doucine animée d’un trophée militaire entouré de figures 
allégoriques d’Athéna et de Thémis. Le cadran émaillé blanc à chiffre arabes et index signé  
« Join à Paris ».

	 Époque Louis XVI.
	 (Accidents, mécanisme rapporté).
	 Hauteur : 70 cm - Largeur : 58 cm - Profondeur : 18,5 cm� 2 500 / 3 500 €
	� Par tradition familiale, cette pendule aurait été offerte par Napoléon Bonaparte à l’abbé Dejean en 

remerciement de son intervention dans l’arrangement de son divorce avec Joséphine de Beauharnais en 
vue de son mariage avec Marie-Louise d’Autriche.

	 Provenance : 
	 -Abbé André Dejean (né en 1748), nommée évêque d’Asti (1809-1814) par Napoléon Bonaparte.
	� - Son frère, Jean-François-Aimé Dejean (1749-1824), général de la Révolution française, puis ministre de 

Napoléon Bonaparte.
	 - Par descendance au général Sarrail, puis par descendance à l’actuel propriétaire.
	 Références :
	 - Vente Christie’s Paris, 13 décembre 2006, lot 260, un modèle similaire 
	 - Mons (Belgique) Collections du Musée François Duesberg, un modèle similaire.
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OLYMPISME

592	 �Olympisme – Torche des Jeux olympiques 
d’Athènes 2004, en forme de feuille d’olivier 
bicolore, arbre sacré depuis l’Antiquité, elle 
est réalisée en bois d’olivier et aluminium 
orné du logo des jeux. Conservée dans son 
tube d’origine. Usure d’usage. 

	 Longueur : 65,5 cm� 2 000 / 2 500 €
	� Pour célébrer le retour des Jeux dans leur pays 

d’origine, le relais de la flamme olympique fut 
mondial. Traversant les cinq continents, la flamme 
est passée par toutes les villes ayant accueilli les 
Jeux depuis leur refondation en 1896 à Athènes.

	 Provenance : 
	 Collection d’une athlète olympique grecque.

593	 �Torche des Jeux olympiques d’hiver 
de Turin 2006, conçue et fabriquée par 
le célèbre designer turinois Pininfarina, 
de forme aérodynamique, elle est en 
aluminium bleu orné du logo des jeux 
en creux, le brûleur percé de trous sur 
chaque face permet à la flamme d’entourer 
le sommet de la torche en entier, sa forme 
s’inspire d’un bâton de ski et du monument 
symbolique de Turin, la Mole Antonelliana. 

	 Longueur : 77 cm � Bon état 1 500 / 2 000 €
	� Le relais de la flamme fit le tour de l’Italie et passa par 

Albertville et Grenoble, anciennes villes hôtes de Jeux. 
La torche a remporté le prix « Lorenzo il Magnifico » 
de la Biennale d’art contemporain de Florence. 

	 Provenance : 
	 Collection d’une athlète olympique grecque.

593 592
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594	� Allemagne, royaume de Wurtemberg - Médaille  
du Mérite de l’ordre de la Couronne en or, au 
profil de Guillaume II de Wurtemberg (1891-1918) 
signé K. Schwenzer, couronne de chêne au revers 
légende « Dem Verdienste » (griffures, petite lettre 
M gravé au revers), ruban. 

	 28 mm, poids : 15,6 g 
	 Allemagne, vers 1900.� TTB 600 / 800 €

595	 �Danemark - Médaille de Récompense de 
Frédéric VIII (1906-1912), en or, le profil royal 
signé Lindahl, couronne de laurier au revers 
(petites griffures), anneau plat, ruban. 

	 27,5 mm, poids : 18,1 g 
	 Danemark, début du XXe siècle.� TTB 600 / 800 €
	 Seulement 99 médailles furent attribuées.

596	 �Grèce - Médaille de la Maison royale en 
or, au profil de Georges Ier (1863-1913) signé S.L., 
revers figurant Hermès (cheveux), anneau plat 
orné de rinceaux. 

	 30 mm, poids : 20,9 g 
	 Grèce, vers 1900. � TTB  800 / 1 200 €

597	 �Italie - Médaille de la Maison royale en 
or, au profil de Victor Emmanuel III (1900-1946)  
signé de la Regia Zecca, au revers, dans une 
couronne végétale « Ricordo » (griffures, petit M  
gravé au revers), bélière figurant le nœud de Savoie 
et « Roma ». 

	 31,5 mm, poids : 22,5 g 
	 Italie, début du XXe siècle.� TTB 600 / 800 €

Rare groupe de huit médailles de maisons royales 
attribuées au tournant du XXe siècle

598	� Norvège - Médaille commémorative de Sa 
Majesté le roi en or, au profil du roi Haakon VII  
(1906-1957) signé Throndsen, revers au chiffre 
royal, sommé d’une couronne royale norvégienne 
(petites griffures), ruban. 

	 25 mm, poids : 12,2 g 
	 Norvège, début du XXe siècle.� TTB 400 / 600 €
	 Seulement 331 médailles furent attribuées, 293 à des étrangers.

599	� Perse - Médaille de la Bravoure du Lion 
et du Soleil en or, règne de Mozaffareddine 
Chah (1896-1907), avers figurant le lion debout, 
armé d’un sabre devant le soleil, entouré d’une 
couronne de chêne et de laurier, au revers, la 
titulature du Chah et l’année 1317 (1899), bélière à 
volute en vermeil soudée (cheveux, petite lettre M 
gravé au revers). 

	 37 mm, poids : 15 g 
	 Perse, fin du XIXe siècle.� TTB 600 / 800 €

600	 �Suède - Médaille de la Cour royale en or, au 
profil d’Oscar II (1872-1907) signé Lea Halborn, 
revers uni (griffures, petite lettre M gravé au revers),  
surmonté d’une couronne royale ceinte de deux 
rinceaux formant bélière, ruban. 

	 23,5 mm, poids : 12,3 g 
	 Suède, fin du XIXe siècle.� TTB 400 / 600 €

601	� Suède - Médaille de la Cour royale en 
vermeil, au profil de Gustave V (1907-1950) signé 
A. Lindberg, revers uni (cheveux), surmonté 
d’une couronne royale ceinte de deux rinceaux 
formant bélière, ruban étroit. 

	 31 mm, poids : 20,7 g
	 Suède, début du XXe siècle.� TTB 150 / 200 €
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608	� Autriche - Ordre du Mérite de la 
République, fondé en 1922, restauré en 1952, 
bijou de commandeur d’argent en métal argenté 
et émail (cheveux), cravate complète, dans l’écrin 
aux armes signé Reitterer.

	 70 x 50 mm
	 Autriche, seconde moitié du XXe siècle.
� TTB 80 / 120 €

609	� Belgique - Ordre de Léopold, fondé en 1832,  
croix d’officier à titre civil du modèle bilingue 
en vermeil et émail, ruban à rosette, écrin 
monogrammé, signé Fonson. 

	 67 x 40,5 mm 
	 Belgique, seconde moitié du XXe siècle.
� TTB à SUP 40 / 60 €

610	 �Belgique – Ordre de Léopold II, fondé en 
1900, bijou de grand-croix du modèle bilingue 
en vermeil et émail avec écharpe. 

	 83 x 52 mm
	 Belgique, seconde moitié du XXe siècle. � 300 / 400 €

611	� Belgique - Insigne de Dames d’honneur de 
la reine Marie Henriette de Habsbourg-
Lorraine (1836-1902) ayant appartenu à la 
duchesse d’Ursel née d’Harcourt, bijou en 
or ciselé en forme de médaillon ovale ajouré 
émaillé bleu reprenant le cadre de l’ordre 
impérial autrichien de la Croix étoilée, figurant 
un monogramme composé des lettres L et MH 
enlacées, serties de roses de diamant, le revers 
émaillé, surmonté d’une couronne royale en or 
émaillé, au-dessus, une broche en or ciselé en 
forme de jarretière (anciennement serti de pierres), 
dans l’écrin d’origine de forme violoné en chagrin 
noir frappé d’un double L couronné, en dessous, 
étiquette héraldique aux armes de la duchesse 
d’Ursel. 

	 114 x 42,5 mm, poids : 35,61 g 
	 Belgique, troisième quart du XIXe siècle.
� TB à TTB 4 000 / 5 000 €
	� Henriette Marie d’Harcourt (1828-1904), fille de Eugène 

d’Harcourt, duc d’Harcourt (1786-1865), elle épouse en 
1847 Léon d’Ursel, duc d’Ursel (1805-1878) qui était veuf 
de sa sœur aînée Madeleine Marie Sophie d’Harcourt 
(1812-1842), Louis-Philippe ayant autorisé ce mariage. 
Elle était grande maîtresse de la Reine Marie-Henriette.

602	 �Allemagne, grand-duché d’Oldenbourg 
- Ordre de Pierre Frédéric Louis, fondé 
en 1838, plaque de grand-croix en argent, le 
centre en plusieurs parties émaillées, surmonté 
de deux épées croisées, pour l’attribution d’épées 
pour mérite de guerre dans une classe inférieure, 
fixation par épingle basculante signée Knauer. 
Frappe postérieure. 

	 84,5 mm, poids brut : 70 g
	 Allemagne, XXe siècle.� TTB à SUP 600 / 800 €

603	 �Allemagne, royaume de Prusse - Ordre de 
l’Aigle rouge, fondé en 1777, croix de 4e classe 
(chevalier), en argent, les branches à fond grenu, 
le centre d’avers en peinture à l’émail, ruban à 
rosette monté à spatule (manque le liseré blanc).  
44 x 39,6 mm

	 Allemagne, début du XXe siècle.
� TTB à SUP 80 / 120 €

604	 �Allemagne, royaume de Wurtemberg - 
Ordre de Frédéric, médaille du mérite de 
l’ordre (1892), vermeil, ruban postérieur. 

	 28 mm 
	 Allemagne, début du XXe siècle.� TTB 60 / 80 €

605	� Indochine, Annam - Kim-Kahn, insigne de  
1re classe du règne de Bao Daï (1926-1945) constitué 
de deux flans soudés en vermeil repoussé, complet 
de ses pampilles en fils de soie et perles et de son 
cordon de suspension, dans la boîte d’origine en 
cartonnage rouge signée Lactinhvien à Hué. 

	 46 x 80 mm, poids brut : 18 g
	 Indochine, entre-deux-guerres.
� TTB à SUP 800 / 1 200 €

606	� Indochine, Annam – Ordre du Dragon 
d’Annam, fondé en 1886, bijou d’officier en 
vermeil ciselé en pointes de diamant, centre en 
vermeil émaillé, cartouche de « Lemaitre 346 rue 
St Honoré  » au revers, poinçon tête de sanglier, 
sans ruban. 

	 84 x 52 mm
	 France, début du XXe siècle.� SUP 80 / 120 €

607	 �Annam – Ordre du Dragon d’Annam, bijou 
d’officier en vermeil ciselé en pointes de diamant, 
centre en vermeil émaillé, poinçon tête de sanglier, 
ruban à rosette vert bordé orange. 

	 89 x 49 mm
	 France, début du XXe siècle.� SUP 80 / 120 €
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617	 �Bulgarie, ordre du Mérite civil, fondé en 
1891, croix de 5e classe (chevalier) en bronze 
argenté et émail (infimes éclats), ruban triangulaire. 

	 50 x 47 mm 
	 Bulgarie, fin du XIXe siècle.� TB à TTB 50 / 80 €

618	 �Bulgarie - Ordre du Mérite militaire, fondé 
en 1900, bijou de 3e classe (commandeur) avec 
couronne de laurier pour distinction militaire, en 
bronze doré et émail (bélière ressoudée, couronne 
d’une croix d’officier, ruban non conforme). 

	 90 x 61 mm 
	 Autriche, début du XXe siècle. � TB 150 / 200 €

619	� Bulgarie - Ordre du Mérite militaire, croix 
de 4e classe (officier) en bronze doré et émail 
(centres refixés, cheveux), ruban triangulaire à 
rosette. 

	 80,5 x 50 mm
	 Autriche, début du XXe siècle.
� TTB à SUP 80 / 120 €

620	 �Bulgarie - Ordre du Mérite militaire, 
croix de 5e classe (chevalier) avec couronne en 
bronze argenté et émail (éclat à une branche), 
ruban triangulaire, écrin aux armes et au nom de 
l’ordre. 

	 74 x 47 mm 
	 Autriche, début du XXe siècle. � TB 60 / 80 €

621	� Bulgarie - Ordre du Mérite militaire, croix 
de 6e classe en bronze argenté, ruban triangulaire. 

	 67,5 x 45 mm 
	 Autriche, début du XXe siècle.� TTB à SUP 40 / 60 €

612	 �Bulgarie - Ordre de Saint-Alexandre, 
fondé en 1878, croix de 5e classe (chevalier) avec 
couronne en bronze argenté et émail (anneau 
remplacé, usures), ruban rouge triangulaire non 
conforme. 

	 71 x 39 mm 
	 Bulgarie, entre-deux-guerres.� TB à TTB 60 / 80 €

613	 �Bulgarie - Ordre de Saint-Alexandre, croix 
de 5e classe (chevalier) en argent et émail (éclats de 
surface au revers), ruban triangulaire, écrin en 
toile rouge aux armes et au nom de l’ordre, signé 
Rothe. 

	 45 x 38,5 mm 
	 Autriche, début du XXe siècle.� TB à TTB 60 / 80 €

614	 �Bulgarie - Ordre du Mérite civil, fondé 
en 1891, ensemble de Ire classe (grand-croix) du 
modèle après 1908 comprenant : le bijou en bronze 
doré et émail, 110 x 75 mm, la plaque en bronze 
argenté, doré et émaillé, cartouche de la maison 
Schwerdtner de Vienne au dos, fixation par épingle 
basculante, 97  mm, l’écharpe complète (usure). 
Autriche, début du XXe siècle.

� TTB à SUP 800 / 1 200 €

615	 �Bulgarie - Ordre du Mérite civil, croix de 
4e classe (officier) après 1908, en bronze doré et 
émail, ruban triangulaire à rosette. 

	 75 x 47,5 mm
	 Autriche, début du XXe siècle.
� TTB à SUP 80 / 120 €

616	� Bulgarie - Ordre du Mérite civil, croix de 
5e classe (chevalier) après 1908, avec couronne en 
bronze argenté et émail (infimes éclats), ruban 
triangulaire, dans un écrin aux armes pour une 
croix de 6e classe. 

	 76 x 47,5 mm
	 Autriche, début du XXe siècle.� TTB à SUP 60 / 80 €
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627	� République Dominicaine – Ordre du Mérite 
de Duarte, Sanchez et Mella, fondé en 
1954, ensemble de grand-croix à titre civil 
comprenant  : le bijou et la plaque en argent et 
émail, les centres en trois parties en vermeil 
émaillé, fixation par épingle basculante, sans 
écharpe. 

	 Le bijou : 78 x 58 mm - La plaque : 78 x 78 mm
	 Espagne, seconde moitié du XXe siècle.
� TTB à SUP 400 / 600 €

628	 �Égypte – Ordre du Nil, fondé en 1915, 
ensemble de grand-croix comprenant : le bijou 
en argent ciselé en pointes de diamant, l’étoile en 
vermeil émaillé, 93 x 63 mm ; la plaque de même 
facture, fixation par épingle et deux crochets, 
93  mm, les deux pièces signées Lattès au dos, 
poinçon de titre et C pour l’année 1927 ; écharpe 
complète partiellement décolorée, dans l’écrin 
d’origine en cuir bleu, le couvercle frappé au 
chiffre du roi couronné, l’intérieur signé Lattès 
(usure). 

	 Égypte, 1927.� TTB à SUP 800 / 1 000 €

629	� Égypte – Ordre du Nil, bijou de commandeur 
en argent ciselé en pointes de diamant, l’étoile en 
vermeil émaillé (infime éclat de surface sur une 
pointe), signé Lattès au dos, cravate. 

	 91 x 64 mm
	 Égypte, premier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 150 / 200 €

630	 �Égypte – Ordre du Nil, étoile de chevalier 
en argent ciselé en pointes de diamant, l’étoile en 
vermeil émaillé, signé Lattès au dos, poinçon de 
titre et A pour l’année 1925, ruban. 

	 65 x 43 mm
	 Égypte, 1925. � TTB à  SUP 60 / 80 €

631	 �Espagne - Ordre de Charles III, fondé en 1771, 
plaque de grand-croix en argent ciselé en pointes 
de diamant, le centre en plusieurs parties en argent 
ciselé et or émaillé, la vierge délicatement peinte à 
l’émail (infime éclat dans le bandeau bleu), fixation 
par épingle et deux crochets. 

	 80 x 77 mm 
	 Espagne, début du XXe siècle.� TTB 600 / 800 €

622	� Burundi - Ordre national de la République, 
fondé en 1969, plaque de grand cordon en métal 
argenté, l’étoile dorée, le centre émaillé, fixation 
par épingle basculante horizontale. 

	 86 mm
	 Belgique, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 120 / 150 €

623	� Cambodge - Ordre royal, fondé en 1864, bijou 
d’officier en vermeil ciselé en pointes de diamant 
ajourées, centre en or en trois parties émaillées, 
ruban à rosette du premier type (usé).

	 72 x 47 mm
	 France, dernier tiers du XIXe siècle.
� TTB à SUP 120 / 150 €

624	 �Chili - Ordre du Mérite, organisé en 1929, 
bijou de grand-croix en argent, bronze doré et 
émail, avec écharpe complète, écrin d’origine en 
cartonnage bleu, le couvercle frappé aux armes, 
l’intérieur signé Hours (sans la plaque). 

	 69 x 46 mm 
	 Chili, entre-deux-guerres.� TTB 200 / 300 €

625	 �Colombie – Ordre de Boyaca, fondé en 1919,  
réorganisé en 1954, ensemble de grand-croix 
comprenant  : le bijou en vermeil et émail, le 
centre d’avers en trois parties, avec écharpe 
(partiellement décolorée)  ; la plaque en argent 
ornée de la croix en vermeil émaillé, cartouche de 
Meco à Bogota au dos, fixation par aiguille, dans 
l’écrin d’origine signé Meco, le couvercle frappé 
aux armes de Colombie et au nom et à la classe de 
l’ordre. 

	 Le bijou : 61 x 55,5 mm - La plaque : 80 mm
	 Colombie, dernier tiers du XXe siècle.
� TTB à SUP 400 / 600 €

626	� Corée - Ordre du mérite de la Sécurité 
nationale, fondé en 1967, lot de huit 
réductions de l’ordre du premier type en vermeil 
et émail, poinçon au crabe et Arthus-Bertrand, 
sans rubans. 

	 26 x 16 mm 
	 France, seconde moitié du XXe siècle.
� TTB 80 / 120 €
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638	 �Italie, Royaume – Ordre des Saints Maurice 
et Lazare, fondé en 1572, croix de chevalier 
en or et émail, ruban cousu, dans l’écrin d’origine 
en cartonnage vert, le couvercle au chiffre de 
Victor Emmanuel III, signé de Cravanzola 
(manque la réduction et la rosette). 

	 40 x 38 mm, poids : 9,7 g 
	 Italie, entre-deux-guerres.� TTB à SUP 80 / 120 €

639	 �Italie, Royaume - Ordre du Mérite du 
Travail, ordre à classe unique fondé en 1901, 
croix de chevalier du modèle royal en vermeil 
et émail, centre d’avers en trois parties (éclats de 
surface à l’avers sur la branche inférieure, éclat 
restauré au centre du revers), ruban usé. 

	 42 x 39,7 mm
	 Italie, entre-deux-guerres. � TB à TTB 80 / 120 €

640	 �Italie - République de Saint-Marin, ordre 
de Sainte-Agathe, fondé en 1923, bijou de 
commandeur en vermeil et émail, centre d’avers 
en deux parties la sainte en peinture à l’émail, de 
revers en trois, poinçon de titre 950 et d’orfèvre, 
cravate complète. 

	 54 x 49 mm 
	 Italie, entre-deux-guerres.� TTB à SUP 150 / 200 €

641	 �Japon – Ordre du Soleil levant, bijou de  
5e classe (chevalier), en vermeil, argent et émail, 
ruban aux couleurs. 

	 71 x 46 mm
	 Japon, début du XXe siècle.� TTB à SUP 60 / 80 €

642	 �Japon - Ordre du Trésor Sacré, brevet 
d’officier imprimé sur papier, spectaculaire 
encadrement avec décoration polychrome, au dos 
le nom du titulaire, Lalique commissaire de la 
Marine. 

	 Japon, fin du XIXe siècle. � 60 / 80 €
	� Laligne, Armand, Jacques Joseph (1858-1922), commissaire en 

chef de 1re classe de la marine, dossier LH 19800035/21/2677.

643	 �Japon - Ordre du Trésor sacré, fondé en 
1888, plaque de 2e classe en argent vermeil et 
émail (cheveux, une pointe faussée, petits éclats), 
fixation par épingle et deux crochets. 

	 76 mm 
	 Japon, entre-deux-guerres. � TB  400 / 600 €

632	 �Éthiopie – Ordre de l’Étoile d’Éthiopie, 
fondé en 1879, plaque de grand officier en 
vermeil, poinçon tête de sanglier et Arthus-
Bertrand, fixation par épingle et deux crochets. 

	 81 mm
	 France, entre-deux-guerres.� TTB à SUP 200 / 300 €

633	 �Éthiopie – Ordre de l’Étoile d’Éthiopie, 
bijou de commandeur en bronze doré, fragment 
de cravate usée et tachée.

	 105 x 79 mm
	 France, début du XXe siècle.� TTB 120 / 150 €

634	 �Gabon – Ordre de l’Étoile Équatorienne, 
fondé en 1959, bijou de commandeur du 
deuxième modèle en vermeil et émail (cheveux), 
poinçon Arthus-Bertrand pour l’exportation, 
cravate complète, dans l’écrin d’origine en 
chagrin bordeaux monogrammé EB, orné sur le 
velours d’un cartouche doré portant une dédicace 
gravée « La clinique de la tuberculose et le comité 
national au professeur Étienne Bernard ». 

	 74 x 62 mm
	 France, seconde moitié du XXe siècle.
� TB à TTB 120 / 150 €

635	 �Grèce - Ordre du Sauveur, fondé en 1833, 
bijou de commandeur du deuxième type en 
vermeil et émail, le centre d’avers en deux parties, 
le Christ pantocrator en peinture à l’émail, le 
revers en une seule partie, cravate complète. 

	 78 x 49,5 mm 
	 Suisse, entre-deux-guerres.� TTB à SUP 300 / 400 €

636	 �Grèce - Ordre du Sauveur, fondé en 1833, 
croix d’officier en vermeil et émail, ruban, 
écrin d’origine frappé d’une couronne royale 
signé Huguenin.

	 56,5 x 35 mm 
	 Suisse, entre-deux-guerres.�TTB à SUP 80 / 120 €

637	 �Grèce - Ordre du Sauveur, croix de chevalier 
en argent et émail (éclats), ruban. 

	 54,5 x 35 mm 
	 France, début du XXe siècle. � TB 60 / 80 €
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649	 �Pérou – Ordre militaire d’Ayacucho, fondé 
en 1932, bijou de commandeur en bronze doré 
et émail, cravate, rosette à coudre, écrin d’origine 
en cartonnage bordeaux le couvercle frappé aux 
armes du Pérou. 

	 70,5 x 53 mm
	 Pérou, milieu du XXe siècle.
� TTB à SUP 200 / 300 €
	 Provenance : 
	 Général de corps d’armée Jean Ganeval (1894-1981). 

650	� Pérou – Ordre du Mérite pour Services 
distingués, fondé en 1950, ensemble de grand-
croix comprenant  : le bijou en vermeil et émail, 
avec écharpe complète  ; la plaque en vermeil 
et émail, les deux pièces portant au revers le 
cartouche de la Monnaie nationale du Pérou, 
rosette de boutonnière, dans l’écrin en cartonnage 
bleu, le couvercle frappé aux armes du Pérou. 

	 Le bijou : 62 x 53 mm - La plaque : 78 x 71 mm
	 Pérou, milieu du XXe siècle.
 � TTB à SUP  400 / 600 €
	 Provenance : 
	 Général de corps d’armée Jean Ganeval (1894-1981).  

651	 �Pologne - Ordre de Polonia Restituta, 
fondé en 1921, bijou de commandeur du premier 
type, en bronze doré et émail, sans ruban, dans 
l’écrin d’origine en toile rouge, frappée du sceau 
de l’ordre. 

	 58 x 58 mm 
	 Pologne, entre-deux-guerres.
� TTB à SUP 200 / 300 €

652	� Portugal – Ordre de Notre-Dame de la 
conception de Vila Viçosa, fondé en 1818, 
bijou de commandeur  en vermeil, l’étoile 
émaillée, le centre en une partie, large cravate, 
présenté fixé dans un cadre. 

	 80 x 60 mm (à vue) 
	 Portugal, fin du XIXe siècle.� TTB 300 / 400 €

644	� Liban – Ordre national du Cèdre, fondé en 
1936, ensemble de grand officier du deuxième 
type comprenant  : le bijou en vermeil et émail 
(petits éclats à trois cèdres), poinçon de titre 0.925, 
sans ruban ; la plaque en argent, les cèdres patinés, 
le centre en vermeil, fixation par épingle et deux 
crochets.

	 Le bijou : 61 x 61 mm - La plaque : 69,5 mm
	 France, milieu du XXe siècle.� TTB 400 / 600 €

645	� Maroc - Ordre du Ouissam alaouite chérifien,  
fondé en 1913, plaque de grand-croix du 
troisième modèle en bronze argenté, l’étoile 
dorée et émaillée, fixation par épingle basculante, 
poinçon Arthus-Bertrand. 

	 80 mm
	 France, fin du XXe siècle.� SUP 100 / 150 €

646	� Népal - Ordre de Gorkha Dakshina Bahu 
(de la main droite de Gurkha), fondé en 1896, 
reformé en 1932, plaque de grand officier en 
argent, or et émail, fixation par épingle en or et 
deux crochets, poinçon de l’orfèvre Hamilton & 
Co à Calcutta, écrin d’origine signé. 

	 80 mm 
	 Inde, milieu du XXe siècle.� TTB à SUP 400 / 600 €

647	� Niger - Ordre national, fondé en 1961, 
ensemble de grand officier comprenant le 
bijou d’officier et la plaque en argent et émail 
poinçon d’Arthus-Bertrand pour l’exportation, 
fixation par épingle et deux crochets, ruban à 
rosette, rosette de boutonnière. Dans l’écrin 
d’origine signé (usures). 

	 Le bijou : 60 x 40 mm - La plaque : 87 mm 
	 France, seconde moitié du XXe siècle.
� TTB à SUP 300 / 400 €

648	� Pays-Bas - Ordre d’Orange Nassau, fondé en 
1892, bijou de commandeur à titre civil en vermeil 
et émail, poinçon de titre, cravate décolorée et 
raccourcie, dans l’écrin signé de la chancellerie des 
ordres néerlandais. 

	 87 x 55 mm 
	 Pays-Bas, seconde moitié du XXe siècle.
� TTB 200 / 300 €
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660	 �Royaume-Uni - Military Cross en argent, au 
chiffre de Georges V, poinçon tête de sanglier et 
d’orfèvre illisible, ruban cousu avec barrette à 
coulisse. 

	 46 x 42 mm 
	 France, Première Guerre mondiale.� TTB 120 / 150 €

661	 �Royaume-Uni - Portée de quatre réductions 
d’un officier britannique de la Grande Guerre  : 
Military Cross en argent, 1914-15 star en bronze 
doré, médaille commémorative 1914-1018 et 
interalliée, montée sur une barrette à épingle signée 
Spink, écrin d’origine signé (charnière fragile). 

	 Angleterre, entre-deux-guerres.� TTB 60 / 80 €

662	� Russie - Ordre de Saint-Stanislas, fondé en 
1765, plaque de Ire classe (grand-croix) en argent, 
de facture assez plate, le centre en plusieurs 
parties en vermeil émaillé, revers doré, fixation 
par épingle basculante, poinçon de fournisseur 
officiel, de titre 84, de Keibel en toutes lettres et 
de Saint-Pétersbourg. 

	 93 mm
	 Russie, dernier tiers du XIXe siècle.
� TTB à SUP 1 200 / 1 500 €

663	 �Russie - Ordre de Saint-Stanislas, bijou de 
2e classe (commandeur) avec couronne impériale 
en or et émail, les branches émaillées rouge 
sombre sur l’avers, anglées d’aigles impériaux 
partiellement amatis et brunis, la couronne en or 
ciselé, les décors peints à l’émail (infimes éclats 
aux lauriers du centre), nombreux poinçons 
répétés sur la couronne, le pontet et au revers de la 
croix WK pour Wilhelm Keibel, de date 1863, de 
fournisseur de la cour et de titre 56, sans ruban. 

	 72,5 x 45 mm, poids brut : 23,74 g
	 Russie, Saint-Pétersbourg, vers 1863.
� TTB à SUP 4 000 / 6 000 €
	� En usage de 1828 à 1874, la « couronne impériale » ajoutée 

aux bijoux de 1re et de 2e classe était une classe spéciale, 
marque d’une faveur impériale particulière. L’entreprise 
de Wilhelm Keibel fut fournisseur officiel du chapitre des 
ordres impériaux de 1841 à sa mort en 1862, reprise par 
son fils Julius, l’atelier continua cependant brièvement à 
poinçonner ses pièces WK avant de passer à IK, expliquant 
l’incohérence de la signature et de la date. Le professeur 
Gustav Tamann signale dans son ouvrage sur les poinçons 
russes le même poinçonnage apposé sur un bijou de l’Aigle 
blanc daté 1863 et signé WK.

664	 �Russie - Chaînette de gala à deux rangs de 
maillons en vermeil, portant cinq miniatures avec 
ruban  : médaille interalliée en bronze  ; palmes 
d’officier de l’Instruction publique  ; chevalier de 
l’ordre de Saint-Stanislas en vermeil et émail  ; 
chevalier de l’ordre de Sainte-Anne en vermeil et 
émail ; insigne de blessés en bronze émaillé. 

	 France, entre-deux-guerres.� TTB 80 / 120 €

653	� Portugal - Ordre militaire de Saint-Benoît 
d’Aviz, fondé en 1176, plaque de grand officier 
du modèle républicain en argent ciselé en pointes 
de diamant, le centre en plusieurs parties en vermeil 
émaillées, cartouche de Frederico Costa, fixation 
par épingle basculante (petits éclats).

	 85 mm
	 Portugal, milieu du XXe siècle. 
� TB à  TTB 200 / 300 €

654	 �Perse/Iran, ordre du Soleil pour les 
Dames, « Nishan-i-Aftab », trois dessins sur 
film à la gouache figurant des projets, deux pour 
le bijou et un pour plaque. 

	 95 x 90 mm
	 France, début du XXe siècle.� 100 / 150 €

655	� Perse/Iran - Deux médailles  : une commé-
morative du 25e centenaire de la fondation de 
l’Empire perse par Cyrus le Grand, en bronze au 
profil de Mohammad Reza Chah Pahlavi, 31 mm ; 
une réduction de la médaille commémorative de 
l’insurrection nationale, 28 Amordad, 1953, en 
bronze doré, 23 x 18 mm, sans rubans. 

	 France, milieu du XXe siècle.� TTB 40 / 60 €

656	 �Roumanie - Ordre de la Couronne, fondé en 
1881, ensemble de grand-croix du deuxième 
type, après 1932, comprenant : la croix en vermeil 
et émail (petits éclats aux pointes), l’anneau 
poinçonné IR, 54 x 55 mm ; la plaque en argent, 
vermeil et émail (cheveux), cartouche de la 
maison Josef Resch au dos, fixation par épingle 
basculante, 73  mm  ; écharpe complète, écrin 
d’origine au monogramme de Carol II, signé dans 
le couvercle (taché). 

	 Roumanie, entre-deux-guerres.
� TB à TTB 800 / 1 200 €

657	 �Royaume-Uni - Ordre de l’Empire britannique, 
fondé en 1917, croix d’officier du deuxième type à 
titre civil, en vermeil, ruban avec épingle de fixation, 
écrin frappé O. B. E., signé de la Royal Mint (usure). 

	 63 x 49 mm 
	 Angleterre, dernier tiers du XXe siècle.
� SUP 60 / 80 €

658	 �Royaume-Uni - Military Cross en argent, au 
chiffre de Georges V (oxydation), écrin d’origine 
en cuir violet frappé de la couronne royale, ruban. 

	 47,9 x 43,6 mm 
	 Angleterre, Première Guerre mondiale.
� TB à TTB 300 / 400 €

659	 �Royaume-Uni - Military Cross en argent, au chiffre  
de Georges V, attribution artisanalement gravée au 
revers avec une pointe « CORDIER », ruban. 

	 48 x 43,6 mm 
	 Angleterre, Première Guerre mondiale.
� TTB 300 / 400 €
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667	 �Russie, URSS – Lot de six médailles commé-
moratives en bronze doré : 20e, 30e et 40e anniversaire 
de la Victoire de la Grande Guerre patriotique  ;  
50e, 60e et 70e anniversaire des forces armées de 
l’URSS, toutes avec ruban sur plaquette métallique.

	 URSS, seconde moitié du XXe siècle.� TTB 40 / 60 €

668	 �Saint-Siège - Ordre de Saint-Grégoire le 
Grand, créé en 1831, bijou de commandeur 
à titre militaire en or et émail, 91  x  56  mm,  
poids  : 31,6 g, cravate postérieure  ; présenté avec 
une plaque en argent ciselé en pointes de diamant, 
la croix en vermeil et émail, cartouche de Tanfani et 
Bertarelli au revers, fixation par épingle basculante, 
82 mm, dans un écrin en cartonnage rouge frappé 
de la tiare et des clefs, signé du même fabricant. 

	 La croix, France, dernier tiers du XIXe siècle
	 La plaque, Italie, milieu du XXe siècle.
� TTB 800 / 1 200 €

669	� Saint-Siège - Ordre de Saint-Grégoire le 
Grand, ensemble de commandeur avec plaque 
à titre civil comprenant, le bijou en vermeil et 
émail, 86 x 57,5 mm et la plaque en argent ciselé en 
pointes de diamant, la croix en vermeil et émail, 
fixation par épingle basculante, 87 mm. 

	 Italie, milieu du XXe siècle.� TTB 300 / 400 €

670	 �Saint-Siège – Ordre équestre du Saint-
Sépulcre de Jérusalem, réorganisé en 1847, 
ensemble de grand-croix du modèle antérieur 
à 1907 comprenant  : le bijou en vermeil et émail, 
la croix surmontée d’une couronne royale (léger 
éclat sous le pontet au revers) ; la plaque en argent 
ciselé en pointes de diamant ajourées, le centre en 
plusieurs parties, en vermeil et émail (petits éclats 
au feuillage), fixation par épingle et deux crochets, 
les deux pièces poinçonnées à la tête de sanglier. 

	 Le bijou : 78 x 47 mm - La plaque : 89 mm
	 France, fin du XIXe siècle.� TTB 600 / 800 €

671	 �Saint-Siège – Ordre équestre du Saint-Sépulcre, 
bijou de commandeur du modèle 1907 en vermeil 
et émail (le revers partiellement réémaillé), la croix 
surmontée du trophée d’armes, cravate complète. 

	 102 x 51 mm
	 Italie, seconde moitié du XXe siècle.
� TB à TTB 120 / 150 €

672	 �Serbie - Ordre de Saint-Sava, fondé en 1883, 
plaque de grand officier du premier type 
en argent ciselé en pointes de diamant ajourées, 
le centre en vermeil émaillé, le saint en manteau 
rouge, fixation par épingle basculante, écrin en 
toile rouge aux armes (manque le bijou). 

	 88,5 x 78,5 mm 
	 Autriche, fin du XIXe siècle.
� TTB à SUP 400 / 600 €

673	 �Serbie - Chaînette de gala en or à quatre rangs 
de maillons portant quatre miniatures : chevalier 
de la Légion d’honneur en argent et or, officier 
d’Académie en or, médaille de la Mutualité en 
vermeil, ordre de Saint-Sava, croix du premier 
type en vermeil et émail, le saint au manteau 
rouge, revers au monogramme M du roi Milosh. 

	 France, fin du XIXe siècle.� TB à TTB 60 / 80 €

665	 �Russie - Médaille pour le Zéle en argent au profil 
de Nicolas II, ruban de l’ordre de Saint-Stanislas 
monté à la Russe. Joint une reproduction de l’insigne 
de l’école militaire Alexis de Moscou (éclat). 

	 30 mm 
	 Russie, début du XXe siècle.� TTB 60 / 80 €

666	 �Russie - Insignes régimentaires, carnet d’échan- 
tillon d’un fabricant français intitulé «  Modèles 
Insignes Russes ». Il contient trente-deux insignes de 
boutonnières de régiments de la garde ou de la ligne, 
de la guerre civile et de l’émigration, en bronze doré 
ou argenté, certains émaillés, répartis sur huit pages, 
certains avec le nom du commanditaire  : page 1,  
quatre insignes, 7e, 11e et 12e hussards et régiment 
Yegersky de la garde impériale ; page 2, cuirassiers de 
la garde, détachement du prince Lievin 1919, brigade 
d’artillerie Markoff, artillerie à cheval de la garde, 
1re brigade d’artillerie de la garde  ; page 3, mutilés 
Russes, deux drapeaux de la marine impériale,  
2e régiment de cavalerie Drosdovsky, aigle impérial 
doré  ; page 4, Gallipoli, régiment de la garde de 
Moscou, 3e batterie d’artillerie de la garde, lanciers 
de la garde ; page 5, jeton du corps des pages, jeton 
du 4e régiment de tirailleurs de la famille impériale 
de la garde, un insigne et deux jetons des cosaques de 
la garde ; page 6, ordre-union impériale russe, trois 
tridents ukrainiens  ; page 7, anciens combattants 
russes, jeton du régiment Atamansky de la garde, 
9e dragon de Kazan, avec un centre émaillé ; page 8, 
aigle impérial. 

	 France, entre-deux-guerres.� TTB 600 / 800 €

666
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681	 �Lot d’une vingtaine de livres de phaléristique 
internationale, reliures toile ou brochés  : «  Badges of 
H.M. Services  », Briggs and co Ltd, 1946, illustrations 
en couleur  ; Brasier, Brunet, «  Les ordres tunisiens  », 
Paris 1898  ; Brunet, JL, «  Les ordres de chevalerie et 
les distinctions honorifiques au Japon  », Paris, 1903, 
gravures NB  ; Da Costa, Frederico «  Décorations 
portugaises  », Lisbonne 1922, planches en couleurs  ;  
A. Daguin, « Ordres de chevalerie autorisés en France », 
Paris 1894, gravures NB et planches de rubans ; « Flags 
of all Nations  », volume I, Londres 1955, planches en 
couleur ; Domenico Guadagnini, « Storia degli Ordini 
Equestri », Venise, 1925, planches en couleur  ; Bruno 
Bernard Heim, «  Coutumes et droit héraldiques de 
l’église », Paris, 1949, planches en couleur  ; « Insignias 
and decorations of the US Armed Forces  » National 
geographic magazine, 1943, illustration NB et couleurs ; 
Baron Kervyn de Lettenhove, «  La Toison d’or à 
Bruges », Bruxelles 1907, illustrations NB ; Laggovardoy, 
« Étiquette » drapeaux, décorations grecques, Athènes 
1922, illustrations couleurs  ; Martin, Montalbo et 
Richebé, «  Armoiries et décorations  », Paris 1896 
gravures NB et couleur ; « Official Medals and ribbons 
of the British Army  » planche dépliante en couleur  ; 
Henri Qinot, «  Décorations belges et congolaises  »,  
3e édition, 1946, planches en noir ; Alfred Rigny, « Les 
drapeaux des États-Unis  », Paris 1945, illustrations 
en couleur  ; livre japonais sur les ordres et décoration 
du Japon et du monde, illustration NB et couleurs, 
Hoikusha publishing, années 60  ; diverses plaquettes 
et catalogues de fabricants, dont Arthus-Bertrand & 
Béranger et Lemaitre. � États divers 120 / 150 €

682	� Lot de seize ouvrages de documentation 
phaléristique française  : Administration des Monnaies 
et Médailles, «  Décorations officielles françaises  », 
Imprimerie Nationale, Paris, 1956, et additif 1967  ;  
R. Anchel, P.-F.  Caillé,  «  Histoire des décorations 
françaises contemporaines  », Paris et Bordeaux 1933  ; 
d’après L. Bonneville de Marsangy, «  La Légion 
d’honneur  », Paris, 1969 (sous emboîtage, trace 
d’humidité)  ; Colette Bourdier, «  Les Ordres français 
et les Récompenses nationales  », 1977. Nouvelle 
édition, revue et considérablement augmentée  ; André 
Damien, «  Le grand livre des ordres de chevalerie 
et des Décorations  », Paris 1991  ; M. Delande, «  Les 
ordres français, les ordres coloniaux, médailles 
commémoratives, médailles d’honneur des ministères, 
les croix et médailles de la guerre 1914-18 des pays 
alliés », Paris, 1934 ; Jean Hass, « La Médaille coloniale », 
Aubagne, 1997  ; Musée des Arts décoratifs  : « Légion 
d’honneur et décorations françaises », Paris 1911 ; Musée 
Monétaire. Paris, «  Exposition d’Ordres de chevalerie 
et Récompenses nationales  », 20 mars-30 mai 1956  ; 
Musée national de la Légion d’honneur et des ordres de 
chevalerie : « Honneur et gloire, les trésors de la collection 
Spada », Paris 2008 ; Lieutenant Sculfort, « Décorations, 
médailles, monnaies et cachets du musée de l’Armée », 
Paris 1912  ; André Souyris-Rolland, «  Guides des 
Ordres, décorations et médailles militaires françaises 
et étrangères 1814-1963 », Paris, 1979 ; André Souyris-
Rolland, « Guides des Ordres civils français et étrangers, 
des médailles d’honneur, des médailles des sociétés  », 
Paris, 1979  ; André Souyris-Rolland, «  Guides des 
Ordres & décorations de la résistance et de la libération », 
Paris 1985 ; Symbole & traditions, numéro spécial : « La 
Légion étrangère et ses insignes  », Paris 1990  ; Robert 
Werlich, « Orders and Decorations of all Nations », 1974.
� BE 100 / 150 €

674	 �Serbie - Ordre de Saint-Sava, ensemble de 
grand officier du deuxième type comprenant : 
le bijou en vermeil et émail, centres en plusieurs 
parties, le saint en manteau vert en peinture à 
l’émail, sans ruban ; la plaque en argent ciselé en 
pointes de diamant ajourées, le centre en vermeil 
émaillé, fixation par épingle basculante. 

	 Le bijou : 84 x 52 mm - La plaque : 82 x 79 mm 
	 Suisse, entre-deux-guerres.
� TTB à SUP 800 / 1 000 €

675	� Serbie-Yougoslavie - Ordre de la Couronne 
de Yougoslavie, fondé en 1929, bijou de 
commandeur en vermeil et émail, centres en 
trois parties, sans ruban. 

	 76 x 55 mm 
	 Suisse, entre-deux-guerres.� TTB à SUP 200 / 300 €

676	 �Siam/Thaïlande – Lot de quatre  : ordre de 
la Couronne de Siam, une étoile d’officier du 
deuxième type en vermeil et émail, ruban à rosette, 
54 x 32 mm  ; une médaille de la Croix-Rouge en 
métal doré, ruban avec Croix-Rouge émaillée, 
26,5 mm ; deux insignes de la Croix-Rouge jeune. 

	 Thaïlande, seconde moitié du XXe siècle.
� TTB à SUP 40 / 60 €

677	� Soudan – Ordre des Deux Nils, fondé en 1961, 
ensemble de grand-croix du premier type 
comprenant le bijou avec bélière au rhinocéros, et 
la plaque en argent vermeil et émail, fixation par 
épingle basculante, poinçon de titre 925 sur les 
deux pièces, avec l’écharpe, dans l’écrin d’origine 
en cuir bleu nuit signé Garrard à Londres. 

	 Le bijou : 84 x 58 mm - La plaque : 103 mm
	 Royaume-Uni, seconde moitié du XXe siècle. 
� SUP 600 / 800 €

678	� Tunisie - Ordre du Nichan al Iftikhar, 
bijou de commandeur au chiffre de Ahmed 
II Bey (1929-1942), en argent ciselé en pointe de 
diamant et émail, l’étoile émaillée, le centre en 
deux parties, poinçon tête de sanglier, cravate. 

	 94 x 57 mm 
	 France entre-deux-guerres.�  TTB à SUP 120 / 150 €

679	� Tunisie - Ordre du Nichan al Iftikhar, 
bijou de commandeur au chiffre de Ahmed 
II Bey (1929-1942), en argent ciselé en pointe de 
diamant et émail, l’étoile émaillée, le centre en 
deux parties, poinçon de titre tunisien, cravate. 

	 89 x 58 mm 
	 Tunisie, entre-deux-guerres.�  TTB à SUP 120 / 150 €

680	 �Lot comprenant  : une écharpe de grand-croix 
blanche à large bordure bleu ciel de tissage ancien 
et quatre écrins vides, un aux armes royales 
d’Espagne signé Cejalvo pour une plaque de grand-
croix, deux aux armes de la Régence de Tunis signé 
Sfez (un sans velours noir) pour des insignes de 
chevalier du Nichan Iftikhar, un britannique pour 
la British Empire Medal. � 60 / 80 €
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689	 �Ordre de Légion d’honneur - Restauration 
et Présidence, étoile d’officier légèrement 
réduite en or et émail, large couronne à fleurons 
surmontée d’un lys, centre en or en une seule 
partie au profil de Napoléon lauré à droite, revers 
à l’aigle impériale, poinçon tête de coq, anneau 
cannelé (éclats à deux pointes et à la légende du 
revers), sans ruban. 

	 51 x 20 mm, poids brut : 9 g
	 France, 1814-1851.� TTB 300 / 400 €

690	� Ordre de Légion d’honneur - Monarchie 
de Juillet, étoile d’officier en or et émail, 
feuillage entièrement visible entre les pointes 
(cheveux, une pommette légèrement faussée, 
petits éclats), anneau cannelé, poinçon tête d’aigle, 
ruban à rosette elliptique. 

	 61,5 x 41 mm, poids brut : 22 g
	 France, 1838-1848.� TB à TTB 500 / 700 €

691	� Ordre de la Légion d’honneur - IIe République, 
étoile d’officier en or et émail, le corps de l’étoile 
de la Monarchie de Juillet modifiée, les centres du 
modèle au long buste sur fond rayonnant ceint de la 
légende «  BONAPARTE Ier CONSUL 19 MAI 1802  »  
(éclats à une pointe), revers aux drapeaux 
surmontant la légende, anneau lisse, poinçons de 
contrôle postérieur, ruban ancien à rosette rigide.

	 44 x 43 mm, poids brut : 15 g
	 France, 1838-1851.� TTB 600 / 800 €

692	 �Ordre de la Légion d’honneur - Présidence, 
étoile d’officier en vermeil et émail, les centres 
en or, l’avers au profil de Napoléon lauré à droite 
sur fond rayonnant, la légende abrégée, le revers 
à l’aigle à gauche, poinçon tête de sanglier (une 
pommette faussée, petits éclats), ruban d’époque 
à rosette elliptique.

	 67 x 45 mm
	 France, milieu du XIXe siècle.� TB à TTB 300 / 400 €

693	� Légion d’honneur, Présidence, lot de trois : 
une étoile de chevalier en argent et émail, centre 
en or (éclats, pommettes faussées), poinçon tête 
de sanglier, ruban, 63 x 41 mm ; une chaînette de 
gala en or à quatre rangs de maillons portant une  
étoile de chevalier en argent, or et émail  ; une 
étoile de chevalier IIIe République, en argent et 
émail (éclats, sans ruban).�  TB 60 / 80 €

694	 �Légion d’honneur - Second Empire, plaque 
de grand-croix en argent les branches ciselées 
en pointes de diamant, les rayons lisses, le centre 
en trois parties, cartouche de Ouzille Lemoine, 
rue du Bac n°1 au dos, poinçon tête de sanglier, 
fixation par épingle et deux crochets. 

	 90 mm
	 France, 1851-1863.� TTB à SUP 1 000 / 1 200 €

683	 �Ancien Régime, bouton de dignitaire de 
la Maison du Roi, bimétalliques figurant une 
fleur de lys dorée sur fond argenté, ceint d’une 
guirlande dorée, le dos en tissus

	 29,5 mm
	 France, seconde moitié du XVIIIe siècle.
� TTB 150 / 200 €

ORDRE de LÉGION D’HONNEUR
fondé par Bonaparte en 1802

684	 �Ordre de Légion d’honneur - Premier Empire,  
aigle d’argent du premier type en argent et 
émail, centres en or en deux parties, l’Empereur 
à la grosse tête, anneau lisse (éclats aux pointes et 
au feuillage, corps voilé, centre du revers déformé, 
nœud détaché mais conservé), sans ruban. 

	 39 x 35,5 mm 
	 France, Premier Empire.�  TB à TTB 800 / 1 000 €

685	� Légion d’honneur, Premier Empire, étoile 
de chevalier du IVe type, réduction en argent et 
émail (petits éclats), centre en or, anneau cannelé, 
sans ruban. 

	 32 x 17,5 mm 
	 France, Premier Empire.�  TB à TTB 80 / 120 €

686	 �Ordre de Légion d’honneur - Restauration, 
bijou de commandeur en or et émail, les centres 
en deux parties, Henri IV de profil à droite sur 
fond grenu, revers aux armes de France, épaisse 
couronne royale surmontée d’un lys, anneau de 
suspension double passant transversalement dans 
l’orbe (cheveux petits éclats, restauration à deux 
pointes), sans ruban.

	 84 x 54 mm, poids brut : 31,7 g
	 France, 1814-1830.� TB à TTB 1 500 / 2 000 €

687	 �Ordre de Légion d’honneur - Restauration, 
étoile d’officier en or et émail, les centres en une 
seule partie au profil d’Henri IV à droite sur fond 
rayonnant, revers aux armes de France, les feuillages 
visibles entre les pointes des branches, les feuilles 
supérieures formant pontet, couronne royale ornée 
et sommée de lys, anneau cannelé, poinçon à la tête 
de bélier (deux pommettes faussées, éclats épars), 
ruban d’époque à rosette elliptique décoloré. 

	 63 x 42 mm, poids brut : 20 g
	 France, 1819-1830.� TB à TTB 600 / 800 €

688	� Légion d’honneur - Restauration, étoile 
de chevalier en argent et émail (éclats épars, 
pommette légèrement faussée), le centre en or, 
anneau cannelé poinçon tête de lièvre, ruban usé. 

	 67 x 44 mm 
	 France, 1819-1830.�  TB à TTB 80 / 120 €

ORDRE et DÉCORATIONS FRANÇAISES
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699	� Légion d’honneur, IIIe République, modèle 
de joaillerie, lot de quatre  : un dessin à la 
gouache sur film figurant un bijou de commandeur 
entièrement serti de diamant  ; une miniature 
en argent, or et émail, les branches et la bélière 
serties de trente éclats de diamants, le centre en or 
sans millésime, poinçon double aigle/sanglier et 
de Chobillon, sans ruban  ; une chaînette de gala 
portant une Légion d’honneur sertie de seize éclats 
de diamant (manque le centre) et une médaille de la 
reconnaissance française en vermeil, poinçon tête 
de sanglier, ruban simple et à rosette. 

	 France, entre-deux-guerres.� TTB 80 / 120 €

700	� Légion d’honneur, IVe République, étoile 
d’officier, modèle de luxe en vermeil et émail, les 
branches bombées bordées d’un filet, les centres en  
trois parties, les feuillages en haut-relief, ruban  
à rosette, poinçon tête de sanglier, écrin mono-
grammé JM. 

	 63,5 x 42,5 mm 
	 France, troisième quart du XXe siècle.� TTB 60 / 80 €

701	 �Légion d’honneur, Ve République, ensemble 
de grand-croix comprenant  : le bijou en taille 
commandeur, modèle de luxe, les branches à filets 
en taille, les centres en trois parties, poinçon au 
crabe (infimes cheveux à la légende au revers), 
82  x  55  mm  ; la plaque en vermeil, le centre en 
trois parties, fixation par épingle et deux crochets, 
poinçon au crabe et Arthus-Bertrand, 94  mm  ; 
l’écharpe ; avec une médaille d’identité de l’Institut 
de France en argent au profil d’Athéna, attribuée au 
revers à « Alexandre Parodi 1970 ». 

� TTB  800 / 1 200 €
	 �Provenance : Alexandre Parodi (1901-1979), Compagnon de 

la Libération, ambassadeur de France, président honoraire 
du Conseil d’État, membre de l’Académie des Sciences 
morales et politiques, élevé à la dignité de grand-croix de la 
Légion d’honneur le 14 juillet 1971.

Voir la reproduction page 157

702	� Légion d’honneur, Ve République, plaque de 
grand officier en argent, le centre en trois parties, 
fixation par épingle et deux crochets, poinçon tête 
de sanglier et Arthus-Bertrand, écrin.

	 94 mm� TTB à SUP   400 / 600 €
	 Provenance : Alexandre Parodi (1901-1979).

Voir la reproduction page 157

695	 �Légion d’honneur, Second Empire, grand 
verre à pied en cristal taillé à pans à inclusion 
d’une étoile d’officier en paillons d’or émaillé, 
ceint d’initiales gothiques gravées CI. 

	 15 x 8,4 cm 
	 France, Second Empire. � Bon état 200 / 300 €

Voir la reproduction page 110

696	� Légion d’honneur, IIIe République, plaque 
de grand officier du général Joseph Aymerich, 
en argent, les branches ciselées en pointes de 
diamant, les rayons lisses, centre en trois parties, 
fixation par épingle et deux crochets, poinçon tête 
de sanglier, écrin en maroquin marron le couvercle 
signé Aucoc et frappé «  LÉGION D’HONNEUR 
GRAND OFFICIER ». 

	 93 mm 
	 France, entre-deux-guerres.�  TTB à SUP  400 / 600 €
	� Provenance : vente Dapsens auctions, Reims, 19 décembre 

2010, Philippe Missillier expert, lot 22. 
	� Aymerich, Joseph Gaudérique (1858-1937), général de 

division, grand officier le 15 janvier 1920, il s’est notamment 
illustré au cours de la Première Guerre mondiale en 
conquérant le Cameroun aux Allemands. Voir son dossier 
LH//83/25

Voir la reproduction page 153

697	� Légion d’honneur, IIIe République, bijou de 
commandeur, modèle de joaillerie en vermeil 
et émail, les branches à filets, les centres en or en 
trois parties, les pointes serties de dix roses de 
diamant, la couronne de deux (cheveux, petite 
restauration à deux pointes au revers), fragment 
de cravate. 

	 88 x 60 mm 
	 France, entre-deux-guerres.� TTB 400 / 600 €

Voir la reproduction page 153

698	� Légion d’honneur - IIIe République, brevet 
imprimé sur vélin pour une promotion au grade 
d’officier au nom de «  Foucault, Marie Romain 
Siméon, capitaine adjudant major au 1er bataillon 
des mobiles du Finistère », promu par décret du  
7 février 1871, daté du 28 février 1872, signé 
Vinoy. � 60 / 80 €

	� Foucault, Marie Romain Siméon (1819-1898), engagé à 
20 ans en 1839, il est admis à la retraite en 1865 avec le 
grade de capitaine, il fit campagne aux Colonies, à la Plata, 
Baltique et Crimée (titulaire des deux médailles), Chine et 
Siège de Paris. Dossier LH//1005/67.
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703	� Légion d’honneur, Ve République, une étoile  
de chevalier en argent et émail, poinçon de 
la Monnaie de Paris, avec le brevet en date du 
31 mai 1989 au nom de Jean-Luc Parodi  ; une 
étoile d’officier en vermeil et émail, centre trois 
parties, poinçon au crabe, avec le brevet au même, 
en date du 31 janvier 2000  ; ordre national du 
Mérite, étoile d’officier en vermeil et émail  ; 
deux médailles commémoratives de 1870-1871, 
une de gros module en argent avec barrette 
« engagé volontaire », une en bronze ; un bijou de 
commandeur de l’encouragement au dévouement ; 
diverses rosettes et petites médailles  ; une 
médaille religieuse figurant Notre-Dame  ; un 
lot d’insignes militaires, armée de l’Air, Marine, 
Afrique, Maroc. � TTB 80 / 120 €

	 SOUVENIRS de la RESTAURATION

704	� 1815, bague d’honneur des volontaires 
royaux de bordeaux en or, le chaton orné d’un 
casque à cimier à chenille, ceint de la devise 
«  DIEU LE ROI LES DAMES  », l’anneau orné 
d’une guirlande de feuillage encadrant la légende 
«  VOLONTAIRES ROYAUX DE BORDEAUX / 
CAMPAGNE DU MIDI », l’intérieur de la bague 
finement gravée, sous le chaton, d’un sabre et 
d’une lance croisés dans une couronne de laurier, 
sous un L couronné et une fleur de lys, et sur 
l’anneau de l’attribution «  Subercazeaux Vtaire  
21 Mars 1815 », poinçon tête de coq. 

	 Diamètre : 27 mm, poids : 5,72 g 
	 France, vers 1815.�  TTB  1 500 / 2 000 €
	� Après le débarquement de l’Empereur à Golf Juan le 1er 

mars 1815, le duc d’Angoulême, alors à Bordeaux, leva des 
Volontaires royaux pour s’opposer au vol de l’Aigle. Après 
quelques victoires et la conquête de Montélimar et Valence, 
le duc d’Angoulême dut capituler face à Grouchy le 7 avril.  
Cette bague commémore cette campagne militaire 
méconnue. La famille Subercazeaux ou de Subercasaux, 
originaire de Dax, s’installa en Gironde au début du XIXe 
siècle, une de ses branches fit fortune au Chili.

Voir la reproduction page 157

705	� Décoration du Lys, en forme de croix à huit 
pointes en argent émaillé blanc, le centre d’avers 
au profil de Louis XVIII en relief doré sous un 
médaillon de verre bombé, celui du revers orné 
d’un lys ceint de la légende « VIVE LE ROI » sur 
fond bleu, couronne articulée, anneau cannelé, 
poinçon au faisceau de licteur, ruban mixte non 
conforme. 

	 40 x 23 mm 
	 France, 1814-1819.�  TTB 80 / 120 €

Voir la reproduction page 157

706	 �Décoration du Lys, lot de trois  : deux en 
forme de lys couronné, un orné de rinceaux et 
perles, anneau lisse, poinçon faisceau de licteur, 
37  x  15,5  mm, un ciselé en pointes de diamant, 
anneau lisse, 35 x 14 mm  ; un en forme de croix 
à huit pointes en argent émaillé blanc, le centre 
d’avers au profil de Louis XVIII ceint de la 
légende «  VIVE LE ROI  » au revers Henri IV 
« GAGE DE LA PAIX » sur fond bleu, couronne 
articulée, anneau lisse, poinçon au faisceau de 
licteur (infimes cheveux) 36 x 19 mm, sans rubans. 

	 France, Restauration.�  TTB 80 / 120 €
Voir la reproduction page 157

707	 �Lot de deux documents : décoration du Lys, lettre 
de nomination partiellement imprimée, décorant  
M. Payen, chirurgien au 13e régiment de cuirassiers, 
signée Kellerman Duc de Valmy, datée du 11 août 
1814  ; garde nationale de France, département de 
Basses-Alpes, brevet provisoire, en-tête aux armes 
de France, nommant M. de Gaudemard, capitaine 
de la compagnie des grenadiers de la garde nationale 
de Riez.� 60 / 80 €

708	� Décoration du Lys, brevet gravé aux armes 
de France, attribuée au capitaine Mangin du  
67e régiment, daté du 15 octobre 1814. 

	 Encadré, 21 x 15 cm à vue
	 Pliures.� 60 / 80 €

IIe RÉPUBLIQUE

709	� États pontificaux - Médaille du Siège de 
Rome, 1849, en bronze patiné, ruban postérieur. 

	 31,8 mm
	 Rome, milieu du XIXe siècle. � TTB 60 / 80 € 

Voir la reproduction page 157
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715	� Empire ottoman – Médaille de Crimée pour 
les troupes britanniques, «  CRIMEA 1855  », en 
argent, suspension par anneau, ruban.

	 36,5 mm
	 Turquie, milieu du XIXe siècle.
� TB à TTB 100 / 150 €

716	� Médaille d’Italie, 1859, premier modèle avec 
haute couronne en argent, profil de Napoléon III 
non lauré sur fond ligné, fleurettes à six pétales, 
revers avec légende au pluriel «  CAMPAGNES 
D’ITALIE  », attribution gravée dans le champ 
au-dessus des batailles «  LAURE D.  » (poinçon 
d’orfèvre illisible sur l’anneau), ruban d’époque 
cousu.

	 49 x 26,4 mm 
	 France, troisième quart du XIXe siècle.
� TTB 600 / 800 €

IIIe RÉPUBLIQUE

717	� Ordre de fantaisie du Sahara, Maroc, médaille  
du Charognard de Tafoudet 1912 en bronze patiné et 
ajouré, sans ruban. 

	 37 x 22 mm 
	 France, entre-deux-guerres.� TTB 300 / 400 €

718	 �Ordre du Nichan el Anouar, fondé en 1887, 
réduction d’une étoile de chevalier, modèle 
de joaillerie, en argent, or et émail, les branches, la 
couronne et la bélière sertis d’éclats de diamant, 
poinçon tête d’aigle et d’Arthus-Bertrand, sans 
ruban. 

	 24 x 14 mm 
	 France, entre-deux-guerres.� TTB 60 / 80 €

SECOND EMPIRE

710	� Royaume-Uni - Médaille de Crimée par 
Wyon en argent, attribution frappée à « DUPUIS 
* ART * G * I », ruban postérieur avec agrafe 
« SEBASTOPOL » voilée (chocs sur la tranche)

	 36 mm 
	 Royaume-Uni, Second Empire.
� TB à TTB 150 / 200 €

711	� Royaume-Uni, médaille de la Guerre de 
Crimée, 1854, par Wyon en argent, avec trois 
barrettes anglaises «  ALMA  », «  BALAKLAVA  » 
et «  SEBASTOPOL » (le passant aplati et bisé au 
centre), ruban décoloré. 

	 36,5 mm
	 Royaume-Uni, milieu du XIXe siècle.
� TB à TTB 80 / 120 €

712	 �Royaume-Uni, médaille de la Guerre de 
Crimée, 1854, par Wyon en argent, avec barrette 
française « ALMA », ruban postérieur. 

	 36,5 mm
	 Royaume-Uni, milieu du XIXe siècle.
� TB à TTB 60 / 80 €

713	 �Royaume-Uni, médaille de la Guerre de 
Crimée, 1854, par Wyon en argent, avec barrette 
anglaise « INKERMANN », ruban postérieur. 

	 36,5 mm
	 Royaume-Uni, milieu du XIXe siècle.
� TB à TTB 60 / 80 €

714	 �Royaume-Uni, médaille de la Guerre de 
Crimée, 1854, par Wyon en argent, avec barrette 
anglaise «  SEBASTOPOL  » (bélière ressoudée et 
fixe), ruban postérieur. 

	 36,5 mm
	 Royaume-Uni, milieu du XIXe siècle.
� TB à TTB 60 / 80 €
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724	� 1914-1918, lot de quatre croix de Guerre 
en bronze  : une 1914-1915, ruban cousu avec 
deux palmes et quatre étoiles  ; une 1914-1916, 
ruban cousu avec une palme, trois étoiles et une 
réduction d’insigne de pilote  ; une 1914-1917, 
ruban cousu avec quatre palmes, quatre étoiles, et 
un insigne d’aviation ; une 1914-1918, ruban avec 
six palmes, deux étoiles et un insigne d’aviation, 
trois avec des barrettes à coulisse. � TTB 60 / 80 €

725	� Lot de cinq : un bijou de commandeur de l’ordre 
des Palmes académiques en vermeil et émail, 
poinçon de la Monnaie de Paris (éclat, manque la 
bélière) ; une médaille de Sainte-Hélène en bronze, 
sans ruban  ; deux médailles privées en métal 
argenté, groupement de voyage des mimi pinson 
1905 et mutualité  ; un insigne de boutonnière de 
conseiller général en métal argenté et émail. 

� TB à TTB 80 / 120 €

INSIGNES DE FONCTION

726	 �Assemblée constituante, 1848, insigne de 
boutonnière, ruban de soie moirée tricolore, 
chargé d’une rosette elliptique et d’un motif en 
métal doré en forme de faisceau de licteur avec 
main de justice entre deux guirlandes de laurier, de 
part et d’autre les lettres RP, terminé par une frange 
de torsades de fil d’or, bouton de fixation en nacre 
(le faisceau orienté vers le bas, ruban décoloré).

	 110 x 37 mm
	 France, 1848.� 80 / 120 €

727	� Assemblée législative, 1849, insigne de 
boutonnière, ruban de soie moirée tricolore, 
chargé d’une rosette elliptique et d’un motif 
brodé en fil d’or en forme de faisceau de licteur 
avec main de justice entre deux guirlandes de 
laurier, terminé par une frange de torsades de fil 
d’or, doublure de satin rouge, bouton de fixation. 

	 111 x 37 mm
	 France, 1849.� TTB 80 / 120 €

728	� Assemblée nationale, Cour des Comptes, 
souvenir de député Émile George, lot de 
huit médailles  : 1871, Assemblée nationale, 
médaille d’identité en argent d’après la 
composition du modèle de 1848, gravée au revers 
«  ÉMILE GEORGE VOSGES  », poinçon argent 
et abeille, 50,5  mm  ; 1884, révision des lois 
constitutionnelles, médaille en bronze patiné 
au profil de la République par JC Chaplain, 
gravée au revers «  GEORGE  », 73  mm  ; 1885, 
élection de Jules Grévy à la présidence de la 
République, médaille en bronze patiné au profil 
de la République par Max Bourgeois, gravée au 
revers «  GEORGE  », 72  mm  ; 1887, élection de 
Sadi Carnot à la présidence de la République, 

719	 �Ordre du Mérite commercial, fondé en 1939, 
bijou de commandeur du premier type en vermeil 
et émail, poinçon tête de sanglier et Arthus-
Bertrand, cravate complète, écrin signé Bacqueville. 

	 64,5 x 66,5 mm 
	 France, milieu du XXe siècle.
� TTB à SUP 150 / 200 €

720	 �IIIe République, ministère de la Marine et 
des Colonies, médaille d’honneur de 2e classe 
en argent, avers à la légende « RÉPUBLIQUE 
FRANÇAISE », au revers intitulé « MINISTÈRE 
DE LA MARINE ET DES COLONIES », 
attribution frappée en relief «  A JEAN CAZE 
OUVRIER DES PONTS ET CHAUSSÉES - 
COURAGE ET DÉVOUEMENT 1873 », poinçon 
argent de la Monnaie de Paris et à l’abeille, ruban 
(forte usure des reliefs). 

	 33,5 mm � B à TB 150 / 200 €

721	� Lot de huit médailles et insignes dont  : une 
médaille de Sainte-Hélène en bronze patiné, ruban 
d’époque ; une réduction de la médaille des engagés 
volontaires mineurs de 1870-71 en bronze patiné 
avec ruban tissé et bouton ; un insigne de la société 
des Vétérans des armées de terre et de mer, ruban 
avec barrette en métal doré émaillé de membre 
honoraire  ; une médaille des chemins de fer en 
bronze argenté attribuée en 1930, ruban avec agrafe 
locomotive ; une médaille d’honneur des assurances 
sociales en argent, poinçon tête de sanglier, ruban ; 
une petite médaille proclamation de la République, 
4 septembre 1870 en métal  ; un insigne en argent 
émaillé d’une association des amis de la France de 
Lugano  ; un insigne du vignoble d’Arbois  ; joint 
divers rubans. � TTB 60 / 80 €

722	 �France, lot de huit médailles  : une 
commémorative de 1870-71 en bronze, une Croix 
de Guerre 1914-1918 avec une étoile, une croix du 
Combattant, une commémorative de la Grande 
Guerre, une interalliée, une d’engagé volontaire, 
un insigne des blessés (éclat), un insigne de la 
société des vétérans des armées de terre et mer 
«  Oublier... jamais  », une copie d’une citation 
à l’ordre jour du 162e RI 29 septembre 1915 
(déchirure), un insigne du 5e régiment du génie.

	 France, XXe siècle.� TTB 60 / 80 €

723	� 1914-1918, lot de six médailles  : trois croix de 
Guerre 1914-1918, une en bronze argenté, ruban 
avec six palmes et deux étoiles, une en bronze patiné, 
avec une palme, une réduction sans millésimes, 
avec quatre palmes et quatre étoiles  ; une médaille 
interalliée par Morlon, ruban à spatule  ; deux 
médailles commémoratives de la Grande Guerre 
avec ruban ; une médaille de Verdun par Vernier à 
bélière boule, ruban avec barrette «  VERDUN  »  ; 
joint les galons d’un lieutenant colonial et un insigne 
du 81e RIA. � TTB 60 / 80 €
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médaille en bronze patiné au profil de la 
République par Max Bourgeois, gravée au revers 
« GEORGE », 72 mm ; 1894, mort de Sadi Carnot, 
plaquette par Roty en bronze argenté, 81 x 58 mm ; 
Cour des Comptes, deux médailles d’identité 
en argent, attribution frappée en relief «  ÉMILE 
GEORGE PRÉSIDENT 17 OCTOBRE 1892  » 
(variante dans la composition de l’attribution), 
poinçon corne d’abondance, 50,5  mm  ; Société 
d’instruction républicaine, médaille en cuivre 
argentée par Bovy figurant la République assise 
de face, le revers portant l’attribution gravée  
«  A M. GEORGE Sénateur – Ce que coûte 
un Empire août 1874-avril 1876 – 20.000 
exemplaires », 57 mm, toutes en écrin. 

	 France, dernier tiers du XIXe siècle.
� TTB 300 / 400 €
	� Eustache Émile George, (1830-1903), avocat et homme politique 

français. Préfet des Vosges pendant la guerre franco-allemande 
de 1870, puis député et sénateur des Vosges.

729	 �Sénat, souvenirs du sénateur Charles Dumont :  
une médaille d’identité du Sénat, type de 1924 par 
Charles Pillet, en vermeil, avers au profil à droite 
de la République coiffée d’un bonnet phrygien 
orné d’une cocarde et couronnée de laurier, ceinte 
de la légende «  REPUBLIQUE FRANÇAISE  », au 
revers, sous « SENAT », devant un rameau d’olivier, 
une torche enflammée sur laquelle s’enroule une 
banderole inscrite « 1924 », au centre, un cartouche 
portant l’attribution frappée en relief «  M. CH. 
DUMONT MEMBRE DU SENAT  », poinçon 1 
argent et corne d’abondance, 50 mm ; un insigne de 
boutonnière dit « baromètre » du modèle de 1876, en 
métal argenté, doré émail, fixation par spatule signée 
Chobillon, 53 x 42 mm. 

	 France, 1924.� TTB 120 / 150 €
	� Charles Dumont (1867-1939)  : homme politique français, 

député de 1898 à 1924, puis sénateur du Jura de 1924 à sa 
mort. Plusieurs fois ministre (des Travaux publics, Postes 
et Télégraphes 1911, des Finances, 1913 et 1930, puis de la 
Marine militaire, 1931-1932). 

719
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720
724 725

726 727

729
728
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734	� Magistrature, Second Empire, uniforme de 
cérémonie de Louis-Nicias Gaillard (1804-1865) 
comprenant  : un bicorne en feutre taupé, garni de 
plumes noires, ruban de soie, ganse et bouton brodés 
noirs, cocarde tricolore, signé Dassier  ; un habit de 
cérémonie en velours noir à neuf boutons, entièrement 
brodé de rinceaux, volutes et rameaux de chêne et de 
laurier en fils de soie noir sur le plastron, le col, les 
parements et le dos, manchettes en dentelle (usure 
et déchirure en haut d’une manche) ; un pantalon en 
droit en drap noir avec bandes latérales en velours 
de soie brodé de feuilles de chêne et de laurier (usure 
à l’entre-jambe)  ; une culotte en drap noir (usure à 
l’entre-jambes) ; un plastron en coton blanc avec jabot 
de dentelle ; une épée à garde en laiton ciselé et doré, 
incrusté de motifs à facettes en acier poli glacé, clavier 
ajouré orné d’un aigle repris sur le pommeau, lame 
triangulaire ciselée et dorée sur la moitié, fourreau 
en cuir à deux garnitures en laiton ciselé, pochette de 
transporte en toile verte avec étiquette de Dassier (la 
bouterole et la chaînette incomplète détachées). 95 cm, 
lame : 79,5 cm� 800 / 1 200 €

	� Louis-Nicias Gaillard (1804-1865), avocat général à la 
Cour de Poitiers puis procureur général à Metz, Toulouse 
et Caen, Président de la chambre des requêtes à la Cour de 
cassation en 1856. Dossier LH/1055/1

735	 �Souvenirs de l’inventeur, Émile Durand (né à 
Bordeaux le 21 décembre 1818)  : un très important 
recueil de plus de 120 documents imprimés ou 
manuscrits reliés en un volume in-folio comprenant 
ses diplômes de décorations officielles (Medjidié 
1866, Nichan Iftikhar 1881, Isabelle la Catholique 
1877, Bolivar 1882) et fantaisies (ordre équestre du 
Rédempteur 1881, chevaliers de Buenos-Ayres, 
1882, Lusignan 1882), Franc-Maçonnerie, un brevet 
d’apprenti sur vélin de la loge St Jean, l’Avenir de 
l’Orient de Bordeaux, 1er décembre 1843, de très 
nombreux brevets de membre de sociétés savantes et 
d’académies (Exposition de 1875 diplôme d’honneur, 
Société des arts, sciences, belles-lettres et industrie 
de Paris, Manufacture d’appareils à Gaz, Union 
Valdotaine, Institution ethnographique, Académie 
poétique de France, Institut des Arts industriels, 
Institut confucéen de France, Société de Saint Martin 
des anciens sous-officiers de Nîmes, Académie 
des Palmiers des littérateurs français d’outre-mer, 
Croix-Rouge belge, Académie byzantine, Cercle 
Victor Emmanuel, etc…), de société de sauvetages 
(dont Hospitaliers sauveteurs bretons, sauveteurs des 
Alpes-Maritimes, de Toulouse, de l’Aisne, de Lyon, 
de la Nièvre, de la Seine, de la Méditerranée, de l’Aude, 
de la Gironde, d’Alger, de Gaète, du Haut-Rhin, 
etc) ; huit médailles en bronze doré ou argenté toutes 
nominatives, Exposition internationale de 1875,  
Académie nationale agricole manufacturière et 
commerciale 1876, institut des arts industriels 1876,  
cercle parthénopéen Giambattista Vico 1877, 
exposition de Naples 1877, exposition de 
Sambartolomeo in Galdo 1877, société nationale 
d’encouragement au bien 1878, Académie romaine 
1880  ; deux médailles portables sans ruban, prix  
G. Gairaud, sauvetage de Carcassonne, anciens sous-
officiers de Nîmes  ; un album de photos cartes de 
visite. Quelques brevets déchirés. � 400 / 600 €

730	 �Conseil d’État, lot de trois  : un insigne de 
boutonnière en argent, vermeil et émail (éclats), 
poinçon tête de sanglier et de Chobillon, écrin 
signé, 62  x  42  mm  ; une importante médaille 
commémorative du Conseil d’État, ovale en 
bronze patiné, attribuée à «  Alexandre PARODI 
1926-1971  », 81  x  66  mm, écrin d’origine  ; 
une médaille du 150e anniversaire des avocats 
du Conseil d’État et à la Cour de Cassation,  
1817-1967 en argent, 51 mm. � TB et TTB  80 / 120 €

	 �Provenance  : Alexandre Parodi (1901-1979), Compagnon 
de la Libération, grand-croix de la Légion d’honneur, 
président honoraire du Conseil d’État.

731	 �Assemblées algériennes (1948-1956), insigne 
de boutonnière en argent et émail, figurant un 
faisceau de licteur surmonté d’une francisque, le 
centre au profil de la République à gauche, ceint 
d’un bandeau émaillé rouge sombre chargé de 
la légende «  ASSEMBLEES ALGERIENNES  », 
de part et d’autre, sur un cartouche les initiales 
RF, autour une couronne végétale de gerbes 
de blé, rameaux d’olivier et pampres de vigne 
fruités, fixation par spatule, attribution gravée 
« GÉNÉRAL DESPAS », poinçon tête de sanglier. 
Avec une photo du futur général arborant ses 
décorations signée Derounian Frères Alep. 

	 59 x 41 mm
	 France, milieu du XXe siècle.
� TTB à SUP 300 / 400 €
	� Despas, Florentin Paul (1881-1959), général de brigade, à 

servi dans la Légion étrangère a notamment commandé le 
5e REI au Tonkin, cité de nombreuses fois, grand officier 
de la Légion d’honneur en 1941. 

	 Dossier 19800035/302/40580.

732	 �Toulon, insigne du conseil municipal à décor 
héraldique, en argent et émail (petits éclats), 
fixation par spatule, poinçon tête de sanglier. 
Joint trois écharpes tricolores, deux à glands 
dorés, une argenté, avec quelques documents 
d’archives notamment maçonniques de la Loge 
« la Réunion » de Toulon. � 60 / 80 €

733	 �Conseil de Prud’hommes, souvenir d’Alexandre  
Sénamaud-Beaufort : une étoile de conseiller en 
argent, attribution gravée au revers «  Alexandre 
Sénamaud-Beaufort 1903  », poinçon tête de 
sanglier, cravate cousue, 64  mm  ; une portée  
de quatre réductions en vermeil, commandeur de  
l’ordre du Mérite du Travail, palmes d’officier 
de l’instruction publique serties de roses de 
diamants et pierres rouges, officier de l’ordre du 
Mérite social (cheveux), médaille du travail avec 
rosette  ; cinq réductions, officier de l’ordre du 
Mérite social avec un éclat de diamant, officier  
de l’ordre du Mérite sportif, médaille des sports et 
deux médailles du travail. 

	 France, XXe siècle.� TTB 120 / 150 €
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736	� Sauvetage, insigne des Hospitaliers sauveteurs 
bretons, en bronze doré et émail, signée Royer, 
ruban avec hermine brodé, dans l’écrin d’origine, 
le couvercle frappé au nom de l’association, avec 
étiquette du graveur Royer en dessous. 

	 30,5 mm 
	 France, fin du XIXe siècle.� TTB 30 / 40 €

MÉDAILLES de TABLE

737	� Expositions et concours, souvenir de 
député Émile George et de membres de sa 
famille, lot de vingt et une médailles  : 1849, 
exposition de l’industrie française à Londres, 
médaille en cuivre patiné par Bovy figurant la 
République, 50  mm  ; 1854, Choléra, médaille 
en argent par caqué au profil de Napoléon III, 
revers ministère de l’Agriculture, du Commerce 
et des Travaux publics, attribution frappée en 
relief, « À MR GEORGES MAIRE RÉCOMPENSE 
CHOLÉRA 1854  », poinçon main indicatrice, 
50,5  mm  ; 1855, Paris, Exposition universelle, 
médaille en cuivre patiné par Barre, 60  mm, 
écrin  ; 1878, Paris, Exposition universelle 
internationale, grande médaille par Oudiné en 
bronze doré, 86 mm, écrin attribué ; 1889, Paris, 
Exposition universelle, médaille par Daniel 
Dupuis en bronze patiné, 63  mm, étui  ; 1893, 

Chicago, Exposition internationale, plaquette 
en bronze argenté par Roty, attribution frappée 
à « GEORGE », écrin, 50 x 53 mm  ; 1900, Paris, 
Exposition universelle, plaquette en bronze 
argenté par Roty, boîte, 51  x  36  mm  ; 1901, 
Paris, Exposition internationale, médaille en 
bronze doré par Massonet, 57  mm  ; ministère 
de l’Agriculture, quatre médailles en argent au 
profil de la République par Ponscarme, deux pour 
le concours régional hippique d’Épinal, 1888 
et 1892, une pour le concours régional agricole 
d’Épinal de 1888 et une pour le concours de 
Tours en 1892, 51 mm ; Conseil d’État, médaille 
d’identité en argent par Oudiné au profil de la 
République, attribuée à «  E GENTIL  », 41  mm  ; 
Société de tir de Nancy, médaille en argent, 
50 mm ; Compagnie des chemins de fer de l’Est, 
médaille en argent par Vernon, 41 mm ; Université 
de France, commission des livres, médaille en 
argent au profil d’Athéna casquée par Alphé 
Dubois, 37,5  mm  ; ministère de l’Agriculture, 
concours général agricole, Paris 1930, médaille 
en vermeil figurant une semeuse par Lagrange, 
41 mm  ; la Coopération, médaille en bronze par 
R Pelletier, 67  mm  ; deux plaquettes en bronze, 
Dieppe par Delpech, 40  x  50  mm, la Victoire 
par Cariat, 81 x 34 mm et une médaille figurant 
la République par Cariat, datée 1980, bronze, 
49 mm.� TTB 300 / 400 €

730

732

731

733

737
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744	 �Banques, lot de cinq médailles en argent  : 
1900, centenaire de la Banque de France par Roty, 
attribution gravée « Dominique Parodi », 68 mm, 
poids : 138 g, écrin ; 1951, centenaire de la Banque 
de l’Algérie et de la Tunisie par JH Coëffinn 
76 mm, poids : 174,6 g  ; 1954, cinquantenaire de 
la Banque de l’Union parisienne, par G. Simon,  
attribuée à «  Alexandre Parodi  », 59  mm,  
poids : 98,5 g  ; 1968, cinquantenaire des chèques 
postaux, 67,5  mm, poids : 171,6 g  ; 1969, 
cinquantenaire du Crédit national, par Demarchi, 
attribuée à « Alexandre Parodi, vice-président du 
Conseil d’État », 81 mm, poids : 222,6 g, en écrin. 

� TTB 300 / 400 €

745	� Étrangers, lot de neuf médailles : Autriche, 
1873, exposition mondiale de Vienne, médaille 
en bronze patiné par J. Tautenhayn, au profil de 
François-Joseph, 70,5  mm, en écrin  ; Belgique, 
1935, deuxième exposition nationale du travail, 
Bruxelles, trois médailles, une en bronze doré, 
une en bronze argentée pour l’inauguration des 
couronnes olympiques du travail, une en bronze 
patiné, 80  mm, dans un écrin en cuir rouge, le 
couvercle orné de deux insignes émaillés de lauréat 
du travail avec le nom de la manifestation ; Suisse, 
une médaille du 400e anniversaire de la Réunion 
de Fribourg et Soleure à la Suisse 1481-1881  
en bronze patiné au profil de Nicolas de Flue, 
47 mm  ; une médaille de tir de Lucerne 1901 en 
bronze argenté, 45 mm ; une plaquette pour la fête 
de tir de Saint-Gall de 1904 en bronze argenté, 
63  x  45,5  mm  ; une médaille de la maîtrise de 
la société vaudoise des carabiniers en bronze, 
59,5 mm, fête de tir de Saint-Gall 1904  ; État du 
Vietnam, médaille de l’Assemblée nationale en 
bronze argenté, 49,5 mm. � TTB 150 / 200 €

746	 �Médecins, hôpitaux et santé lot de quatorze  
médailles en bronze : Dr Hudelo 1928 par Calvet, 
65  mm  ; Paul Lecène 1878-1929 par Masseau, 
70 mm ; Raymond-Jacques Sabouraud 1889-1929 
par Pommier, 60 mm ; Dr Albert Mouchet 1931 par 
Pillet, 68  mm  ; Dr Léon Lortat-Jacob 1873-1931  
par de Hérain, 58  mm  ; J. Chompret 1931 par 
Bachelet, 79 x 56 mm ; Dr Ponroy 1937 par Bachelet 
78  x  59  mm  ; Professeur de Vernejoul 1971 par 
JH Coëffin, 68  mm  ; Robert Pringent, 67  mm  ; 
Louis XV, hôpital général, deux refrappes, 
62 et 41  mm  ; Assistance publique, conseil de 
surveillance, par Daniel Dupuis, argent, 55 mm, 
82,8 g  ; 1949, centenaire de l’Assistance publique 
par de Hérain, 75 mm ; 1961, année mémorielle du 
tabac, 68 mm. � TTB  80 / 120 €

738	 �Dammann, Paul Marcel (1885-1939), « DEFENSE  
DU GRAND COURONNÉ XXIV-XXV-AOUT 
MCMXIV  », grand médaillon uniface en 
bronze patiné figurant une déesse guerrière 
derrière un bouclier tenant une lance. 

	 170 mm 
	 France, entre-deux-guerres.� TTB 150 / 200 €

739	 �Dammann, Paul Marcel, 1922, Centenaire du 
déchiffrage des hiéroglyphes, grande médaille 
en bronze patiné, avers au profil de Champollion 
1790-1832, au revers une déesse debout tenant 
un rouleau, et tendant un petit objet le pied posé 
sur un monument gravé de hiéroglyphes, devant 
un pharaon de face, France, entre-deux-guerres, 
numérotée 6 ou 9 sur la tranche. 

	 115 mm 
	 France, entre-deux-guerres.� TTB 150 / 200 €

740	 �Delannoy, Maurice (1885-1972), Saint Bernard 
de Clairvaux, grande médaille en bronze, le 
figurant de face en robe de bure, tenant une plume 
et un parchemin, au revers, l’abbaye de Citeaux, 
poinçon bronze. 

	 141 mm 
	 France, entre-deux-guerres.� TTB 150 / 200 €

741	 �Mascaux, Claude Léon (1882-1965), la femme 
au piano jouant une pastorale, grand médaillon 
uniface en bronze patiné. 

	 159 mm 
	 France, entre-deux-guerres.� TTB 150 / 200 €

742	� Lefebvre, Hippolyte (1863-1935), allégorie de 
la ville de Paris, grande plaquette en bronze 
patiné figurant la ville de Paris assise sur un trône, 
tenant une torche et un drapeau, soutenus pas 
des figures féminines symbolisant notamment les 
arts, la musique, le commerce et l’industrie. 

	 197 x 138 mm 
	 France, début du XXe siècle.� TTB 150 / 200 €

743	 �Lot de sept médailles de table  : Académie 
française, en argent au profil de Richelieu, 
poinçon Minerve et d’Arthus-Bertrand, 80  mm, 
poids : 256 g  ; Dammann, Meliora Fundo, en 
bronze patiné, poinçon Arthus-Bertrand, 68 mm ; 
Borrel, Rouget de L’Isle, en bronze patiné, 
poinçon de la Monnaie de Paris, 57 mm ; Vernon, 
la République française de face, deux médailles en 
bronze doré, 57 mm ; Vernon, UFC, au buste de 
la République de face, portable en bronze argenté, 
anneau, 30 mm ; Dali, roi couronné, cliché uniface 
en bronze patiné, 122 mm. 

	 France, XXe siècle.�  TTB 80 / 120 €
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747	 �Lot de trente médailles en bronze ou métal 
sur divers sujets, dont : transports et chemins de 
fer, électrification des lignes Paris-Lyon 1950, 
Paris Marseille 1962, Paris-Bruxelles 1963, Le 
Mans-Rennes 1965, Paris le Havre 1967, Paris-
Côte d’Azur 1969, 1951, centenaire de messageries 
maritimes, 1953, cinquantenaire des armateurs de 
France ; militaire, 1944 au profil de la République 
casquée par Rivaud, argent, 1966, Cinquantenaire 
de la bataille de Verdun, 1968 Cinquantenaire 
de l’armistice, Général Delestraint, Saint-Cyr, 
promotion Lieutenant d’Artenay, Chancellerie 

de l’ordre de la Libération  ; Robert Schumann  ; 
René Cassin  ; 1954, cinquantenaire de l’Entente 
cordiale ; ENA ; jeton de la Chambre de commerce 
de Paris  ; chambre de commerce de Marrakech  ; 
1949, exposition Égypte-France (oxydation)  ; 
œuvre du prix de Français en Alsace ; commission 
des archives constitutionnelles de la République, 
2002  ; Ville d’Amiens, argent  ; Louis XIV, prise 
de Tournai et Courtrai, refrappe  ; éléphant  ; 
exposition du travail Paris 1902  ; CCO  ; 1949 
présidents de chambres de commerce ; 1966, usine 
de la Rance. � TTB 80 / 120 €

Tous nos remerciements à MM. Antonio Prieto Barrio, Alfonso Ceballos-Escalera y Gilla, 
Jorge Cólogan y González-Massieu, Emmanuel Halleux, Adel Skhiri. 
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Calendrier des principales ventes du semestre

Retrouvez les informations, calendrier et résultats de nos ventes sur notre nouveau site  www.beaussantlefevre.com ou flashez le QR Code

JEUDI 26 OCTOBRE
Numismatique

Expert Thierry PARSY

VENDREDI 10 NOVEMBRE
Arts d’Asie

Expert Cabinet PORTIER & Associés

MARDI 14 NOVEMBRE
Collection de Strycker (2nde partie) 

Estampes japonaises
Expert Cabinet PORTIER & Associés

VENDREDI 17 NOVEMBRE
Vente de prestige

Tableaux Anciens  
Objets d’Art et de Bel Ameublement

MARDI 21 NOVEMBRE
Le monde d’Augustin Rouart
Collection Jean-Marie Rouart

VENDREDI 24 NOVEMBRE
Bijoux - Horlogerie - Orfèvrerie
Experts Émeric & Stephen PORTIER

MARDI 5 DÉCEMBRE
Histoire & Chevalerie

Expert Jean-Christophe PALTHEY

DIMANCHE 10 DÉCEMBRE
Art impressioniste, moderne et contemporain  

VENDREDI 15 DÉCEMBRE
Vente de prestige

Tableaux Anciens  
Objets d’Art et de Bel Ameublement

JANVIER 2024
Mobilier du Château de Nernier

Une propriété au bord du lac

ENTIER MOBILIER  
de LA CHÂTAIGNERAIE

Ancienne propriété du Maréchal Joffre

Expert : Jean-Christophe PALTHEY

Total vendu : 1 006 118 €
Hôtel Drouot, le 5 mai 2023
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